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L'opinion rurale
I . ■ '.

L e ttre  o u v e r te  a u x  a d m in is tra te u rs  
d e  la  C o o p é ra tiv e  a g r ic o le  d e  G ra n b y

La lecture de la lettre de M. R. Ber­
nier, Lambton, m'p aussi coupé le souffle 
et à plusieurs occasions, elle m‘a fait 
lever le coeur.

Etant moi-même travailleur à l’usine 
de Joliette (présentement gréviste) et 
ayant 7 années d’ancienneté, au sein de 
la coopérative, je suis donc en mesure de 
répondre adéquatement à un sujet, dont 
plusieurs personnes (faute de renseigne­
ment) parlent à tort et à travers et qui 
croient tout ce qu’ils voient et entendent.

Cher Monsieur Bernier, je crois qu’un 
petit cours de syndicalisme vous ferait 
peut-être du bien, même si vous parais­
sez un homme des plus éduqués au sujet 
de notre conflit.
Leçon No I

Il y a 7 ans. lorsque je suis devenu un 
travailleur de la Coop, le salaire moyen 
était de $1.50fl’heure, et il fallait tra­
vailler obligatoirement le samedi et le 
dimanche sous peine de renvoi: donc, 
une journée de congé par trois semaines 
était notre moyenne, en plus, pendant 
l'été il fallait supporter des chaleurs 
variant entre 100°F et I IO°F, faute de 
ventilation. Notre salle d’employés 
(très et trop petite) comptait alors une 
table et une toilette pour 60 employés et 
le travail était très ardu. À ce moment- 
là. le syndicat était presque inexistant et 
le patron nous faisait manger de la mer­
de, jusqu’au jour ou nous nous sommes 
aperçus que la Coop prenait la forme 
aune multi-nationale; plus elle grossis­
sait, plus elle exploitait — EM  PLOY ES 
ET PRODUCTEURS et plus son actif 
devenait énorme. Tout ceci devant les 
yeux des cultivateurs qui se disaient pro­
priétaires de leur entreprise???

À ce moment-là, nous nous sommes 
aperçus que ça nous prenait un syndicat 
fort.
Leçon No 2
Un syndicat a deux rôles à jouer au ni­
veau des syndiqués.
I. Défendre ses membres contre l’em­

prise des multi-nationales capitalis­
tes.

2. Exiger des patrons un salaire décent 
et des conditions de travail dans 
lesquelles il fait bon vivre.

Lorsque vous dites que les demandes 
sont exagérées à Joliette, eh bien, vous 
parlez sûrement à travers votre chapeau, 
car:
1. Dans la fonction publique, on accor­

de 4 semaines de vacances après I an. 
Nous, on demande 4 semaines de va­
cances après 10 ans.

2. On demande le paiement des jour­
nées de maladie non prises. Si j étais 
malade on me paierait, je calcule 
que ces argents m'appartiennent.

3. On demande également, comme à 
Louiseville d'ailleurs, que l'em- 
poyeur débourse $1 pour les frais de 
lavage.

Lorsque vous dites d'aller travailler 
ailleurs parce que nos conditions de tra­
vail sont tellement misérables, eh bien! 
il faut vraiment avoir du temps à perdre 
pour écrire de pareilles idioties, avec un 
chômage de 10.3%.

Pour terminer, laissez-moi vous dire 
M. Bernier, qui faites sécher les gré­
vistes sur la corde raide, qu'un jour 
viendra où tous les travailleurs seront 
respectés, du simple journalier au culti­
vateur exploité, et même, si le citron est 
pressé comme vous le dites, nous nous 
battrons jusqu'à la dernière goutte.

Michel Beaulieu, simple gréviste 
46 Principale, Joliette.

Les taxes sont considérées comme 
coût de production par le producteur et 
les coûts ont grimpé si rapidement ces 
dernières années que les revenus du pro­
ducteur ont subi un déclin drastique. 
Dans une période ou les terrains boisés 
ont subi aes dommages de la tordeuse 
des bourgeons de l’épinette, où les mar­
chés sont médiocres, où les prix pour le 
bois à pâte pour papier ne se sont pas 
maintenus avec l augmentation des 
coûts de production et où le gouverne­
ment fait la promotion de l'aménage­
ment forestier qui peut engendrër des

coûts aussi élevés que $80 et $90 de 
l’acre, une augmentation de taxe de l'or­
dre de 50% n’est certainement pas une 
garantie pour le producteur de bois. 
Une augmentation de ce genre c’est à 
notre point de vue un encouragement à 
la coupe à blanc et à la vente du terrain 
par la suite, détruisant ainsi l’élément 
de base de notre économie rurale.

La Fédération des producteurs de 
Bois du N.-B. demande donc que la 

section 17(2) du bill 61 soit enlevée.
Claude Pelletier 
Secrétaire-Propagandiste

Le seul hebdomadaire agricole 
français d'Amérique
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S o u s lu ru b r iq u e “ l’O p in io n  ru ra le " , 
la  T E R R E  D E  C H E Z  N O U S  p u b lie  g ra ­

tu ite m e n t le s  le ttre s  d e  s e s  le c te u rs  s u r d e s  
s u je ts  d 'a c tu a lité  e t d 'in té rê t g é n é ra l.

C e p e n d a n t, la  T C N  s e ré s e rv e  le  d ro it 
d e re je te r to u te  le ttre  d e p ro p a g a n d e e n  
fa v e u r d 'u n  g ro u p e m e n t, d ’u n e id é o lo g ie  
o u  d 'u n  p a r ti p o lit iq u e , to u t c o m m e  c e lle s  
p o u v a n t re c e le r d e s in ju re s  o u a tta q u e s  
p e rs o n n e lle s .

C h a q u e le ttre d o it p o rte r la  s ig n a tu re  
e t l'a d re s s e p o s ta le d e s o n a u te u r , s a n s  
q u o i e lle  s e ra  d é tru ite . P a r e x c e p tio n , u n e  
le ttre  p o u rra  ê tre  s ig n é e  d 'u n  p s e u d o n y m e  
lo rs  d e  la  p u b lic a tio n , m a is  la  T C N  d e v ra  
c o n n a ître  le  n o m  e t l’a d re s s e  d e  l’a u te u r .

L e s te x te s p o u r “ l’O p in io n  ru ra le " n e  
d e v ra ie n t p a s e x c é d e r tro is fe u ille ts , le s  
le ttre s  le s  p lu s  c o u rte s  re c e v ro n t p ré s é a n ­
c e . L a  T C N  s e ré s e rv e  le  d ro it d e  c o n d e n ­

s e r  le s  te x te s  ju g é s  tro p  lo n g s .
E n fin , l’U P A  e t le  jo u rn a l n 'e n d o s s e n t 

p a s n é c e s s a ire m e n t le s o p in io n s e t le s  
id é e s  é m is e s  d a n s  c e tte ru b r iq u e , le s q u e l- 

d e m e u re n t la re s p o n s a b ' 'le s

n e lle d u  s ig n a ta ire .

p e rs o n -

C o n tre  la  
ta x e  e x a g é ré e

La Fédération des producteurs de 
Bois du N.-B. croit que l'augmentation 
de taxe proposée tout dernièrement pour 
les propriétés boisées, non seulement 
va décourager les bonnes pratiques syl- 
vicoles, mais la mise en vente par leurs 
propriétaires. Les seuls sans doute à 
pouvoir les accaparer seront le gouver­
nement ou les compagnies de bois à pâle 
pour papier.

La Section 17(2) du Bill 61 augmen­
tera les taxes sur les lots boisés privés 
d'au moins 50%. C’est donc dire qu’un 
producteur qui payait une taxe de $250 
pour ses terrains boisés paiera mainte­
nant $370, une augmentation de $120.

Nous ne sommes pas en accord avec 
la proposition qui dit que l’évaluation 
des lots boisés doit être basée sur la 
valeur marchande du terrain. Car, nous 
ne considérons pas un lot boisé comme 
un produit qui est sujet à la spéculation 
des marchés. Nous le considérons au 
contraire comme ressource à long terme 
qui doit être aménagée de façon à fournir 
a son propriétaire une source de revenu 
stable.

L E S  C O O P É R A N T S

C O M P A G N IE  M U T U E L L E  D ’A S S U R A N C E -V IE

(Ci-après appelée la Compagnie)
Siège social: Montréal

A V IS  D ’A S S E M B L É E (S ) R É G IO N A L E (S ) 

A N N U E L L E (S )
A v is  e s t p a r le s  p ré s e n te s  d o n n é  q u e  T  ( le s ) A S S E M B L É E (S ) R É G IO N A ­

L E ^ ) A N N U E L L E (S ) 1 9 7 7  d e s  m e m b re s  d e  la  C o m p a g n ie  q u i o n t le u r d o m i­

c ile  d a n s  la  ( le s ) ré g io n (s ) m e n tio n n é e (s ) p lu s  b a s  s e ra (o n t) te n u e (s ) a u (x ) 
l ie u (x ) , d a te (s ) e t h e u re (s ) in d iq u é (s ) c i-a p ré s :

R É G IO N D A T E

B A S  S T -L A U R E N T le  2 9  s e p te m b re  
1 9 7 7

H E U R E

1 3 h 3 0

L IE U

R im o u s k i 
G ra n d  S é m in a ire  
4 9 , S t-J e a n -B a p tis te  O u e s t,

R im o u s k i, Q u é .

D E S C R IP T IO N  D E  L A (D E S ) R É G IO N (S )

B A S  S T -L A U R E N T : T e rr ito ire  c o rre s p o n d a n t à  c e lu i d e  la  F é d é ra tio n  d e  l’U P A  

d u  B a s  S t-L a u re n t.

R E M A R Q U E

C o n fo rm é m e n t a u x  s ta tu ts  e t rè g le m e n ts  d e  la  C o m p a g n ie , le s  m e m b re s  
s e ro n t a p p e lé s , lo rs  d e  c e tte (c e s ) a s s e m b lé e (s ) ré g io n a le (s ) a n n u e lle (s ), à  
é lire  d e s d é lé g u é s  e t d e s s u b s titu ts  p o u r l’a s s e m b lé  g é n é ra le  a n n u e lle  o u  
p o u r  to u te  a s s e m b lé e  g é n é ra le  s p é c ia le  d e  la  C o m p a g n ie .

D o n n é  à  M o n tré a l, le  9  s e p te m b re  1 9 7 7 .
P.-André VEILLEUX, secrétaire
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C A R A C T E R IS T IQ U E S  D 'E X C E L L E N C E :

•  B lo c  c e n tra l e n  a c ie r fo rg é L e s E n tre p ris e s L A J O IE ,

tre m p é é le c tro n iq u e m e n t.

•  P a le tte s s o u d é e s e t d 'u n e  

p lu s  g ra n d e  é p a is s e u r .

•  C h a în e d é m o n ta b le  à c h a ­

q u e  p a le tte .

fa b r iq u a n ts d e s fa m e u x  

n e tto y e u rs  d 'é ta b le  s o u te r­

ra in  e t à  é lé v a te u r m o b ile , 

d 'é q u ip e m e n ts d 'é ta b le  e t 

d e  p o rc h e rie .

Communiquez avec le dépositaire LAJOIE de votre région
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Editoria
Jean-Marc KIROUAC
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On ne pourra éviter le raisonnable

La décision et l'ordonnance récentes de la Régie 
des marchés agricoles concernant le projet de plan 
conjoint des producteurs de porcs du Québec ont été 
loin de provoquer l'adhésion de quiconque est inté­
ressé à la mise en marché du porc au Québec; bien 
au contraire. Tous ont des réticences qui tiennent, 
pour les uns, à leur volonté bien arrêtée de ne tolé­
rer, dans la mise en marché des produits agricoles, 
aucune action collective de la part des producteurs 
agricoles syndiqués et, pour les autres, à leur décep­
tion devant le relus de reconnaître les structures 
syndicales qu'ils se sont données.

Les producteurs dits "commerciaux” qui s'oppo­
sent à la mise en place d’un plan conjoint pour la 
commercialisation du porc sont bel et bien d'avis que 
le système actuel de libre concurrence sert le mieux 
leurs intérêts. Rien ne doit être changé, rien ne peut 
être amélioré dans les conditions actuelles de mise 
en marché du porc au Québec. C'est à dire que tout 
marche comme dans le meilleur des mondes.

Après avoir laissé croire qu'à l'exception des 
pouvoirs d'agence de vente et de contrôle de pro­
duction, un plan conjoint pourrait être acceptable 
par tous les producteurs de porcs, les opposants 
dévoilent aujourd'hui leur vraie position, soit celle 
de s'opposer à toute action visant à changer quoi 
que ce soit aux conditions actuelles de mise en 
marché.

Chercher à obtenir des prix justes et stables pour 
l'ensemble des producteurs de porcs au Québec, 
vouloir diffuser une information complète et régulière 
concernant les prix du porc au Québec, chercher à 
améliorer les diltérents types de contrats d'intégra­
tion, développer l'intérêt des producteurs pour la 
classification et la publicité du produit, c'est pure­
ment et simplement de l'ingérence indue de la part 
des producteurs qui veulent un plan conjoint. Il est 
donc évident que les deux groupes de producteurs 
s'opposent au point que les deux positions devien­
nent irréconciliables.

Ceci étant connu, il reste à voir qui sont les pro­
ducteurs qui veulent un plan conjoint.

La Fédération des producteurs de porcs du Qué­
bec, fondée en 1966, compte aujourd'hui dans ses

syndicats 4,775 membres sur les 7,340 producteurs 
enregistrés. Cette représentativité de la Fédération 
se caractérise non seulement par la proportion mem­
bres-producteurs mais aussi par la présence de tou­
tes les catégories de producteurs au sein des syndi­
cats. En fait, les syndicats comptent dans leurs rangs 
des intégrateurs, des intégrés et des producteurs in­
dépendants, et ce, dans toutes les régions de la 
province. Toutes les catégories de membres sont 
aussi représentées aux conseils d'administration 
des syndicats et de la Fédération.

Il est donc loin d'être taux de prétendre que si la 
Fédération représente toutes les catégories de pro­
ducteurs dans une proportion de 60% à 65%, il en est 
à peu près de même pour le volume de porcs pro­
duits.

De plus, le travail effectué au cours des années 
par cette Fédération, sa présence et sa participation 
au sein du comité consultatif de la production de mê­
me que sa participation au niveau du Conseil cana­
dien du porc la qualifient plus que tout autre pour ad­
ministrer un plan conjoint.

C'est ce qui déroute le plus dans la décision et 
l'ordonnance rendues par la RMAQ dans le cas du 
porc.

Même si c’est en vue de concilier des intérêts de 
catégories différentes de producteurs que l'on veut 
confier à un office de producteurs l'administration 
du plan conjoint, une telle décision demeure inac­
ceptable. Toute autre raison serait symptomatique 
d'une mollesse administrative de la part d'une Régie 
que l'on voudrait continuer de considérer comme 
capable d’objectivité dans ses sentences et déci­
sions. Il nous est difficile de concevoir comment 
l'on peut refuser l'administration d'un plan conjoint 
à une Fédération aussi représentative pour la con­
fier à un office de producteurs dont les membres 
seraient tout simplement nommés par l'État, tout en 
respectant les droits d'une majorité de producteurs.

Un plan conjoint détenteur d'un strict minimum de 
pouvoirs tel que celui proposé doit être administré 
par ceux que les producteurs de toutes catégories 
ont élus pour ce faire. C'est le respect de cette réa­
lité qui est demandé, rien de plus, rien de moins. 
C'est ce qui sera énergiquement défendu.
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a t'avance pour assurer la stabilité financière de leur 
exploitation. . .au ss i b ien en p ério d e d 'abo n d an ce  q u 'en  
p ério d e d e restric tio n s  d es q u o tas d e p ro d u ctio n , en cas  
d e rés is tan ce d u co n som m ateur o u en co re , d 'u n e re­

cru d escence in atten d u e d e m am m ite o u d e l'ap p aritio n  
d e to u t au tre fléau p o u van t a ffec ter la ren tab ilité d 'u n e  
fe rm e la itiè re.

T o u t b o n agricu lteu r a b eso in  

d 'u n p rog ram m e A G R IP L A N
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H A C H E -P A ILLE
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L e H A C H E -P A IL L E W IC a é té co n çu  

pour hacher paille o u fo in  en ba llo ts  
pour fin de litière aux an im au x.

P O U R Q U O I A C H E TE R  
U N H A C H E -P A ILLE  ?

t- U ne litière de paille  o u fo in  hachée  
vo u s fera économ iser jusqu ’à  

30 p .c .

2 - U n e litière h ach ée fac ilite l’écou le ­

m en t du fu m ier d an s les evacua-  

teu rs souterra ins .

3 - S i vous êtes éq u ip é d ’un écureur  
co n ven tio n n el, la litière hachee évi­

te l’am o n cellem en t abrupt du fu ­

m ier duran t la période fro ide.

4- L e H A C H E -P A ILLE W IC vo u s  
perm ettra d ’u tiliser com m e litière  

le fo in qu i a chau ffé et qu i ne p eu t 
être utilisé p o u r l’a lim entation .

5 - D ans le cas des pou la illers , la fabri­

cation et l’ép an d ag e de la litière se  
fa it en u n tour de m ain grâce au  
H A C H E -P A ILLE W IC .

Tout ce que vo u s avez à fa ire , c ’est 
de d ép o ser les ballo ts de paille  
d an s le hacho ir e t d e c ircu ler la où  
vo u s désirez afin d e form er une  
litière d ’ép aisseu r régu lière .

6 - D ans les é tab les a stabu lation  lib re  

(logettes), p lacez les ballo ts d e  
p aille d an s la m ach ine et m ettez en  

action . La litière sera é jectée un i­

fo rm ém ent d an s les sta lles , san s  
que vous ayez à c ircu ler au tour des  

an im aux.

7- La corvée d u nettoyage des en clo s  
à veaux est beaucoup m oins erein -  
tan te avec d es litiè res h ach ées.

N O M ......................................................................

A D R E S S E ...........................................................

TE L .........................................................................

W IC  inc .

W IC K H A M
C TÉ JO H N S O N , Q U E .

JO C IS O - TÉ L. (819) 398-6358

E n agricu ltu re  
l'u n io n fa it la fo rce!

Lorsque vous fa ites équ ipe avec la B anque  
R oya le , vous vous trouvez en fa it à a llie r à 
no tre propre expérience des questions 
financ ières  vo tre  g rande conna issance de  la  
p roduction agrico le acqu ise au cours des 
ans. L 'un ion de ces deux com pétences pe r­
m et de constitue r une équ ipe  vra im en t so ­
lide  capab le  de b ien agencer un p rogram ­
m e A G R IP LA N .

A G R IP LA N est un p rogram m e com p le t de  
se rv ices financ ie rs o ffe rt par la B anque 
R oya le pour fou rn ir à l'ag ricu lteu r un m ode 
de financem ent par m arge de créd it: des 
p rê ts d 'exp lo ita tion , d 'expans ion e t d 'am é­
lio ra tion. N ous o ffrons en ou tre , dans le 
cadre  de  ce p rogram m e, l'assurance-v ie  su r 
le  c réd it A G R IP LA N , le  systèm e de  tenue  de  
liv res A G R IC O M P T E, les p lacem ents A G R I­
P LA N , les conse ils de nos propres agro­
nom es e t b ien d 'au tres services.

A dressez-vou s à l'un des d irec teu rs de  
succursa le  de  la B anque  R oya le . Il se  fe ra un  
p la is ir de vous fa ire  conna ître en dé ta il les 
avan tages e t les coû ts des serv ices A G R I­
P LA N . E nvisagez dès m a in tenan t de fa ire  
équ ipe avec nous. C 'est une bonne idée !

B A N Q U E R O Y A LE

au service d e l'ag ricu ltu re

ce lle d ’au jou rd ’hu i est pu r en fan tillage . 
U n consom m ateur devra it savo ir que  
l’ag ricu ltu re est une industrie , qu ’e lle  
engen dre par son secteur d ’am ont e t 
d ’ava l une grande quan tité d ’em p lo is  
qu i se com paren t avan tageusem ent à 
l’industrie touris tique . D ’a illeu rs , l’a ­
g ricu ltu re en e lle m êm e est un a ttra it 
tou ristique dans p lus ieu rs rég ions du  
Q ué bec . Il est auss i nécessa ire de no te r 
qu ’en 1977 , l’ag ricu lteu r ne p rodu it pas 
un iquem ent pour nourrir sa fam ille , 
m a is que chaque fe rm e produ it pour 
a lim en te r p lus de 50 personnes don t 
M ons ieu r B e llem arre .

p lus ieu rs secteurs de no tre agricu ltu re  
do it d ’abord ê tre p récédée par une u ti­
lisa tion op tim um  des so ls a rabes, ce  qu i 
im p lique un dra inage des terres. 
L ’exem p le fou rn i par l’O n ta rio qu i a 
au -de là de 80% de -ses so ls agrico les 
d ra inés dem eure pour l’agricu lture  
québéco ise un ob jec tif à a tte ind re . Les 
ag ricu lteu rs son t quand m êm e cons­
c ien ts de la nécess ité de p lans in tégrés

de m ise en va leu r des te rres e t la néces­
s ité  d ’un zonage des te rres ag rico les fa it 
l’ob je t des préoccupa tions du m onde 
agrico le depu is une bonne diza ine 
d ’années. N ous croyons, m a lg ré tou t, 
que l’ag ricu ltu re  e t le  tou rism e peuven t 
coex is te r au Q uébec.

Pierre-Nicolas Girard,
Service d’information. Fédérations de F U P A 

de Québec-Est-Nord-Ouest

Réponse au chroniqueur André-A. Bellemare

LA S A R R E, lundi le 26 sep tem bre , 
20 heures, congrès de secteur (A b itib i- 
O uest) de la F édération de l’U P A du 
N ord -O uest québéco is .

S T -R Ê D E M P T E U R , à la sa lle m un ic i­
pa le , le 26 sep tem bre , à 20h . 15 , con­
g rès de secteur de la F édéra tion U  P A  
de S t-Jean-V a lley fie ld , pour les pro ­
ducteurs de S te -M arthe , R igaud e t S t- 
R édem pteur.

S T -U R B A IN , à la sacris tie de l’ég lise , 
le 28 sep tem bre , à 20h . 15 , congrès de 
secteur de la F édéra tion U  P A de S t- 
Jean-V alley fie ld , pour les p roducteurs  
de M erc ie r, C hâ teauguay, S te -M artine , 
S t-U rba in  e t S te -C lo th ide .

A M O S, jeudi le 29 sep tem bre , 10 
heures, congrès de secteur (A b itib i-E st) 
de la F édéra tion de l’U P A du N ord - 
O uest québéco is .

Le drainage des terres: un mal nécessaire

N ous vou lons par le p résen t com m un i­
qué fou rn ir que lques réactions su ite à 
un  a rtic le  pa ru dans le  jou rna l “LE  S O ­
LE IL” du 13 aoû t 1977 , in titu lé “LA  
F A U N E M E N A C E E P A R LE  D R A I­
N A G E D E S T E R R E S” e t s igné par le  
ch ron iqueur de chasse et pêche , 
A N D R E -A . B E LLE M A R E .

N ous espérons que les que lques ré­
flex ions qu i von t su ivre a ide ron t M on­
s ieu r B e llem are à m ieux conna ître l’a ­
g ricu ltu re e t à ne p lus écrire de te lles  
aberra tions.

U ne chron ique te lle ce lle à laque lle  
nous ré fé rons n’a d ’au tre e ffe t que de 
dép lacer les véritab les prob lèm es en 
p lus d ’en tre ten ir des m ythes com m e 
par exem p le le fa it que l’ag ricu ltu re

Q
uébéco ise ne pourra it ex is te r à m o ins  
e v ivre aux croche ts de l’E ta t, ou  

encore qu ’e lle ne sera it soum ise à au­
cune p lan ifica tion  ou  p rogram m ation .

Le dra inage sou te rra in ou surface  
des te rres agrico les répond à un beso in  
de con trô le des eaux e t c ’est à ce tte  
seu le cond ition que nous a tte ind rons, 
dan s certa ines productions céréa liè res 
pa r exem p le , des rendem ents qu i von t 
nous perm ettre d ’ê tre com pétiteu rs  
avec les au tres prov inces ou autres 
pays.

Le para llè le  fa it en tre la  m a in -d ’oeu- 
v re agrico le des années quaran te et

S  Les événem ents  

O  à venir
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La Fédération des producteurs 

de cultures commerciales trace 

un programme d'activités ambitieux
tours et d’intervenir !ù où c’est néces-La Fédération des producteurs de 

cultures commerciales du Québec qui 
regroupe les producteurs de grains du 
Québec a tracé, au cours de la réunion 
de son conseil d’administration le 9 
septembre dernier, un programme 
d’activités pour les six prochains mois. 
Les administrateurs de la Fédération 
ont étudié avec soin l’état actuel du 
marché et les prix oue les producteurs 
pourront obtenir à l’automne. Les ad­
ministrateurs sont conscients que de­
vant les projections de récolte, il n’y a 
pas espoir que ce soit une année où les 
prix de vente seront élevés. Probable­
ment que les prix obtenus sur le mar­
ché seront en bas des coûts de produc­
tion.

Pour donner un ordre de grandeur 
dans le maïs, en 1974 les prix ont mon­
té jusqu’à $140 la tonne, alors que 
cette année les producteurs obtiennent 
entre $72 et $78 la tonne métrique.

Le programme d’activités de la Fé­
dération consiste en:

1. un programme de sensibilisation 
auprès des producteurs;

2. une demande à la Commission Ad­
ministrative des Régimes d’Assu- 
rance-Stabilisation des Revenus 
pour l’application d’un régime de 
stabilisation provincial, ce qui 
comporte la négociation des coûts 
de production avec le comité tech­
nique UPA-MAQ et les discussions 
sur l’implantation d’un programme 
d’assurance-stabilisation pour les 
producteurs de blé, de maïs, d’or­
ge, d’avoine et de luzerne déshy­
dratée. La Fédération veut aussi 
se préparer pour négocier et appli-

uer un programme de stabilisation 
es revenus avec l’Office de Stabili­

sation des Revenus du ministère de 
l’Agriculture du Canada pour la 
campagne agricole de l’automne 
1977;

3. la Fédération a aussi entrepris des 
démarches de concert avec le mi­
nistère de l’Agriculture du Québec 
pour s’entendre avec l’Association 
des Producteurs de Grains Indus­
triels afin de nommer un représen­
tant des producteurs sur un groupe 
de travail que le ministère de l’A­
griculture du Québec voudrait for­
mer dans le but de préparer un pro-

4 jet pour un office des grains de pro­
vende au Québec.

La Fédération a demandé à chacun 
de ses syndicats affiliés, au cours du

Mlle Yolande Rouillard. dont la photo 

apparaît ci-dessus, est l'agent autorisé 

pour la vente d'abonnements à La Terre 

de Chez Nous, dans les comtés de La- 

belle et Gatineau. Nous espérons 

qu'elle recevra un accueil favorable et 

qu'on voudra profiter de son passage 

pous s'abonner ou renouveler son abon­

nement à La Terre de Chez Nous.

prochain mois, de faire des réunions 
des conseils d’administration, de tracer 
un programme d’activités, de voir au 
point de vue régional les problèmes que 
les producteurs de grains industriels vi­
vent concrètement au niveau de chacu­
ne des régions et de préparer des réso­
lutions. Vers la mi-octobre, les mem­
bres du conseil d’administration de la 
Fédération se rencontreront à nouveau 
et prépareront définitivement leur pro­
gramme d’actions à partir des constata­
tions faites au niveau de chacune des 
régions.

De plus, la Fédération des produc­
teurs de cultures commerciales du 
Québec veut intensifier le recrutement 
et la confection des listes de ses mem­
bres dans chacune des régions de la 
province.

Les objectifs de la Fédération sont 
ceux de toute association profession­
nelle, soit de représenter les produc-

saire au niveau des prix des grains afin 
de permettre aux producteurs de tirer 
le maximum des prix sur le marché.

La Fédération s’est aussi intéressée 
de près au projet de plan conjoint 
qu’elle a déposé et elle veut demander 
à la Régie des Marchés Agricoles du 
Québec de remettre en marche le comi­
té d’experts. D’ici les prochains mois, 
ce comité utiliserait comme base le 
rapport du comité d’experts qui a déjà 
été publié pour la mise en marché du 
maïs-grain au Québec et verrait s’il y 
a lieu d’adapter les conclusions de ce 
comité à l’ensemble des grains indus­
triels du Québec.

Le ministre Bérubé accepte la requâte de la F.P.B.Q.

Budget additionnel de $1,2 millions 

consacré à l'aménagement de la forêt privée

Le ministre des Terres et Forêts, M. Yves Bérubé, vient d’accepter intégralement la 

demande de la Fédération des producteurs de bois du Québec visant à obtenir des 

budgets additionnels de l’ordre de $1,210,000 pour réaliser des travaux d’a­

ménagement de la forêt privée au Québec. Le budget global sera ainsi porté à 

$4,410,000.

Déjà, le MTF avait mis $3,2 millions à la disposition des organismes responsa­

bles des travaux d’aménagement au printemps 1977. Grâce à ce budget accru, près 

de 30,000 acres de terrain seront reboisées et traitées en 1977, ce qui constitue un 

pas additionnel vers l’aménagement de toutes les forêts rurales du Québec et 

apporte une contribution appréciable à l’utilisation d’une partie de la main-d’œuvre 

disponible dans les régions concernées.

Un maïs hâtif 
Un feuilIcKje dressé 

Des épis dodus
Voilà ce que vous offre le W777 

Et quand on dit hâtif, c'est hâtif 

qu'on veut dire.

C'est un hybride de maïs denté 

parmi les plus hâtifs jamais homo­

logués au Canada. Seulement 

soixante-dix-sept jours!

En outre, c'est une variété à 

feuilles dressées, chose rare chez 

les plants qui prennent moins de 

quatre-vingt-dix jours à mûrir!

Son feuillage dressé vous donne 

la possibilité de semer beaucoup 

plus serré que les anciennes 

variétés hâtives. On calcule même 

que quelqu'un peut récolter 150 

boisseaux par acre avec le W777

Et si vous pensez qu'on vous 

raconte des histoires, allez 

voir de quoi a l'air le W777 . ™

dans le champ expérimental / Yj|/
spécial Warwick, près de ^WARWICK? 

votre ferme.

Il y a de bien bonnes choses 

qui sortent de Warwick depuis 

que Pfizer Genetics s'en mêle.

Leur grande ferme expérimentale 

à Blenheim est épaulée par toutes 

les fermes et tous les laboratoires 

de Pfizer, de Floride jusqu'à Hawaii.

Communiquez avec le conces­

sionnaire Warwick dès maintenant. 

Renseignez-vous à fond, puis don­

nez votre commande sans tarder.

Unités

ther­

miques

Croise­

ment

Maturité

relative

TX17 2400-2500 Triple 75 Grain/Ensilage 

-hâtif et 

excellent

SL207 2500-2600 Simple 80 Grains-rende­

ment soutenu 

et élevé, d'une 

année à l'autre

TX20 2600-2750 Triple 85 Ensilage/Grains 

-beaucoup de 

vitalité au 

printemps

W214 2500-2700 Double 85 Ensilage- 

de qualité

Chimie&Génétique Liée.
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M. Rolland Fecteau

lée à l’extérieur. Aujourd'hui, le troupeau 
entièrement de race Holstein pur-sang 
enregistré produit plus de 500,000 livres 
de lait par année et compte 40 vaches 
classifiées comme suit: 3 très bonnes, 20 
bonnes plus et 10 bonnes et 35 génisses 
(âgées de 1 mois à 2 ans). De plus, de­
puis quatre ans, M. Fecteau a vendu une 
douzaine de génisses pour l'exportation.

B R A D D O C K :  
u n e  fe rm e  m o d e rn e  
to u rn é e  v e rs  l ’a v e n ir

Gaétane et Rolland Fecteau, on s'en 
doute, sont très heureux de cette mé­

daille de bronze qui couronne plus de 
vingt années d'efforts. Ils sont surtout 
fiers d'eux-mômes et de leur ferme qu'ils 
espèrent développer encore davantage 
avec l'aide de leurs enfants: Marjolaine 
(18 ans), Yves (15 ans) et Carol (11 
ans).

L'année 1977 constitue une étape 
importante dans la vie des Fecteau mais 
surtout un commencement. Il est tout à 
fait possible de les retrouver, dans dix et 
quinze ans, dans les premières médailles 
d'argent puis d’or. En attendant, la vie 
suivra son cours et BRADDOCK son 
progrès.

M m e  G a é ta n #  F e c te a u  a  to u jo u rs  a u  a p p o r te r u n e  a id e  trè s  a p p ré c ia b le  à  a o n  m a r i 
jo u r  to u t c e  q u i a  tra it i  l 'e x p lo ita tio n  d e  le u r  fe rm e .

QUÉBEC — C'est à Saint-Benoit Labre 
dans le comté de Beauce-sud, au coeur 
môme de la meilleure région acéricole du 
Québec, que nous avons rencontré M. 
Rolland Fecteau, le gagnant de la mé­
daille de bronze du concours de l'Ordre 
du mérite agricole pour 1977.

Âgé de 41 ans, M. Fecteau est un 
homme on ne peut plus actif. Membre de 
la fédération des producteurs de lait na­
ture, il est également président du Club 
Holstein des comtés de Beauce-Sud et 
Beauce-Nord et membre de la Coopéra­
tive de Saint-Georges en plus d'ôtre di­
recteur de l"‘UPA-JARO" depuis quatre, 
ans.

Sa ferme, qui a nom BRADDOCK, a 
une superficie de 273 arpents dont 173 
environ en culture et le reste en bois (sa­
pins et épinettes). Le troupeau se com­
pose de 40 vaches pur-sang enregistrées 
de race Holstein et 35 génisses. La pro­
duction moyenne par vache est de 
14,970 livres de lait avec un BCA de 136 
et 137.

Ferme moderne, aux bâtiments bien 
entretenus et au drainage suffisant, 
BRADDOCK a produit l'an dernier quel­
que 14,500 balles de foin et 800 à 1,000 
minots de grain dont 500 en orge et le 
reste en avoine.

L a  p e tite  h is to ire  
d e  B R A D D O C K

M. Fecteau est né en 1936 sur cette 
ferme qui est aujourd'hui sienne mais qui 
était alors la propriété de son père, M. 
Rosaire Fecteau. Il y travaille d'ailleurs 
bénévolement jusqu’à l'âge de 16 ans. 
Puis, en 1952, désireux de gagner sa vie, 
il quitte la ferme et, pendant quatre ans, 
effectue divers métiers dans la région de 
Saint-Georges et en Nouvelle-Angleterre.

De retour à Saint-Benoit en 1958, M. 
Fecteau épouse Gaétane Roy au mois de 
mai et, en septembre de la même année, 
il fait l'acquisition de la ferme paternelle 
qui avait alors une superficie de 96 
arpents dont 60 en culture, un troupeau 
de 8 vaches croisées plus une génisse 
(sans aucun contrôle laitier) et une pro­
duction de 100 minots de grain et 1,000 à 
1,200 balles de foin.

Dès cette époque, M. Fecteau est 
conscient de la nécessité d'accroître les 
rendements de sa ferme, condition sine
qua non pour en retirer un revenu décent.
Cependant, les améliorations envisagées 
coûtent cher, ce qui l'oblige à travailler à 
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l’extérieur de 1958 à 1968. Pendant tou­
tes ces années, Gaétane Fecteau 
s'occupe seule de BRADDOCK tandis 
que son mari consacre ses soirées et ses 
fins de semaine à l’exécution des gros 
travaux.

À partir de 1962, M. Fecteau com­
mence à investir sur sa ferme. Il achète 
de nouvelles terres, construit une étable 
pour les génisses et ensemence une su­
perficie de 6 arpents en trèfle Ladino 
pour nourrir son troupeau. Par la suite, 
d'années en années, il améliore sans 
cesse la qualité de ses cultures, utilise 
des engrais chimiques et s’occupe du 
drainage de ses terres. Son but: produire 
tout le foin et tous les grains nécessaires 
à l’alimentation de son troupeau.

De plus, toujours au cours des années 
soixante, M. Fecteau démolit, reconstruit 
ou rénove complètement la maison, l'é­
table des vaches et le hangar, acquiert 
de nouvelles machines agricoles, renou­
velle les anciennes et se donne tous les 
outils nécessaires pour accroître le ren­
dement de sa ferme.

L a  ré a lis a t io n  d 'u n  v ie u x  rê v e

L'année 1967 marque le début d'une 
nouvelle époque à BRADDOCK puisque 
M. Fecteau est en mesure d'entreprendre 
ce dont il rêve depuis des années, c'est- 
à-dire l'amélioration de son troupeau lai­
tier qui compte alors 17 vaches croisées.

Ainsi, à l'automne de cette même 
année, il fait l’acquisition de sa première 
génisse pur-sang enregistrée de race 
Holstein. L'année suivante, il en achète 
deux autres et toujours davantage au 
cours des années subséquentes de telle 
sorte qu'en 1971, son troupeau se com­
pose de 25 vaches de race Holstein dont 
15 pur-sang enregistrées.

En 1971, la production moyenne par 
vache s'établit à 7,500 livres de lait avec 
un BCA de 84 et 90. Désireux d'améliorer 
davantage la qualité et le rendement de 
son troupeau, M. Fecteau devient mem­
bre du programme de contrôle laitier fé­
déral ROP (Record of Performance), fait 
classifier ses vaches et commence à uti­
liser les taureaux du CIAQ (Centre d'in­
sémination artificielle du Québec). L'en­
treprise est lancée et les progrès vont 
sans cesse croissant au cours des 
années suivantes.

Ainsi, depuis 1971, M. Fecteau est 
auto-suffisant en foin pour l'alimentation 
de son troupeau et n'achète que la mou-

L e  tro u p e a u , q u i e e  c o m p o te  d e  4 0  v a c h e s  p u r -s a n g  e n re g is tré e s  d e  ra c e  H o ls te in  e t  
d e  3 5  g é n is s e s , a  u n e  p ro d u c t io n  m o y e n n e  p a r  v a c h e  d e  1 4 ,9 7 0  liv re s  d e  la it  a v e c  u n  

B C A  d e  1 3 6  e t 1 3 7 .

Le 4 septembre dernier,

V ic to ire  d e  M . la n  M ille r  
a u  c o n c o u rs  h ip p iq u e  d ’E x p o -Q u é b e c

U n  m e m b re  d e  l ’é q u ip e  o ly m p iq u e  c a n a d ie n n e ,  M . la n  M ille r  d 'O tta w a , a  re m p o r té  le  
c h a m p io n n a t d e s  c la s s e s  d e  c h a s s e u rs  lo rs  d u  c in q u iè m e  c o n c o u rs  h ip p iq u e  o rg a n i­

s é  d a n s  le  c a d re  d 'E x p o -Q u é b e c . Il a  a in s i m é r ité  la  c o u p e  o ffe r te  c h a q u e  a n n é e  p a r  
le  m in is tè re  d e  l 'A g r ic u ltu re  d u  Q u é b e c .

S u r  la  p h o to , o n  re c o n n a ît  d e  g a u c h e  è  d ro ite : le  c h a m p io n  1 9 7 7 , M . la n  M ille r , M . 
C la u d e B e rn a rd , re p ré s e n ta n t d e  la  b ra s s e r ie  C a r ls b e rg  (c o m m a n d ita ire  d u  G ra n d  
P r ix ) e t M . F e rd in a n d  O u e lle t, s o u s -m ln ls tre  d e  l ’A g ric u ltu re  d u  Q u é b e c .

G A G N A N T  D E  L A  M É D A IL L E  D E  B R O N Z E  
D U  C O N C O U R S  D U  M É R IT E  A G R IC O L E  1 9 7 7

p a r  H é lè n e  B e lle ro s e
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Récipiendaire du Lys d’Or

H o n n e u r a u  fro m ag e  c o ttag e  

d e D e lis le

par Chantal Roy
La préoccupation des Québécois pour 
leur ligne et leur forme les a obligés à 
repenser leur alimentation. Avec le retour 
à la nature, les produits sans additifs ni 
stabilisants s'attirent une faveur toute 
particulière de la part des consomma­
teurs; c’est le cas du fromage cottage 
des Aliments Delisle Ltée, qui a remporté 
le Lys d'Or accordé par le Service des 
produits laitiers du ministère de 
l'Agriculture du Québec.

L e  from ag e c o tta g e , 
u n  a lim e n t-s a n té

Le fromage cottage provient du lait 
écrémé et pasteurisé qui, au cours d’une 
incubation de plusieurs heures, se gélifie 
sous l'action combinée du ferment et de 
la présure. Contrairement à ce qui se 
produit dans le cas du cheddar, le caillé 
du cottage est plutôt acide. La coagula­
tion est suivie du coupage, qui donnera 
au fromage la forme de petits grains telle 
qu'on la retrouve sur le marché. On 
effectue ensuite la cuisson, tout en bras­
sant, avant de refroidir le produit. Après 
le refroidissement, le fromage est pompé 
du bassin de fabrication dans un autre 
bassin où il est égoutté, après quoi on y 
ajoute de la crème. Le produit fini con­
tiendra 80% d'humidité et 4% de matière 
grasse.

Au point de vue nutritif, le fromage cot­
tage est particulièrement riche en protéi­
nes et en calcium. Sa très faible teneur 
en gras et en calories le distingue de 
presque tous les autres fromages et lui 
fait occuper une place de choix dans les 
diètes-minceur. C'est un aliment très di­
gestible puisqu'une partie de sa digestion 
est effectuée au cours de sa fabrication 
par le travail des enzymes contenus dans 
la présure, et par l'action des micro-orga­
nismes qui constituent le ferment lacti­
que.

Bien que ne jouissent pas encore de la 
faveur que recueille le yogourt, le fro­
mage cottage gagne du terrain dans le 
menu des Québécois. De plus en plus, on 
le retrouve dans les salades, les des­
serts, les collations.

H is to riq u e  d e  la  c o m p a g n ie

Jude Delisle fonda, en 1931, la com­
pagnie qui allait surtout se distinguer par 
la fabrication du yogourt. C'est en effet 
lors d'un voyage à Paris que M. Delisle 
s'intéressa à cette production et il en 
entreprit la fabrication avec les cultures 
et l'aide de l’Institut Pasteur de Paris. À 
cette époque des débuts, M. Delisle li­
vrait lui-méme et à bicyclette, une pro­
duction journalière de 20 yogourts...

Confronté à des problèmes de mise en 
marché et parvenu à l'âge respectable de 
74 ans, M. Delisle accepta l'offre que lui 
faisait un jeune homme d'affaires, M. 
Leslie Jonas. À partir de ce moment, les 
innovations apportées au niveau de la 
production et de la mise en marché per­
mirent à la compagnie de reprendre du 
poil de la bête. De $93,000 qu'elles 
étaient en 1963, les ventes annuelles 
atteignaient plus de $20 millions en 1976.

L is te  d e s  e n c a n s d e  c lu bs  A y rs h ire

22 septembre: Vente Club Ayrshire Ho- 
wick — Huntingdon — Terrain d'expo­
sition Ormstown.

24 septembre: Vente Club Saguenay-Lac 
Saint-Jean — Ferme Thomas-Louis Gag­
non — Métabetchouan — Lac Saint-Jean 
Est.

La Fédération des producteurs de lait na­
ture assure l’approvisionnement de l'u­
sine de Boucherville en matière pre­
mière. Le laboratoire d’analyse et de 
contrôle permet de vérifier à tout moment 
et à n'importe quel stade de la produc­
tion, l’intégrité du produit. Chez Delisle, 
on se montre absolument intransigeant 
sur les principes de qualité. Ainsi, on 
isole la production d’une journée et on la 
garde en réserve jusqu'au moment où se­
ront achevés les tests de contrôle. Après 
cette étape seulement, les produits se­
ront entreposés pour la mise en marché.

L e s  h o n n e u rs  d u  L y s  d 'O r

Le Lys d’Or constitue une gratification 
pour les industriels et une garantie de 
qualité pour les consommateurs. C'est le 
symbole d’excellence accordé aux pro­
duits laitiers qui non seulement rencon­
trent les normes obligatoires contenues 
dans la Loi des produits laitiers et de 
leurs succédanés, mais qui se distin­
guent par leur saveur, leur couleur, leur 
texture exceptionnelles. Chaque mois, 
les inspecteurs du Service des produits 
laitiers du MAQ prélèvent inopinément 
des échantillons de produits qui sont sou­
mis à diverses analyses. L'usine qui 
obtient les meilleurs résultats reçoit le 
Lys d'Or pour l’une ou l'autre des huit ca­
tégories de produits soumis à ce con­
cours; le lait nature, la poudre de lait, le 
yogourt, le fromage cottage, la crème 
glacée, le fromage cheddar, les froma­
ges spéciaux et le beurre.

Cette année, la remise des Lys d’Or 
pour l'année 1977 aura lieu à la fin d'oc­
tobre, comme le veut la tradition mainte­
nant presqu’implantée dans le monde de 
l’industrie laitière québécoise.

Le 6 octobre prochain

SECOND SYMPOSIUM 

SUR LA VACHE LAITIÈRE

QUÉBEC — Le Comité des bovins laitiers 
du Conseil des productions animales du 
Québec (CPAQ), rappelle à toutes les 
personnes intéressées par la production 
laitière qu'un symposium sur la santé et 
l'alimentation de la vache laitière se tien­
dra le 6 octobre prochain, dans les salles 
Belleau et Tessier du Centre municipal 
des congrès de Québec, au 900 avenue 
Dufferin.

Ce symposium, qui fait suite à celui de 
1976 consacré au thème "productivité 
maximale-rendement optimal”, traitera 
cette année de l’efficacité de l'élevage 
des bovins laitiers grâce à une analyse de 
la situation de la production laitière qué­
bécoise.

Plusieurs conférenciers de marque 
prendront la parole dans le cadre du 
symposium et traiteront des principaux 
problèmes qui secouent actuellement 
l’industrie laitière québécoise. Soulignons 
tout particulièrement la présence de M. 
Jean Garon, ministre de l'Agriculture du 
Québec, qui prendra la parole à l'heure 
du dîner.

En ce qui concerne les frais d’ins­
cription au symposium, ils sont de quinze 
dollars ($15), ce qui inclut l’inscription, le 
diner, les pauses-café, le cocktail et la 
documentation. Toutes les personnes 
intéressées à participer au symposium 
peuvent le faire en s'adressant au

C O N S E IL  D E S  
P R O D U C T IO N S  A N IM A L E S  
A S  M . P ie rre  G in e r 
2 0 0 -A  C h e m in  S a in te -F o y  
(1 1 e  é ta g e )

Q u é b e c , P . Q u é b e c  
G 1 R 4 X 6

Préparation du répertoire des 

érablières ouvertes au public

(1978)

Pour aider le public à mieux connaître les produits de l'érable et pour permet­
tre aux propriétaires d'érablière d'accroitre leurs revenus et leurs ventes au 
détail, le ministère de l’Agriculture du Québec prépare pour le printemps 1978 
une 4e édition du répertoire des érablières ouvertes au public.

Tout exploitant d’érablière ou de cabane à sucre qui peut au moins orga­
niser à l'extérieur une partie de sucre pour 15 personnes est invité à s'inscrire 
dans le répertoire en remplissant la formule ci-dessous. Il doit ensuite la re­
tourner, avant le 1 5 o c tob re p roc h a in , à l'adresse suivante: D iv is io n d e l’A p i­

c u ltu re e t d e l’A cé ricu ltu re , m in is tè re  d e l’A gric u ltu re  d u Q u é b e c , 2 7 0 0 , ru e  
E in s te in , B -2 -1 6 , S a in te -F o y , Q u é b e c , G 1 P  3 W 8 . Les renseignements fournis 
ne l'engagent que pour le printemps 1978; son nom ne peut donc pas réappa­
raître dans les répertoires ultérieurs sans une nouvelle inscription de sa part.

Ce document publicitaire sera d'autre part adressé, dès l'hiver prochain, 
à la majorité des organismes, associations, clubs sociaux et commissions sco­
laires pour l'organisation de leurs fêtes de l'érable ou de leurs parties de sucre. 
Il sera aussi distribué gratuitement à toute personne qui en fera la demande au 
ministère de l'Agriculture.

On signale enfin aux intéressés qu'au début du répertoire, le public sera 
invité à toujours communiquer avec le propriétaire ou le gérant de l’érablière 
avant de s’y rendre.

E S
Agriculture
Quebec

RÉPERTOIRE DES ÉRABLIÈRES OUVERTES AU PUBLIC 

PRINTEMPS 1978

Formule d'inscription 
(remplir en lettres moulées s.v.p.)

1- NOM COMMERCIAL DE L'ÉRABLIÉRE (s'il V a lieu): _

2- PROPRIÉTAIRE OU GÉRANT: ________

(nom de famille)

3- ADRESSE POSTALE:

Comté municipal: ___

4 TÉLÉPHONE: _

I N producteur agricole)

Ind. rég.
5- SITUATION DE L'ÉRABLIÈRE

a) Nom de la ville ou du village le plus rapproché de l'érablière: _

b) Distance entre cette ville ou ce village et l'érablière ________

c) Nom du chemin public sur lequel se trouve l'entrée de l'érablière (nom complet incluant le mot route, boulevard, 
rang, chemin, côte, montée ou concession):

6 JOURS D'ACCUEIL

a) Date approximative de l’ouverture de l'érablière: ___________________

b) Date approximative de la fermeture de l'érablière:___________________

c) Encercle/ les jours de la semaine où le public peut être reçu à l'érablière:

lundi mardi mercredi jeudi vendredi

7 NOMBRE DE VISITEURS

Nombre raisonnable de personnes qui peuvent:

a) être reçues en même temps pour une partie de sucre (dégustation 
de tire à l’extérieur):

b) être attablées en même temps à l'intérieur de la "cabane à sucre" 
ou d'un bâtiment voisin pour prendre un repas qui leur est servi 
ou qu'elles apportent:

c) être hébergées (logement et pension) en même temps à la ferme 
ou chez le propriétaire.

_ personnes 

personnes

personnes

Nombre

Nombre

8 ACCESSIBILITÉ

Nombre approximatif de minutes entre l'endroit où l'on peut sta­
tionner les automobiles le printemps et la "cabane à sucre”

9 SERVICES DIVERS

Inscrive/ un X à la droite des services que vous pouvez offrir à la "cabane à sucre" ou à proximité

a) Nous servons des repas préparés à la cabane ÜRC

à l'extérieur ORE Où sont ils préparés? ____

b) Nous avons un permis de servir des boissons alcooliques QB

c) Danse avec orchestre, phono ou radio Od

d) Installations sanitaires: toilettes sèches ClTS

toilettes avec eau courante OTE

eau courante froide QEF

" chaude DEC

10 PRODUITS DE L’ÉRABLE

Indique/ par un X:

a) les produits que le public peut déguster sur place ou acheter pour apporter:

Sirop d'érable QSI
Tire d'érable sur la neige DTN
Tire d'érable en contenants DTC
Beurre d'érable [_]BE
Sucre d'érable mou ÛSM

Sucre d'érable dur ( J]SD
Sucre d’érable granulé QSG

b) si vous vous occupe/ d'expédier sur demande des produits
de l’érable au pays ou à l'étranger par les services postaux 
ou de transports OeX

11 Nombre d'entailles en exploitation___________________ _________________

12 La publication de ce bottm a t elle augmenté votre clientèle_______oui__ .Je ne sais pas

Je m'engage à bien accueillir le public, à lui demander des prix raisonnables, à lui faire déguster des produits de l'érable 
purs et â ne lui vendre que des produits fabriqués, classés et étiquetés conformément aux règlements en vigueur

lu gn a tura d u  propriétaire ou d u  g é ra nt)

LE QUESTIONNAIRE DOIT ÊTRE RETOURNE AVANT LE 15 OCTOBRE PROCHAIN
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ip a le  le 1 6  s e p te

N ic o le B o u ch a rd , 1 7  a n s , c h a m p io n n e  ju n io r d u  
Q u é b e c  e n  1 9 7 6  e t d e u x iè m e d e la  m ê m e c a té g o rie  
(2 1 a n s  e t m o in s ) a u  2 3 e  c o n co u rs  p ro v in c ia l d e  
la b o u r te n u la  s e m ain e  d e rn iè re , à  L a P o c a tiè re . U n  
é tu d ia n t d e l'IT A  d e S t-H y a c in th e , M a rc e l L a n o ie , 
lu i a  ra v i s o n  c h a m p io n n at a u  c o u rs  d e la  c o m p étitio n

Photo Pierre COURTEA U

23e concours provincial de labour

J.-C. Mar cil et Marcel Lanoie 

champions senior et junior
Jean-C harles M ard i, un p roducteu r 

de cu ltu res com m erc ia les de C arignan 
dans le com té de C ham b ly , a de nou­
veau rem porté  les honneurs de la c las­
se p rinc ipa le à l’occas ion du 23e con­
cours prov inc ia l de labour, tenu la  
sem aine  dern ière  à la  S ta tion  de recher­
che de S ain te -A nne-de-la -P oca tiè re . 
M . M arc il, qu i es t éga lem en t cham p ion 
canad ien 1977 , a devancé son p lus p ro ­
che riva l, H erbe rt W inge t, de S her­
b rooke, leque l se m érite le titre de 
“cham pion réserve” , en p lus de se 
qua lifie r aux com pétitions in te r-pro ­
v inc ia les  de 1978 à P eace R ive r, A lbe r­
ta .

E n p lus de la c lasse “cham pionnat 
sen io r” , qua tre au tres ca tégories ont 
donné lieu à des com pétitions qu i ont 
v ivem en t in té ressé les m illie rs de v is i­
teurs venus de p lus ieu rs rég ions du 
Q uébec. La seconde ca tégorie en im ­
portance , le “cham p ionna t jun io r", a 
é té rem portée pa r un é tud ian t de l’IT A  
de S t-H yac in the , M arce l Lano ie . C e­
lu i-c i a devancé N ico le B ouchard , 
cham pionne de l’an dern ie r, e t seu le 
fem m e inscrite  au concours .

La ve ille , dans la c lasse “v is iteurs” , 
le cham p ion J.-C . M arc il s’es t éga le­
m en t c lassé au p rem ier rang de la ca­
tégo rie "avancée” (tro is ans e t p lus

d ’expérience dans les com pétitions), 
cependant que le cham p ion jun ior 
M arce l Lano ie triom pha it éga lem en t 
chez les “nov ices” (m o ins de tro is ans 
d ’expérience ).

Lo rs de la p rem iè re jou rnée d ’ép reu­
ves, les juges ont acco rdé le p lus hau t 
po in tage à A rm and P e lle tier, de La P o­
ca tiè re , dans la  c lasse “u tilité” , ouverte  
à tous les ag ricu lteu rs n ’ayan t jam a is  
pa rtic ipé à un concours . Q uan t à la  
c lasse "in te rco llég ia le” , réservée aux 
pa rtic ipan ts  de 21 ans e t m o ins qu i fré ­
quentent les ins titu tions d’ense igne­
m ent agrico le du Q uébec, c ’es t encore  
M arce l Lano ie , de l’IT A  de S t-H yac in ­
the , qu i s’es t c lassé bon p rem ie r su r un 
to ta l de 16 concurren ts . À no te r que 
le jeune Lano ie a rem porté la pa lm e 
dans les tro is ca tégories auxque lles il 
a pa rtic ipé , ce qu i constitue un exp lo it 
peu com m un. '

R appe lons qu ’en p lus d ’une im por­
tan te  expos ition de m ach ines ag rico les , 
le concours é ta it o rgan isé par l’A sso ­
c ia tion prov inc ia le des laboureu rs  
du Q uébec, en co llabo ra tion avec le 
départem en t d’E xtens ion du C o llège  
M acD ona ld e t le m in is tè re québécois  
de l’A g ricu lture . La réa lisa tion e t la  
coo rd ina tion du concours e t des d iffé ­
ren tes activ ités ava it é té con fiée à E x­
pos ition ag rico le Inc .

M . J e a n -C h a rle s  M arc il, c h am p io n  
p ro v in c ia l e t c a n a d ie n  d u  
c o n co urs d e la b o u rs

C o n g rè s  d e  l'U P A  d e  Q u éb e c-S u d

C ’est à N o tre-D am e des P ins que se 
tiend ra encore ce tte année le congrès 
rég iona l annuel de l’U n ion  des P roduc­
teurs A grico les, so it à l’H ô te l V illa  des 
P ins, le 22 sep tem bre à com pte r de 10 
heures  de l’avan t-m id i.

"Il s’ag it là  de l’événem en t p rinc ipa l 
du synd ica lism e agrico le de Q uébec- 
S ud qu i veu t, à ce tte occas ion , tracer 
les g randes lignes de ses o rienta tions  e t 
des po litiques qu’il do it dé fendre” . 
C ’es t en ces te rm es que le p rés ident e t 
le d irec teu r rég iona l de l’U P A de Q ué­
bec-Sud , M . Joseph Leb lanc et M . 
M arce l G iguère, conv ia ient récem m ent 
tous les p roducteu rs e t leurs épouses à 
pa rtic iper ac tivem ent e t en g rand nom ­
bre à ce tte journée d’in form a tion et 
d ’é tude où des inv ités e t pe rsonnes res­
sou rces les ass is teront, dont le prés i­
den t prov inc ia l de l’U P A , M . P aul 
C ou tu re .

Les p rob lèm es m a jeu rs avec lesque ls 
son t aux prises les ag ricu lteu rs e t qu i 
on t re tenu leu r a tten tion lo rs des as­

sem b lées tenues au cours des de rn iè res 
sem a ines, fe ron t sans dou te l’ob je t de 
réso lu tions qu i devron t pa r la  su ite  ê tre  
achem inées ve rs les hau tes ins tances de 
l’U n ion e t les d iffé ren ts pouvo irs pu­
b lics v isés . Les responsab les sou lignent 
en tre au tres : les p lans con jo in ts dans  
chaque production , l’am énagem ent e t 
le déve loppem en t rég iona l, le zonage 
agrico le  e t l’env ironnem en t, l’assu ran - 
ce -réco lte co llec tive , la sécu rité des re ­
venus des agricu lteu rs , le type de fe r­
m es e t le s ta tu t du p roducteu r, la  p lace  
des jeunes  dans  l’U  P A , e t les d ifférentes 
au tres  po litiques  agrico les .

C e qu i est auss i pa rticu lie r au con­
g rès de l’U P A du 22 sep tem bre , sou li­
gne -t-on, c ’es t que la  journée sera con­
sacrée essen tie llem en t à l’é tude e t aux 
in form a tions qu i concernen t les p ro­
b lèm es agrico les , puisque la partie  
ayan t tra it aux fo rm alités couran tes  
d ’assem b lée généra le (é lec tions , rap­
po rt annue l e t financie r, e tc.) a  dé jà  é té 
réa lisée lo rs  d ’une réun ion an té rieu re .

In d ic atio n

d e v ites se  d e g lis se m en t 
p o u r tra cte u rs

U n ind icateu r é lec tron ique de la v i­
tesse de g lissem en t pour trac teu rs a é té 
m is  au po in t à  l’un ive rs ité  du M an itoba . 
F ac ile  à  ins ta lle r, l’appare il o ffre  l’avan ­
tage de dé term ine r pa r un s im p le coup  
d ’oe il s i la  v itesse  de g lissem en t est trop  
é levée .

C e t ind icateu r pe rm ettra  à l’ag ricu l­
teu r de con trô ler le pa tinage des roues 
de son tracteu r, d im inuer la consom ­
m ation de carbu ran t et l’usu re des 
pneus, e t rédu ire  a ins i les coû ts de fonc­
tionnem en t. U faudra tou te fo is le pe r­
fec tionner davan tage avan t de le p ro ­
du ire  à l’éche lle  com m erc ia le .

A id e a u x p ro d u c te u rs  d e  
b o v in s  d u N o u ve a u -B ru n s w ic k

Le m in is tre de l’A gricu lture , M . 
M a lco lm  M acLeod , a annoncé qu ’une 
ass is tance financ iè re additionne lle  é ta it 
p résen tem en t d ispon ib le aux produc­
teu rs p rov inc iaux de bov ins pour l’a­
cha t de boeu fs ce rtifiés .

C ette ass is tance est d ispon ib le sous 
la po litique d ’ass is tance pour l’achat 
de bov ins com m erc iaux e t de race aux

p roducteu rs , com ptan t 15 vaches ou 
p lus pour la  rep roduction.

Les p roducteurs com m erc iaux peu­
ven t, sous ce tte po litique rév isée , se 
qua lifie r pour des octro is a llant jus­
qu ’à S 250 dépendant de la qua lité e t 
du taux de revenu qu’apporte ra le 
boeu f ache té . Les p roducteu rs de bo­
v ins de race peuven t recevo ir une a ide 
additionne lle a llan t jusqu’à un m axi­
m um  de $500 .

D é term ine r la  m a tu rité  
des pom m es à la  cue ille tte

Les pom icu lteurs peuvent cho is ir le  
m om ent p rop ice pour la cue ille tte de 
leurs fru its . E n e ffe t, g râce à un les t 
assez s im p le m is au po in t pa r les che r­
cheurs d’A gricu ltu re C anada , il est 
poss ib le d ’é tab lir le degré de m atu rité  
des pom m es en dé te rm inan t leur teneur 
en am idon avan t la  cue ille tte .

C e tes t cons is te s im p lem ent à trem - 
oer que lques m o itiés de pom m es dans 
une so lu tion d ’iode . Les pa rties con te­
nan t de l’am idon se co loren t en b leu  
foncé e t con tras tent avec le b lanc des 
tissus qu i en sont exem pts . A l’a ide 
d ’un tab leau , on peu t a ins i savo ir s i les 
pom m es sont assez m ûres pour la  
cue ille tte .

O F F R E  D ’E M P L O I

L A  F É D É R A T IO N D E  L ’U P A  D E  J O L IE T T E  
R E Q U IE R T  L E S  S E R V IC E S  D ’U N  

T E C H N O L O G IS T E  A G R IC O L E
F O N C T IO N S :
R esponsable  des se rv ices la itie rs  à  l’U P A  de  Jo lie tte .
T en ir le secré ta ria t e t la tréso re rie  des deux synd ica ts de p roducteu rs  de la it. 
V u lga rise r les po litiques la itiè res à l’U P A dans la  rég ion  de  Jo lie tte .

Q U A L IF IC A T IO N S  R E Q U IS E S :
C onna issance  du m ilieu ag rico le .
F orm ation en techno log ie ou expérience  équ iva len te .
A p titude  à com m un iquer avec le  pub lic .

L IE U  E T  C O N D IT IO N S  D E  T R A V A IL :
Le secré ta ria t de  la  fédé ra tion es t s itué  à  Jo lie tte .
U ne au tom obile  es t requ ise .
S a la ire  é tab li se lon les qua lifica tions e t l’expé rience .
F a ire pa rven ir un cu rricu lum  v itae a v a n t le  3  o c tob re  1 9 7 7  à

L a F é d é ra tio n  d e  l’U P A  d e  J o lie tte
1 1 0 N o rd ru e B e a u d ry
J o lie tte
a s R a y m o n d M a s sic o tte
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Les hommes et la politique au Québec

Une chronique de Jean-Pierre GAGNON

Q U É B E C —  L e ch ev a l, ce t an im al 
au trefo is in d isp en sab le su r to u tes les 
ex p lo ita tio n s ag rico le s, fa it m a in ten an t 
p a rtie d e n o tre  fo lk lo re  co m m e so u rce  
d ’én erg ie m o trice . E t il y  a  fo rt à  p a rier 
q u e la n o u v e lle c rise d e l’én erg ie , p ré ­
v u e v e rs 1 9 8 0 , n e ch an g e ra rien à  ce tte  
s itu a tio n .

T o u tefo is, l’u tilisa tio n d u ch ev a l 
p o u r d es fin s sp o rtiv es co n n a ît d ep u is  
q u e lq u es an n ées u n  reg ain  d e  p o p u la ri­
té , e t c ’e s t p réc isém en t ce q u i in té re sse  
le g o u v ern em en t d u  Q u éb ec q u i é labo ­
re ac tu e llem en t u n e p o litiq u e v isan t à  
d év elo p p er  ce t é lev ag e.

L e m in istre  Jean  G aro n  a fa it é ta t d e  
ce tte v o lo n té , sam ed i d ern ier, a lo rs 
q u ’il p ren a it la  p a ro le  d ev an t le s m em ­
b res d es A ssoc ia tio n s d e m édec in s v é ­
té rin a ires p ra tic ien s —  ceu x q u i co lla­
b o ren t à l’A ssu ran ce san té-an im a le  
co n trib u to ire —  e t d e m éd ecin s v é té ri­
n a ire s  éq u in s .

L e m in is tre n ’a p as cach é q u e ce t 
in térê t so u d a in p o u r l’é lev ag e ch ev alin  
e s t la ré su ltan te  d e la fe rm e tu re p ro ­
ch ain e d es labo ra to ire s d e p ro d u its  
p h a rm aceu tiq u es q u i ach e ta ien t to u te  
la p ro d uc tio n q u éb éco ise d ’u rine d e  
ju m en ts  g rav id es.

Garon veut développer 

l'élevage chevalin

C ette s itu a tio n p ro v o qu e ra , co m m e 
o n  le sa it, le  ch ô m ag e fo rcé d e 1 2 5  ag ri­
cu lteu rs sp écia lisés d an s l’é lev ag e d e  
ch ev aux . E t to u t co m m e m e le so u li­
g n a it u n  p eu p lu s tô t, u n  co llabo ra teu r  
d u m in is tre , c ’e st v ra im en t la d e rn ière  
ch an ce p o u r le Q u éb ec d e d év e lo pp e r 
ce t é lev ag e . P o u rq u o i?  D ’ab o rd  à  cau se  
d e la d isp o n ib ilité d ’é lev eu rs q u a lifié s 
q u i n e  d em an d en t san s d o u te  p as  m ieu x  
q u e d ’ê tre recy c lé s v e rs u n e p ro d u c­
tio n d o n t ils co n n aissen t p resq u e to u s 
le s ru d im en ts  d ep u is  to u jo u rs .

D e p lu s , le reg ain d e p o p u la rité d u  
ch ev al co m m e “g adg e t” sp o rtif acco r­
d e u n e ch an ce u n iq u e au x  p ro d u c teu rs 
d e se ta ille r u n e p lace in tére ssan te e t 
ren tab le  d an s ce t é lev ag e .

E n fin , o u tre les co n n aissan ces e t le  
m arch é d ispo n ib le , les "é lev eu rs-ch ô ­
m eu rs” p o ssèd en t d é jà d es b â tim en ts , 
d es te rre s e t d e l’éq u ip em en t fac ile à  
co n ve rtir en fo n c tio n d e cette n o u v e lle  
sp écia lisa tio n . M ais l’a to u t m a jeu r d e  
ces p ro d u c teu rs , d u m o ins ch ez u n
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g ran d n o m b re , ce so n t le s q u a lité s g é ­
n é tiq u es in d iscu tab les d es tro u p eau x .

E n e ffe t, d ep u is q u ’ils o n t en trep ris  
d e réd u ire  co n sid érab lem en t leu rs  tro u ­
p eau x , les p ro d u cteu rs d ’u rine d e ju ­
m en ts g rav id es o n t to u jo u rs co n serv é  
le s m e illeu rs  é lém en ts d u  ch ep te l ch ev a­
lin . O r, san s tro p  d e  d ifficu lté s , av ec  u n  
p eu d e tem p s, u n b o n n o m b re d ’é le­
v eu rs p o u rra ien t co n v e rtir leu rs tro u ­
p eau x v e rs l’é lev ag e d e  ch ev au x d ’éq u i­
ta tio n  o u  d e  ch ev au x  lo u rd s.

D an s le cas d e ch evau x lo u rd s, b ien  
q u e lim ité , le m arch é p résen te d es as­
p ec ts in té ressan ts, si o n tien t co m p te  
d u reg ain d e p o p u larité d es co m p é ti­
tio n s d e “ tire d e ch ev au x ” , au tan t au  
C an ada  q u ’au x E ta ts -U n is .
M a is le m arch é le p lu s in té re ssan t es t 
san s co n tred it ce lu i d es ch evau x d ’é ­
q u ita tio n , p u isq u e le Q u éb ec en est u n  
im p o rta teu r n e t. L es d o n n ées s ta tisti­
q u es so n t ra re s ; n éan m o in s le s e stim a­
tio n s d u m in is tè re fix en t à 6 ,0 0 0 le  
n o m b re d e su je ts im p o rtés ch aqu e  
an n ée  d es E ta ts -U n is . L a v a leu r éco n o ­
m iq u e d e  ce m arch é rep résen te  en v iro n  
$ 6 m illio n s , so it p lu s d u d o u b le d e la  
v a leu r d e  la  d é fu n te p ro d u ctio n  d ’u rin e  
d e  ju m en ts  g rav id es .

E n fin d e sem ain e d e rn ière , le m i­
n is tre  G aro n  a co n firm é l’ex isten ce , au  
se in  d u  m in is tère , d ’u n  “ co m ité -ch ev a l”  
ch arg é d ’é lab o rer u n p ro g ram m e d ’a i­
d e au d év e lop p em en t d e d iv e rs ty p es 
d ’é lev ag es d e ch evau x re lié s au  ch ep te l 
ac tu e l.

( D e p lu s , M . G aro n  a  p récisé  q u e  lo rs 
d ’u n e réu n io n d u co m ité d es p rio rité s  
éco n o m iq u es d u g o u v e rn em en t, il y a  
d eu x sem a ines , il a eu l’a ssu ran ce q u e  
d es fo n d s se ro n t b ien tô t d éb lo q u és 
p o u r re lan ce r ce t é lev ag e .

U n sp écia liste  d u  m in is tè re  a  p o u r sa  
p a rt p réc isé , la sem a in e d e rn ière , q u e  
s i le g o u v e rn em en t "m et le p aq u et"  
d an s cet é lev ag e , le Q u éb ec p o u rra it 
d ev en ir, d ’ic i u n e d izain e d ’an n ées , u n  
d es g rand s p ro d uc teu rs d e ch evau x , 
au x cô té s d e p ay s te ls l’Irlan d e , l’A n ­
g le te rre , la B e lg iq u e , l’A llem ag n e e t la  
F rance , san s co m p te r n o s v o is in s d u  
S u d q u i eu x , h éb e rg e ro n t p eu t-ê tre  
en co re n o s ch evau x en F lo rid e d u ran t 
l’h iv e r... ce q u i n e p la ît p as d u to u t au  
m in is tre  G aron , b ien  q u e  so n  m in is tère  
d o iv e  p ay er le s fra is  d e  tran sp o rt.

On prévoit un 

affaiblissement des 

prix du porc

L es ap p ro v isio n n em en ts d e p o rc  
se ro n t v ra isem b lab lem en t p lu s 
é lev és q u ’il y a u n an et ce 
ju sq u ’en 1 9 7 8 . A u p rem ie r ju ille t 
d e rn ie r les p ro d u c teu rs av a ien t 
7 %  p lu s d e p o rce le ts  su r leu rs fe r­
m es e t la issa ien t en ten dre q u ’ils 
en é lèv e ra ien t en co re d av an tag e , 
au co u rs d es p ro ch a in s m o is . L es 
p rix  d u  g ra in à la b a isse , co m m e 
c ’e st le cas actu e llem en t, sig n i­
fien t g én é ra lem en t u n  in té rê t p lu s  
g ran d en p ro d u c tio n p o rc in e . O n  
p rév o it ég a lem en t q u e le s d isp o ­
n ib ilité s d e p o rc au x E .U . se ro n t 
p lu s  g ran d es q u e  l’an  d e rn ier.

D ev an t ces fa its, il e st lo g iq u e  
d ’an tic ip er u n  a ffa ib lissem en t d es 
p rix  d u  p o rc .

L es ap p ro v is io n n em en ts d e  
b o eu f sero n t v ra isem b lab lem en t 
é lev és  ju sq u ’à la fin  d e 1 9 7 7 m a is  
su iv ra u n ra len tissem en t d an s la  
p ro d u c tio n l’an p ro ch a in . L e 
n o m b re d e b o v in s au C an ad a le  
1 e r ju ille t é ta it d e 3 %  m o ind re  
q u e l’an  d e rn ier. D e fo rte s q u an ­
tité s d e b o eu f en g raissé s’ach e­
m in en t ac tu e llem en t v e rs le s cen ­
tre s d e co n so m m atio n à d es p rix  
en v iro n  6 é la  lb  p lu s  é lev és (p o id s 
v iv an t) q u e ceu x d e l’h iv e r d e r­
n ie r.

E n 1 9 7 7 , les co n so m m ateu rs  
can ad ien s o n t b én éfic ié d ’ap ­
p ro v is io n n em en ts ab o n d an ts en  
v ian d e . À  la  fin  d ’ao û t la  p ro d u c­
tio n to ta le d e v ian d e ro u g e é ta it 
d e  6 %  p lu s  é lev ée  q u ’en 1 9 7 6 .

L es d isp o n ib ilité s d e b o eu f se  
so n t acc ru es d ’en v iro n  5 %  e t ce l­
le s d u  p o rc  d e  p rè s d e  9 %  p a r rap ­
p o rt au  v o lu m e d e 1 9 7 6 . L a co n ­
so m m atio n  p e r cap ita  d e b o eu f e t 
d e p o rc , év a lu ée su r u n e b ase  
an n ue lle , se ch iffre à 1 1 5 e t 5 8 lb  
re sp ec tiv em en t en co m p ara iso n  
d e 1 lO e td e 5 3  lb en 1 9 7 6 .

L ’in d ice d es p rix au co n so m ­
m ateu r (IP C ) en  ce q u i a  tra it à  la  
v ian d e fu t très fav o rab le  au  co u rs 
d es d e rn ie rs m o is . L e IP C  p o u r la  
v ian d e en  ju ille t d e rn ie r se s itu a it 
à 1 5 7 .4 (1 9 7 1 - 1 0 0 ) u n e au g ­
m en ta tio n d e 8 .8 %  seu lem en t d e ­
p u is le s 3 d e rn iè re s an n ées .

L A  C IE  J . E . JU T R A S  IN C .

^ > | 1 0 0 ru * M o n tan t,
V ic to rlav ill* , Q u * .

L’agriculture est devenu une véritable industrie.

L’automation s’étend à l’alimentation des animaux et à 
l’évacuation du fumier. ^

JUTRAS fabrique des soigneurs, des convoyeurs et des évacuateurs 

à fumier qui assurent un meilleur confort aux animaux et facilitent 

grandement votre travail.

Une étable moderne doit être fonctionnelle pour être vraiment efficace. 

JUTRAS pense à augmenter votre potentiel tout en diminuant vos efforts

< * ■■» *
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Au début des années soixante, il y avait 
1,250 producteurs d’agneaux et de 
moutons dans le seul comté de Beauce. 
Au dernier recensement de juin 1976, le 
Québec tout entier n’en comptait plus 
que 781 et le comté de Beauce, 22, soit 
à peine 3% du chiffre initial.

Cette évolution de la production 
ovine illustre bien les transformations 
profondes qu’a subies l’agriculture 
québécoise depuis l’époque de la révo­
lution tranquille. Il semble toutefois 
que le creux de la vague ait été atteint, 
puisqu’on assiste à une remontée des 
comtés qui avaient été les premiers tou­
chés par la baisse.

La production 

ovine

se spécialise

MOUTONS ET AGNEAUX AU QUÉBEC 
EN JUIN 1976

Nombre de bêtes 

de 1200 à 4600 

de 600 à 1199 

de 300 à 599

de 151 à 299 

de Oà 150

sent une réduction de troupeaux de 
22% très inférieure à la moyenne de 
77% enregistrée pour le Québec tout

semble que la production ovine au 
Québec est en train d’achever sa muta­
tion. Elle passe d’un stade d’appoint à

celui de la spécialisation et son avenir 
dépendra désormais, semble-t-il, des 
producteurs spécialisés.

par André Ctwtxnwu
VARIATIONS DU NOMBRE DE MOUTONS 

ENTRE 1961 et 1976

Appelez-nous avant de fixer 
votre choix!
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GARANTIE

F,

e

Dans le comté de Deux-Montagnes, 
ar exemple, on a recensé en 1976 huit 
ois plus d’agneaux et de moutons qu’il 

y a quinze ans. Certes, le nombre de 
producteurs a continué d’y diminuer 
(de 21 à 9), comme partout ailleurs au 
Québec, mais cette évolution a large­
ment été compensée par une augmenta­
tion substantielle du nombre de têtes 
détenues par chacun (de 7 à 123).

Dans l’ensemble, la production 
ovine se rapproche des villes et se con­
centre aux mains de quelques produc­
teurs quoique les régions périphériques 
demeurent les principales zones de pro­
duction et qu’un comté comme l’A­
bitibi ait supplanté la Beauce au pre­
mier rang.

Trois régions agricoles (Beauce, Bas- 
du-Fleuve et Saguenay-Lac-Saint-Jean) 
ont surtout fait les frais de la baisse de 
production québécoise. En 1976, elles 
ne comptaient plus ensemble que 272 
producteurs alors qu’elles en héber­
geaient 8,201 en 1961: une perte de 
97%. Au chapitre du cheptel, la dimi­
nution était presque aussi dramatique 
(93%): 18,409 têtes au lieu de 130,115.

Ces trois régions battaient pourtant 
la marche quinze ans plus tôt en acca- 
jarant ensemble près des deux tiers de 
a production québécoise et du nombre 

de producteurs. Cette proportion gra­
vite plutôt aujourd’hui autour du tiers. 
Le Bas-du-Fleuye conserve toujours la 
tête mais sa prépondérance diminue 
d’année en année. La Beauce qui occu­
pait la seconde place en 1961 a glissé au 
douzième et dernier rang alors que le 
Saguenay-Lac-Saint-Jean, troisième il 
y a quinze ans, a été entretemps doublé 
par l’Abitibi-Témiscamingue et l’Es- 
trie. Il en va de même pour la région de 
Québec qui occupait jadis le quatrième 
rang.

La remontée apparente des autres ré­
pons productrices est attribuable au 
ait quelles ont maintenu leur cheptel 

ou l'ont réduit moins que les quatre 
premières et non à une augmentation 
réelle de la production. L’Abitibi-Té­
miscamingue, par exemple, comptait 
5,678 moutons ou agneaux en 1961. 
Elle en héberge 5,674, en juin 1976. Ce

3uasi statu-quo lui permet pourtant 
’accroître de 2.9 à 12.4% sa part dans 

l’ensemble québécois. Il en va de même 
dans l’Outaouais.

Autour de la Métropole, les régions 
de Saint-Hyacinthe, Sud-Ouest de 
Montréal et Nord de Montréal subis-
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Marques de Commerce
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1976
Pourcentage

1961

de 45 à 800% 

de 16 à 44% 

de Oà 15%

entier. En conséquence, la part de ces 
régions dans l’ensemble québécois s’é­
lève de 4 à 14%. Fait plus significatif, 
certains comtés de la zone métropoli­
taine progressent réellement. Deux- 
Montagnes, déjà mentionné, possède 
huit fois plus de bêtes qu’il y a quinze 
ans. Rouville et Saint-Hyacinthe, cinq 
fois plus. On observe le même phéno­
mène, quoique à des degrés moindres, 
dans Soulanges et Huntingdon. À la 
périphérie, Brome et Yamaska réagis­
sent mêmement, comme Lévis aux por­
tes de Québec.

Au demeurant, quelle que soit la ré­
gion, les comtés situés à proximité des 
grands centres ont mieux préservé leur 
production que ceux qui se sont éloi­
gnés. Ceci tient d’abord au fait que ces 
comtés avaient déjà perdu auparavant 
un nombre considérable de produc­
teurs. Ils s’étaient ainsi rapprochés du 
seuil minimal. Vu la tendance actuelle à 
l’augmentation des troupeaux indivi­
duels, leur production tend à se stabili­
ser voire à remonter, même lorsqu’ils 
subissent une baisse du nombre de pro­
ducteurs.

En 1961, les producteurs détenaient 
en moyenne moins de 16 bêtes chacun. 
En 1976, ce chiffre était monté à près 
de 59, soit presque cinq fois plus. À ce 
chapitre, certains comtés dominent net­
tement. Kamouraska détient mainte­
nant le record avec 145 bêtes par trou­
peau: ce qui explique qu’il ait échappé 
au balayage qu’ont subi les Appalaches 
de Victoriaville à Gaspé. L’Abitibi de 
même occupe désormais le premier 
rang à cause de l’importance de ses 
troupeaux (139 têtes). La remontée de 
Deux-Montagnes tient enfin surtout au 
fait que le cheptel moyen est de 123 bê­
tes.

Par contre, les comtés où la spéciali­
sation n’est pas apparue ont glissé plus 
vite que les autres vers le bas. C’est le 
cas notamment pour la région de la 
Beauce où la moyenne n’est toujours 
que de 22 têtes par troupeaux. Ainsi, il
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Le blé concurrence actuellement 
le prix des céréales fourragères

Les marchés des céréales amorcent 
actuellement les dernières étapes du 
processus intérieur de réadaptation à 
la situation d’excédents de céréales que 
l'on connaît en ce moment. L’ensemble 
de l’offre et de la demande de toutes 
les céréales détermine le niveau géné­
ral des prix des céréales et le retour 
à une situation excédentaire s’est soldé 
par des prix de marché faibles, au 
cours de la dernière campagne.

Les changements qui surviennent 
dans la situation globale des céréales 
ont également des effets directs sur les 
prix relatifs des différents types de cé­
réales. Bien que, lorsqu’il y a pénurie 
d’une céréale en particulier, les prix de 
celle-ci soient relativement plus élevés 
que ceux des autres céréales, les rap­
ports de prix entre les céréales dépen­
dent davantage de l’ensemble de la si­
tuation céréalière, surtout lorsqu’il 
s’agit de céréales alimentaires et four­
ragères. Les variations de l’écart des 
prix entre le maïs et le blé, au cours de 
la dernière campagne, en offrent un 
bon exemple.

réales soulèvera une opposition plus 
vigoureuse. Les ventes d’entreposage, 
auront pour effet de maintenir les prix 
à la baisse dans les prochains mois. On 
peut s’attendre à une légère hausse de 
prix, une fois passées les pressions 
suscitées par la récolte, mais on ne pré­
voit aucune augmentation majeure des 
prix des céréales car les approvision­
nements totaux de céréales sont trop 
encombrants.

Aux États-Unis, où les plus récentes 
estimations établissent la production 
1977 de céréales fourragères à 218 mil­
lions de tonnes contre 212 l’an dernier, 
avec une consommation intérieure et 
des exportations sensiblement égales 
à celles de 1976, ces approvisionne­
ments accrus exerceront une forte 
pression sur les marchés et auront 
tendance à faire baisser les prix à la 
production près du taux de prêt: S2.25 
le boisseau de blé et $1.75 le boisseau 
de maïs. La pénurie d’espace d’entre­
posage empêchera cependant une par­
tie de ces grains d’être admissible au 
programme de prêt et, dans certaines

régions, les prix pourraient être infé­
rieurs au taux de prêt, particulière­
ment au temps de la moisson. La fai­
blesse du marché à l’exportation exer­
cera une pression additionnelle sur les 
marchés intérieurs et favorisera une 
augmentation importante de l’utilisa­
tion de ces céréales dans l’alimentation 
animale. Certains céréaliculteurs don­
neront leur grain à leurs animaux 
de ferme pour retirer éventuellement 
certains profits de leurs récoltes. Les 
exploitants des parcs d’embouche, 
réagiront aussi aux prix plus bas des 
céréales par une utilisation accrue, à 
la fois en augmentant le nombre de tê­
tes de bétail à l’engraissement et en 
prolongeant la période d’engraisse­
ment.

Les stocks actuels de céréales four­
ragères, y compris le blé, sont à ce 
point considérables qu’ils peuvent être 
considérés comme de la viande en 
puissance. Si les éleveurs réagissent 
comme prévu, ces excédents seront 
transformés tant au Canada et aux 
États-Unis en produits animaux. En­
fin, l’analyse préparée par l’Office ca­
nadien des provendes prévoit que la 
présente situation entraînera une bais­
se inévitable des emblavures aux États- 
Unis l’an prochain.
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Les achats de céréales par l’Union 
soviétique, en 1972, ont suffi à éliminer 
l’accumulation des stocks de céréales 
qui s’est formée au cours des années 
1960 et au début des années 1970. Les 
prix des céréales furent considérable­
ment majorés et, à la fin de 1973, la 
prime du blé par rapport aux céréales 
fourragères était assez importante pour 
écarter le blé du marché de ces derniè­
res. Cette prime s’est maintenue pen­
dant trois ans et n’a commencé à bais­
ser que l’été dernier où elle fut fixée à 
$1.50 le boisseau, par rapport au maïs. 
La prime a accusé une baisse considé­
rable au cours des derniers mois de 
1976 pour ensuite se stabiliser à des 
niveaux compétitifs.

À partir d’avril, les prix du blé ont 
subi d’autres baisses par rapport à ceux 
du maïs et furent effectivement infé­
rieurs à ces derniers, par boisseau, 
au début de juin. Au cours des derniè­
res semaines, cependant, les prix du blé 
ont augmenté et l’écart des prix entre 
le blé et le maïs s’est accentué. Les pres­
sions qui se sont exercées à la moisson 
du blé furent en partie responsables 
de la diminution prononcée de l’écart 
des prix; toutefois, les conditions du 
marché reflétaient l’impression persis­
tante des utilisateurs d’aliments du bé­
tail, selon laquelle le blé demeurait 
principalement une céréale comestible. 
L’hésitation de l’industrie des aliments 
du bétail à utiliser du blé en grandes 
quantités a eu pour effet d’empirer la 
situation d’excédents de blé et a con­
tribué à faire baisser les prix du blé au- 
dessous du niveau concurrentiel par 
rapport aux céréales fourragères.

On a maintenant commencé à se ser­
vir davantage du blé pour l’alimenta­
tion animale et cela devrait continuer 
au cours de la prochaine campagne. 
Pour ce faire, les prix du blé doivent 
demeurer compétitifs par rapport à 
ceux des céréales fourragères, ce qui 
se produira certainement, vu l’impor­
tance des approvisionnements actuels 
de blé. Les pressions suscitées par la 
moisson de céréales fourragères d’au­
tomne auront pour effet d’augmenter 
la prime du blé, dans la dernière partie 
de la présente campagne, mais on ne 
s’attend à aucune augmentation ma­
jeure de l’écart des prix. Le blé est à 
nouveau une céréale fourragère aussi 
bien qu’une céréale alimentaire et ses 
prix ne pourront fluctuer indépen­
damment des cours du marché des cé­
réales fourragères.

L’ensemble des perspectives dans le 
domaine des céréales, indique encore 
qu’il y aura augmentation des appro­
visionnements et nouvelle constitution 
de stocks pour l’année à venir. Les 
prix des céréales, au niveau des exploi­
tations agricoles américaines, s'appro­
chent des taux de prêt américains et, 
dans certaines régions, tombent en 
dessous de ces taux, ce qui signifie 
qu’une nouvelle baisse des prix des cé-

PURINA 
ET VOS

Laissez-nous vous démontrer comment obtenir 
une meilleure production laitière.

Quel que soit votre programme d’alimentation avec 
grains ou fourrages, Purina a un Chow laitier qui le com- 
plémcntera exactement. Cet aliment fournira à vos vaches 
ce qu’il leur faut pour les aider à produire au maximum.

Voilà pourquoi une conversation avec votre conces­
sionnaire Purina constitue un bon placement. Il vous 
parlera, avec preuves à l’appui, des résultats supérieurs 
de production qu’obtiennent les éleveurs qui suivent les 
programmes Purina. Il pourra vous aider à établir le pro­
gramme adéquat pour obtenir de meilleurs bénéfices de 
votre exploitation laitière.

Voyez-le bientôt, et donnez à vos vaches la chance 
de devenir de meilleures productrices.

Votre concessionnaire Purina est à votre service 
pour vous aider à mieux réussir.

RALSTON PURINA 
SE CANADA Se e
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Mon nez dans votre cuisine

Salades en 

gelée réussies

G arnir les salades de concom bres, 
radis et frisons de carottes après le 
dém oulage; les salades individuelles 
peuvent être dém oulées directem ent 
sur des verdures, elles risquent m oins 
de se briser.

Les conseillères en alim entation ont 
élaboré deux salades en gelée délicieu­
ses une “Salade arc-en-ciel” et un 
“A spic aux tom ates” m étrique, pour 
dém ontrer com m e il est facile de les 
réaliser.

Les salades en gelée sont rafraîchis­
santes et ont l’avantage de se prépa­
rer d’avance et assez rapidem ent.

Les conseillères en alim entation de 
la D ivision de la consultation alim en­
taire, d’A griculture C anada offrent

Quelques conseils pour réussir les salu­
es en gelée.

D es m oules à gâteaux, des bols à m é­
langer, des petits bols individuels font 
tout aussi bien que les m oules spéciaux.
O n peut dém ouler les m élanges et les 
couper en carrés ou les trancher.

Le m élange de gélatine doit être par­
tiellem ent pris avant d’ajouter fruits, 
légum es, viandes, crèm e fouettée ou 
blancs d’oeufs battus. D ans une salade 
étagée, chaque partie doit être ferm e 
avant d ’ajouter la suivante. Si une sala­
de en gelée doit être gardée à la tem pé­
rature de la pièce lorsqu’il fait chaud 
ou s’il s’agit d’un gros m oule, ajouter 
plus de gélatine à la salade pour qu’elle 
soit légèrem ent plus ferm e.

Laisser refroidir les préparations au 
m oins 3 heures pour qu’elles soient 
ferm es; allouer une nuit pour les gros 
m oules.

Pour dém ouler, trem per le m oule 
dans l’eau chaude (non bouillante) 
jusqu’à la hauteur du m élange de 
gélatine. Passer la pointe d’un couteau 
ou d’une spatule autour du m oule. Pla­
cer un plat de service sur le m oule, 
tenir ferm em ent et retourner rapide­
m ent. Secouer légèrem ent pour déta­
cher. Si la salade ne se dém oule pas, 
placer une serviette chaude sur le m ou- .
le durant quelques m inutes. Les bonnes m aniérés et le savoir-
_______ _______________________ vivre a table, peuvent aider considera-

: —  - blem ent un hom m e qui veut avancer,
dans sa profession ou son travail. C ela 
est tout aussi vrai pour la fem m e. Il 
faut donc savoir com m ent, parfois 
m anger certains m ets inhabituels, 
quand ils nous sont présentés.

C e qui est tout d ’abord très im por­
tant à retenir, c’est que l’hôtesse qui 
reçoit, n’est jam ais servie la prem ière. 
O n sert d’abord l’invitée d’honneur 
assise à la droite de l’hôte. Puis le ser­
vice s’effectue norm alem ent autour de 
la table jusqu’à ce que l’hôte soit servi 
en dernier.

------  . ... S’il n’y a pas plus de six invités à la
rées dans la publication du m inistère lab|e q cst po |', d ’attendre que 

hi S:inié intitulée: "Protéeez soient servis

à».

SA LA D E A R C -EN -CIEL

1 contenant (6 onces) de poudre pour 
gelée au citron

2 tasses d'eau bouillante 
I tasse d'eau froide
h c. à thé de sel 
|/4 tasse de vinaigre
h tasse de piment vert haché finement 
I tasse de carottes râpées
1 tasse de mayonnaise ou sauce à 

salades
2 tasses de chou râpé
D issoudre la poudre pour gelée dans 
l’eau bouillante. A jouter eau froide, 
sel et vinaigre. D iviser le m élange en 
portions de h tasse, 1 tasse et 2 tasses. 
R efroidir chaque portion jusqu’à par­
tiellem ent pris (environ 45 m inutes, 1 
heure et l '/2 heure respectivem ent). In­

corporer le pim ent vert à la portion de 
h tasse. V erser dans un m oule de 6 
tasses et refroidir jusqu’à presque pris. 
Incorporer les carottes à la portion de 
1 tasse. V erser sur le m élange de pi­
m ent vert et refroidir jusqu’à presque 
pris. Incorporer m ayonnaise ou sauce 
à salades et chou à la,portion de 2 tas­
ses. V erser sur le m élange de carottes 
et refroidir jusqu’à ferm e (environ 3 
heures). 8 portions.

A SPIC A U X  TO M A TES

2 enveloppes de gélatine

non aromatisée 
900 ml de jus de tomates 

5 ml de sel 
10 ml de sucre 
5 ml de jus d'oignons 
2 ml de sauce Worcestershire 

25 ml de vinaigre
Faire gonfler la gélatine dans 125 m l de 
jus de tom ates. M élanger le reste du 
jus et les autres ingrédients; am ener à 
ébullition. A jouter le m élange de géla­
tine et rem uer jusqu’à ce qu’elle soit 
dissoute. V erser dans un m oule et re­
froidir jusqu’à ferm e. 8 portions.

Le savoir-vivre à table

Attention,
danger...

A vez-vous cultivé des habitudes de 
prudence pour que votre foyer jouisse 
de la plus grande sécurité possible? 
Les divers produits m énagers qui vous 
entourent présentent toujours le dartger 
d ’un em poisonnem ent accidentel, à 
à m oins que vous n’ayez pris les pré­
cautions raisonnables qui sont énum é-

m inistère 
‘Protégez

com m e si rien ne venait de se produire 
et continuer à converser le plus naturel­
lem ent du m onde.

L ’hôtesse s’assure qu’aucun invité, 
à table, n’est laissé pour com pte. Elle 
s’adresse à chacun de ses voisins égale­
m ent. D e m êm e, l’hôte parle sans dis-

H

fédéral de la Santé intitulée: 
votre foyer contre les poisons.
• Lorsque vous répondez à un appel 
téléphonique, apportez avec vous ou 
placez hors de portée toute préparation 
qui pourrait causer du m al à votre en­
fant. M ieux vaut risquer de m anquer 
un appel que de perdre votre enfant.
•  Si vous faites du “nettoyage à sec” , 
ouvrez les portes et les fenêtres. Sou­
venez-vous que les vapeurs d ’essences 
nettoyantes sont des poisons aussi bien 
que des produits inflam m ables.
• Pendant le m énage, si vous ne pouvez 
pas surveiller votre enfant à tous les 
instants, gardez au m oins à vue les 
nettoyeurs et les cires à parquet que 
vous em ployez. M ettez-les tous dans 
un m êm e panier que vous gardez près 
de vous en allant de pièce en pièce.
• Si vos enfants sont près de vous, pré- 
venez-les des dangers que présente la 
préparation dont vous vous servez. 
Q u’ils apprennent à reconnaître leçon- 
tenant. N e jam ais transvaser des subs­
tances dangereuses dans des tasses, des 
bou teilles à lait ou d’autres contenants 
d ’alim ents.
• Q uand vous jetez des m édicam ents, 
des solutions pour l’ondulation des 
cheveux ou d’autres préparations très 
fortes, assurez-vous que les enfants 
ne pourront pas les récupérer des or­
dures ou d ’ailleurs.
• A ussitôt votre tâche term inée, rangez 
vos “outils". Plus vite les poisons re­
tourneront à un endroit sûr, m oindres

tous
avant d’entam er son re­

pas. Si les invités sont nom breux, alors 
l’hôtesse prie chacun de com m encer 
sans attendre que le repas soit froid 
dans les assiettes. Il est cependant poli 
d ’attendre que l’hôtesse donne le si­
gnal du début du festin .

Q uand vous avez fini votre plat, 
vous placez votre couteau et votre four­
chette côte à côte au m ilieu de votre 
assiette, les dents de la fourchette en 
haut. V oyez à ce qu’ils ne soient pas en 
équilibre instable et ne tom bent pas^au 
m om ent où l’on retire votre assiette.

Il n’est pas obligatoire que vous 
m angiez tout ce qu’il y a dans votre 
assiette. V ous ne devez pas obligatoi­
rem ent non plus y laisser quelque cho­
se. Il est poli de goûter à tout ce que 
l’on vous présente, m êm e si certains 
m ets vous sem blent bizarres et totale­
m ent inconnus. N ’en prenez qu’un peu, 
et laissez le reste dans votre assiette si 
cela ne vous plaît vraim ent pas. Si vous 
trouvez un corps étranger dans vos 
alim ents, ne perdez pas votre sang- 
froid. Laissez votre assiette intouchée. 
U ne hôtesse attentive va le rem arquer 
tout de suite et rem placera votre plat. 
E lle vous dem andera tout d’abord si 
vous désirez voir votre assiette rem ­
placée. R épondez sim plem ent: “O ui, 
s’il vous plait", ou “N on, m erci...” et 
oubliez l’incident. D e m êm e si un acci­
den t se produit à la table, couvrez-le 
le plus calm em ent possible et laissez le 
reste de la table continuer la conversa­
tion. En fait, toute la table devrait agirseront les risques d ’accidents.
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bord de la tabla

ta vaçon la plut courants da placer la couvert: 
les ustensiles sont alignés du bas. à environ un 

pouce du bord de la table: disposés à égale dis­

tance les uns des autres, de chaque côté de l'as­

siette.

crim ination à chacune de ses voisines. 
U n invité ne doit pas m onopoliser la 
conversation. La table n’est surtout pas 
l’endroit à choisir pour faire étalage de 
ses propres appas. R éservez le dîner à 
l’am itié. L ’am our a d’autres tem ples et 
d ’autres heures.

L ’am éricaine et la continentale
Les m anières à table sont un m élange 

de sim plicité, d ’élégance et de bon sens.
En O ccident, il y a deux façons de 

bien m anger: la continentale et l’am é­
ricaine. C ette dernière im plique un 
changem ent constant de la fourchette, 
de la m ain gauche à la m ain droite, et 
oblige à placer le couteau sur le bord de 
l’assiette une fois que la viande est 
coupée. L ’étiquette continentale, qui 
ne dem ande pas ce changem ent, se ré­
pand de plus en plus en A m érique du 
N ord.

O n tient la fourchette de la m ain 
gauche, les dents en bas; la viande est 
ainsi m aintenue, pendant qu’on la cou­
pe de la m ain droite. U n peu de sauce 
est poussée, avec le couteau, sur le 
m orceau de viande coupée et le tout, 
m aintenu par les dents de la fourchette, 
se dirige sagem ent vers la bouche 
(dents tournées vers le bas). La four­
chette n ’est jam ais utilisée com m e une

pelle ou une cuillère. O n ne doit ja­
m ais charger sa fourchette de m anière 
à être obligé de prendre deux bouchées 
à m êm e une seule fourchettée. Si l’on 
veut faire une pause en m angeant, on 
dépose sim plem ent sa fourchette sur le 
bord gauche de son assiette et son cou­
teau sur le bord droit, sans que les 
m anches touchent la table.

O n coupe ses pom m es de terre en 
les m aintenant avec les dents abais­
sées de sa fourchette tenue de la m ain 
gauche. O n pousse un peu de sauce 
dessus avec son couteau, de la m ain 
droite, et l’on procède pour m anger de 
la m êm e façon que pour la viande. Les 
pom m es de terre pilées sont poussées 
sur un m orceau de viande ou un légu­
m e de dim ension respectable. Les pois 
sont pressés contre les dents de la four­
chette, avec l’aide du couteau; ainsi ils 
ne roulent pas. Les dents de la four­
chette sont toujours tournées vers le 
bas.

Il n ’est pas convenable de m ettre les 
coudes sur la table, pendant qu’on 
m ange. O n ne laisse pas non plus sa 
m ain appuyée sur le bord de la table, 
s’obligeant ainsi à pencher la tête pour 
m anger. Les alim ents doivent être diri­
gés avec aisance vers la bouche, la tête 
étant m aintenue assez droite m ais non 
rigide! La soupe chaude ne doit pas 
être aspirée bruyam m ent et l’on ne 
souffle pas dessus, sur sa cuillère, ou 
sur son plat, pour la refroidir. O n at­
tend un peu, sim plem ent. Et on en 
prend au début en très petite quantité. 
Le tem ps du m ouvem ent, ralenti, de 
l’assiette à la bouche... la petite portion 
a le tem ps de se refroidir.

O n ne doit évidem m ent jam ais par­
ler la bouche pleine. Il n’est pas poli, 
non plus, de boire pendant que l’on 
m astique ses alim ents. A vant de boire, 
on s’essuie légèrem ent les lèvres avec sa 
serviette de table.

N e m angez pas trop vite, m ais pas 
trop lentem ent non plus, essayez de 
respecter le rythm e général de la table. 
N e dévorez pas gloutonnem ent. M ais 
un appétit d ’oiseau peinera davantage 
votre hôtesse. L ’hôtesse, par délicates­
se pour ses invités, ralentira son rythm e 
si nécessaire, pour accom pagner le plus 
lent de ses invités. "L'an de la table
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C O N D IT IO N S  O U  C O U R R IE R : S . p ré M n ttr  —  é g « , .a x a , a i tu a l io n  —  L a tin  
c o u r ta , p ré c is a , lis ib la , d é ta i l i a a a a n tia l t —  p a t p lu a d s 5 p a g a a —  
P s a u d o n y m s c o u r t  a t  o r ig in a l -  P a a  d s  s e rv ie s  d 'é c h a n g s  -  S i o n  ré é c r i t ,  
m s n tio n n s r  p s e u d o n y m s a t d a ta  d s  p u b lic a t io n  d s  la  ré p o n s s  p ré c é d a n ts , 
ts p p s ls r  la  p ro b lè m e  p ré c é d e n t R é p o n s e  p e rs o n n e lle  d a n s  c a s  g ra v a  e t  
u rg e n t , d e m a n d a n t d is c ré t io n  s p é c ia le ; p o u r  c a la , jo in d ra  e n v e lo p p a  a d re s ­
s é e  à  s o i a t t im b ré e .

A d re e a e r v o s  le t tre s  a in s i : C O U R R IE R  D E  M A R IE -JO S É E  
L A  T E R R E  D E  C H E Z  N O U S , 5 1 5  V IQ E R , M O N T R É A L  H 2 L  2 P 2

“L’idée de l’autre n est jamais 

bonne, encore moins celle 

de sa femme.”
Q / N o u s  s o m m e s  u n  c o u p le  d e  c u lt iv a te u rs , m o n  m a r i a  5 0  a n s . 

I l a  d i t s o u v e n t d e v a n t m o i q u 'i l n ’a  p a s  c o n f ia n c e  e n  lu i-m ê m e , 

p o u r ta n t , il a  b ie n  m o in s  c o n f ia n c e  e n  q u i q u e  c e s o it , d u  c ô té  

tra v a il o u c o n s e ils  à d is c u te r . L 'id é e d e l 'a u tre  n 'e s t ja m a is  

b o n n e , e n c o re  m o in s  c e lle  d e  s a  fe m m e  o u  d e  s e s  e n fa n ts . P o u r  

le tra v a il , il n o u s  é p ie  s a n s  c e s s e . C e la  n o u s m e t le s  n e r fs  e n  
b o u le .

S a  p e u r n 'e s t p a s  q u e  le  tra v a il n e  s e  fa s s e  p a s , m a is  il fa u t  

q u e  c e  s o it fa i t à  s a  m a n iè re  à  lu i . A u c u n e  a u tre  m a n iè re  n 'e s t  

b o n n e . M ê m e s i p a r fo is  o n  n e s e  p re n d  p a s  d e  la  m ê m e  fa ç o n  

q u e  lu i , c e  q u i c o m p te  à  la  f in  c 'e s t q u e  le  tra v a il  s o it  fa i t  q u a n d  

m ê m e . Q u a n d  le s e n fa n ts o u m o i c o m m e n ç o n s u n  tra v a il , il 

n o u s  la is s e  fa ire  u n e  d iz a in e  d e  m in u te s , p u is  il v ie n t n o u s  é p ie r .  

E n s u ite , il d it q u e ç a n ’a  p a s  é té  fa it c o m m e il fa u t. U n  p e ti t  

e x e m p le  : p o m p e r l 'h u ile  à  m o u c h e  s u r le s  v a c h e s  a v a n t la  t ra i te , 

c e  n 'e s t p a s  d if f ic i le . E n s u ite , l ’h u ile  p é n è tre  d a n s  le  p o il e t  s i le  

te m p s e s t h u m id e , le s m o u c h e s s o n t c o lla n te s  e t le s v a c h e s  

p e u v e n t  trè s  b ie n  e n c o re  a v o ir  à  s e  s e rv ir  d e  le u r  q u e u e ... O n  n e  

g è le  p a s  la  v a c h e , m ê m e  s i o n  lu i m e t d e  l 'h u ile . M o n  m a r i n e  

c o m p re n d  p a s  ç a .

M a is  s i c 'e s t lu i q u i fa it u n e  e r re u r , c e  n 'e s t p a s  g ra v e . M a is  

le s  a u tre s  n 'o n t p a s  le  d ro it d e  s e  tro m p e r . D ite s -m o i c e  q u e  je  

d o is  fa ire  o u  n e  p a s  fa ire , c e  q u e  je  d o is  d ire  o u  n e  p a s  d ire , c a r  

c 'e s t  u n  v ra i  c a lv a ire .

U n e  d e  T h e tfo rd

R / B e a u c o u p  d e fe m m e s v o n t re c o n n a ître  le u r m a r i d a n s la  
d e s c r ip t io n  q u e  v o u s d o n n e z  d u  v ô tre . C o m m e b e a u c o u p  d e  
m a r is p o u rra ie n t  e u x  a u s s i re c o n n a ître  le u r é p o u s e , c a r , le  t r a ­
v e rs  q u e  v o u s  d é c r iv e z  e s t s i ré p a n d u  q u ’o n  le  c ro ira i t in d is p e n ­
s a b le  à  la  v ie  d e  b e a u c o u p  d ’e n tre  n o u s . S i le  d é fa u t d e  v o tre  
m a ri v o u s p è s e  ta n t c ’e s t q u ’a u  fo n d  d e  v o u s -m é m e  v o u s  ê te s  
a u s s i b ie n  c o n v a in c u e  q u e  v o u s  n ’a g is se z  p a s  a u s s i m a la d ro ite ­
m e n t q u ’ il le  p ré te n d . C e  je u  q u i c o n s is te  à  s e  la n c e r  à  la  tê te  d e s  
re p ro c h e s  e t d e s  re m o n tra n c e s p o u r la  m o in d re  v é ti lle  u s e  le s  
n e r f s  d u  p lu s  s o l id e .

S i v o tre  m a ri a v a it 2 5  o u  3 0  u n s , je  p e n s e ra is  v ra im e n t q u e  
v o u s  p o u v e z  p a rv e n ir à  le  ra iso n n e r  e n c o re , e n  u s a n t d e  d ip lo ­
m a tie , d ’in d u lg e n c e  e t d ’a m o u r . À  5 0  a n s , le s ra c in e s d e s  d é ­
fa u ts  s o n t s i p ro fo n d e s  q u ’e l le s s o n t d u re s  à  e x tirp e r . I l p e u t  
a r r iv e r c e p e n d a n t q u ’ il s o it v ra i q u ’a u  fo n d  d e  lu i v o tre  m a ri  
n ’a i t p a s  c o n fia n c e  e n  lu i-m ê m e . C ’e s t u n e  s o r te  d e  v e n g e a n c e  
q u ’ il e x e rc e ra it  a in s i s u r  le s  a u tre s , e n  le s  é p ia n t e t  e n  c r it iq u a n t .

M ê m e  s i v o u s  n e  p o u v e z  p e u t-ê tre  p a s  c h a n g e r  e n  p ro fo n d e u r 
l’a t t i tu d e  d e  v o tre  m a ri , v o u s  p o u v e z  c e p e n d a n t b e a u c o u p  p o u r  
c h a n g e r  la  v ô tre . F e rm e z  v o s  o re il le s  a u x  c r i tiq u e s  in u ti le s , c o n ­
t in u e z d e c o lla b o re r d a n s la m e s u re d e v o s p o s s ib i l ité s e t 
e n s u ite , la is se z  p o r te r c e  q u e  v o u s n e  p o u v e z  c h a n g e r . “ B ie n  
fa ire  e t la is s e r b ra ire ” , c ’e s t u n e  a tt i tu d e  m e n ta le  q u i fa i t d u  
b ie n  à  c e lu i q u i d é c id e  d e  l’a d o p te r u n e  fo is  p o u r  to u te s . E lle  a  
a u s s i l ’a v a n ta g e  d ’é v ite r le s  c r is , le s  o b s t in a t io n s  e t le s  d is p u te s  
in u ti le s .

I «

’jf ife ïen .-.

4 9 8 2
b- 8 -1 8

D o ig ts  a g iles, co eu rs lég ers

7 2 5 5  -  C h a rm a n t d é b a rd e u r p o u r la  p lu s  p e t i te . T a ille s  d 'e n fa n ts : 4 . 6 , 8 , 1 0 . 
P rix : $ 1 .2 5

4 9 8 2  -  S a is o n  d e s  ju p e s  e t  b lo u s e s , e n  v o ic i u n  b e l e x e m p le  p ra t iq u e . T a il le s  d e  
d e m o is e lle s : 8 . 1 0 . 1 2 , 1 4 . 1 6 . 1 8 . P r ix : $ 1 .2 5

7 1 4 7  -  P o u r  u n  d e u x iè m e  s a c  d 'é c o le , p o u rq u o i  p a s  d u  c ro c h e t?  P r ix : $ 1 .2 6

A d re s s e z  v fo s c o m m a n d e s  à  L a  T e r re  d e  C h e z  N o u s . S e rv ic e  d e s  P a tro n s , 6 0  
a v e P ro g re s k , S c a rb o ro u g h  O n t. M 1 P  4 P 7 . S .V .P . é c r ire  e n  L E T T R E S  M O U ­
L É E S , v o s  N O M S  e t A D R E S S E S . L e s  p a tro n s  n e  s o n t d is p o n ib le s  q u e  d a n s  le s  
ta i lle s  m e n tio n n é e s , n ’o u b lie z  p a s  d e  s p é c if ie r  le  n u m é ro . N o u s  n e  s o m m a s  p a s  
re s p o n s a b le s  d e  l 'a rg e n t e n v o y é  te l q u e l , d a n s  le s  e n v e lo p p e s , S .V .P . u t i lis e r  u n  
m a n d a t d e  p o s te . N o s  p a tro n s  s o n t e n  a n g la is , a v e c  le x iq u e  f ra n ç a is . IM P O R ­
T A N T : L e s  t im b re s -p o s te  n e  s o n t  p a s  a c c e p té s .

C O M P R E N D R E  A V A N T  

d e  s 'in d ig n e r

L a le t t re  d e M a d a m e A lic e  

p a ru e  d a n s  u n  p ré c é d e n t c o u r ­

r ie r a s u s c ité b e a u c o u p d e  

ré a c t io n s . O n  s e  s o u v ie n t q u e  

c e tte c o rre s p o n d a n te n o u s  

a c c u s a i t d e  fa v o r is e r la  d é b a u ­

c h e e n  c o n s o la n t u n h o m m e  

d o n t la  fe m m e  a v a it q u it té  s o n  

fo y e r . V o ic i le s c o m m e n ta ire s  

d 'u n e  le c tr ic e  d e  M a n iw a k i, q u i  

s ig n e  U n e  a p ô tre  d e  la  c h a r i té .

“ C h è re M a d a m e A lic e , a u  
l ie u d e v o u s in d ig n e r à te l 
p o in t d e  la  ré p o n s e  d o n n é e  p a r  
M a rie -J o sé e d a n s le c o u r r ie r  
v o u s a u rie z  d û  a v o ir la c h a ­
r i té d e lire  s a ré p o n se . L o rs ­
q u e M a r ie - J o s é e d it : " V o u s  
a l le z  s û re m e n t re n c o n tre r u n e  
fe m m e q u i s a u ra v o u s c o m ­
p re n d re  e t v o u s é p a u le r .”  Ç a  
p e u t to u t a u s s i b ie n  ê tre p a r  
d e s c o n s e ils , d e s e n c o u ra g e ­
m e n ts , s a n s q u e c e s o it u n e

Marie Josée

c o n c u b in e  te l le  q u e  v o u s  le  d i­
te s . E t e lle c o n tin u e : “ J e  
d o u te q u e v o tre  a p p e l la is se  
in s e n s ib le s b e a u c o u p d e le c ­
tr ic e s  e n  é ta t d e  p o u v o ir v o u s  
a p p o r te r  q u e lq u e  a id e .”

J e  s u is  u n e  v ie i l le  m a m a n  d e  
6 0  a n s  e t j ’a i m o i-m ê m e  p o r té  
s e c o u rs à  u n  je u n e  p è re  d e  fa ­
m il le  d o n t la  v ie  fu t b r isé e  p a r  
u n e  te l le  s é p a ra t io n . O n  lu i d i­
s a i t : “ L a is se - la  a lle r e t fa is  ta  
v ie , c o m m e s i d e r ie n  n ’é ta i t . 
E lle  n ’e n  v a u t p a s  la  p e in e . R e -  
m e ts - lu i s o n  c h a n g e  e tc .”  M o i, 
je lu i a i d it : “ S o is p lu s fo rt  
q u ’e l le . R e p re n d -lu i te s  
e n fa n ts q u i t ’a p p a r tie n n e n t . 
C a r , tu  re s te a u  fo y e r e t e lle , 
e l le le q u it te . J ’e n p re n d ra i  
s o in . P r ie e t a tte n d s . Ç a v a  
c h a n g e r .” C ’e s t b ie n c e q u i 
a r r iv a . A p rè s s ’ê tre re n d u  
c o m p te  q u e la v ie  e t l’a m o u r  
n e  s o n t p a s p lu s  ro s e s  à  c u lt i­
v e r d a n s le  c h a m p s d u  v o is in  
q u e  d a n s  s o n  p ro p re  d o m a in e ,

l ’é p o u se  re v in t a u fo y e r . Ç a  
m a rc h e  à p ré se n t V o ilà  la  ré ­
c o m p e n s e  d e  s a  p a tie n c e  c h ré ­
t ie n n e .

S i je  n ’a v a is  p a s  é té  in fo rm é e  
d e  c e  p ro b lè m e , je  n ’a u ra is  p a s  
p e n s é  p o r te r s e c o u rs  à  c e t te  fa ­
m il le . C e  q u e  j ’a i fa i t , d ’a u tre s  
p e u v e n t le fa ire . C h è re M a ­
d a m e  A lic e , v o u s  ra p p o r te z  d e  
b e l le s p a ro le s (d ’é v a n g ile ) o u  
d e l’E v a n g ile , m a is a v e c le  
m a n q u e  d e  c h a r i té  a v e c  le q u e l  
v o u s n o u s  le s  s e rv e z  v o u s  re v i­
re z . la  c o n s c ie n c e  d e s  le c te u rs . 
V o u s fa i te s  p lu s  d e  m a l q u e  d e  
b ie n . V o u s a u r ie z p u  fa ire  la  
m ê m e re m a rq u e , s a n s in ju r ie r  
p e rso n n e . V o u s d é f ig u re z la  
v ra ie c h a r ité  d e s c o m m a n d e ­
m e n ts  d e  J é s u s q u i a  d it a u s s i 
“ N e fa ite s p a s a u x  a u tre s c e  
q u e  v o u s  n e  v o u d r ie z  p a s  q u e  
l ’o n  v o u s  f î t .”

M e rc i , m a d a m e

U N E A B O N N É E D E L A T E R ­
R E : C ette co rresp o n d a n te a i­
m era it co n n a ître la fa ço n d e  
p ro céd er p o u r fa ire d es g â ­
tea u x d a n s u n p o ê lo n é lectr i­
q u e . S i q u elq u e lec tr ice v o u ­
la it b ien n o u s a id er , je p u ­
b liera i v o lon tiers sa recette , 
d e m êm e q u e la fa ço n d e p ro ­
céd er p o u r fa ire g r iller l’o r ­
g e p o u r fa ire u n “ ca fé d ’o r ­
g e .”

L a p ectin e liq u id e p eu t très  
p ro b a b lem en t rem p la cer la  
p ectin e en  p o u d re d a n s la  p lu ­
p a rt d es recettes.

L Y L Y : V o ic i le  tém o ig n a g e  d ’u ­
n e étu d ia n te d e seco n d a ire V , 
â g ée d e 1 7 a n s su r le co m p o r­

tem en t d es fille s et d es g a r­
ço n s.

“ J e m e d is q u e le b a iser est  
u n e m a rq u e d ’a ffec tio n , ça  
d ép en d to u jo u rs d es d eu x  
p a rten a ires . S ’il y en a u n q u i 
n e le p ren d  q u e p o u r so n  p la i­
s ir , ça n e m a rch e p lu s. M o i, 
je  n e  ju g e p a s sév èrem en t ceu x  
et ce lle s q u i “ fren ch e” la p re­
m ière fo is q u ’ils se ren co n ­
tren t. Il p eu t y a v o ir p lu sieu rs

ra iso n s p o u r ça : p a ssio n , co u p  
d e fo u d re , p eu r d e p erd re le  
g a rs en éta n t tro p “ sa in te n i-  
to u ch e” etc . Il m ’est d éjà a r­
r iv é d e “ fren ch er” a v ec d es  
g a rs q u e je co n n a issa is à p e i­
n e . M a is  je  le  reg rette  so u v en t, 
ca r , je m e d is: “ Q u e v o n t-ils  
p en ser d e m o i?” Q u a n d tu d is  
q u e le “ fren ch ” ça v ien t r ien

q u ’a p rès le m a riag e ,- là , je n e  
te su is p a s. S i ça fa isa it 2 a n s  
q u e je so rta is a v ec u n g a rs, 
j ’a im era is b ien q u ’il m ’em ­
b ra sse co m m e il fa u t. T o u t en  
m e fa isa n t resp ecter . Q u a n d  
tu sen s q u e ça p eu t d ev en ir  
d a n g ereu x , tu a rrêtes. C ’est  
très p o ssib le d e g a rd er sa tê ­
te . T u p eu x être sû r q u e je  
su is en co re v ierg e et j ’a i l’in ­
ten tio n d e n e m e d o n n er q u ’à  
m o n m a ri: J e co n sid ère q u e  
c ’est le p lu s b ea u d o n q u ’o n  
p u isse fa ire a u so ir d e ses  
n o ces.”

L A  V IE  N O U S A  G Â T É S  
Q / C 'est en co re m o i q u i v ien s  
fa ire u n b r in  d e ja se tte . j'a i 2 9  
a n s, m ère d e 4  en fa n ts  e t ép o u ­
se d 'u n h o m m e rem p li d e b o n  
sen s.

L a v ie n o u s a g â tés , ca r  
n o u s a v o n s ch o isi l'ag r icu ltu re , 
je b én is la P ro v id en ce d e n o u s  
a v o ir co n d u it là . C a r c'est  
v ra im en t a g réa b le d e v iv re su r  
u n e ferm e, q u a n d il y a d e  
l'a m o u r  d a n s le co u p le .

N o s jo u rn ées se p a ssen t te l­
lem en t v ite , à  co m p a rer a u tra ­
v a il d u " jo u rn a lier''. O n a p ­
p réc ie d a v a n ta g e n o tre m étier  
q u a n d o n en  a co n n u d 'a u tres . 
J e p eu x v o u s d ire q u e la v ie  
d a n s u n e m a n u fa ctu re c'est  
p lu s ép u isa n t q u e la v ie en  
p le in  a ir .

S u r u n e ferm e, a p rès u n e  
jo u rn ée b ien  rem p lie o n  est sa ­
tisfa it d e n o u s a u tres. C esso n s  
d o n c d e n o u s co m p a rer a u x  
a u tres et a p p réc io n s ce q u e  
n o u s a v o n s. N o u s a v o n s u n e  
lib erté q u e n u l n e p eu t n o u s  
en lev er , sin o n le g o u v ern e­
m en t, si n o u s so m m es tro p  
ex ig ea n ts en v ers lu i. V o y o n s le  
b on cô té d es ch o ses e t fio n s-  
n o u s à la P ro v id en ce d iv in e . 
B o n n e ch a n ce à  to u s m es co m ­
p a tr io tes d a n s leu r  en trep r ise .

A g a th e .
R / Il fa i t b o n  v o u s lire . I l y  a  
to u jo u rs  u n  b o n  c ô té  à  to u te  
c h o s e . C e s s e r d e  s e  c o m p a re r  
e s t la p re m iè re é ta p e p o u r  
p a rv e n ir à u n e c e r ta in e s é ré ­
n ité . J e v o u s re m e rc ie d e  
n o u s  a v o ir  é c r i t .

P a tron  à  5 0  so u s

N A P P E R O N S  À  F L O C O N S  D E  N E IG E : A v e z -v o u s d é jà  p e n s é  d é c o re r v o tre  
ta b le  d 'u n  f lo c o n  d e n e ig e ?  C e tte  é b a u c h e  d é lic a te m e n t c ro c h e té e  a jo u te ra  
u n e  to u c h e  s p é c ia le  à  v o tre  ta b le . C .N . 2 8 9 2 -F .

A d re s s e z  v o s  c o m m a n d e s è  P a tro n  à  c in q u a n te  s o u s , L a T e r re  d e  C h e z  N o u s , 
5 1 5  a v e  V ig e r , M o n tré a l H 2 L  2 P 2 . S .v .p . é c r ire  e n  L E T T R E S  M O U L É E S  v o s  
N O M S  e t A D R E S S E S . N 'o u b lie z  p a s  le  c in q u a n te  s o u s  p o u r  f ra is  d e  p o s te  e t le  
n u m é ro  d e  p a tro n . N o s  p a tro n s  s o n t e n  f ra n ç a is .
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RADIO-TÉLÉVISION

pour les grands 
•t las petits

L OR ET LE RESTE

L a sem ain e d ern ière, R ad io- 
C an ad a n ou s a fa it rev ivre les 
p rem iers b on s m om en ts d es 
té lérom ans. O n a p u con sta­
ter q u e le p rogrès tech n iq u e  
n ’avait p as ren forcé le gén ie  
créateu r d e n os écriva in s d e té­
lév ision , car les R oger L em e- 
lin , G erm ain e G u èvrem on t et 
cie fon t figu re d e géan ts à côté  
d es accou ch eu rs actu els d e  
rom an s télév isés. L a F am ille  
P lou ffe n ou s a fait sou ven t 
rire . E lle d ép eign ait b ien n o­
tre m ilieu à cette ép oq u e. L es 
sen tim en ts n ’éta ien t p as n u an ­
cés, c’éta it p lu tôt gros, m ais 
vivan t, sa in , r ich e, b ien  typ é.

L a p alm e d e la q u alité re­
v ien t in con testab lem en t au su - 

, p erb e rom an d e G erm ain e  
G u èvrem on t; l’ép isode d u S u r­
ven an t q u e l’on a rep rod u it 
éta it p arm i les m eilleu rs. P er­
son n e n ’a d ep u is ab ord é le

SOLUTION DES M OTS CROISÉS

mm®

fon d d e l’âm e d e l’h ab itan t 
q u éb éco is avec au tan t d e  
n u an ce, d e fin esse et d ’in fi­
n ie d ou ceu r triste q u e M m e  
G u èv rem on t. L a réalisation  
co lla it au x p erson n ages et les 
com éd ien s d on naient leu r  
m eilleur. Q u an d on a u n texte  
d e cette q u alité , cela  p eu t d on ­
n er d u  gén ie .

L a C ôte-d e-S able n ou s a  
ém us d an s l’ép isode d e l’an ­
n on ce d e la m ort d u sold at, 
D en ise P elletier éta it p ou r  
b eau cou p d an s cette ém otion , 
q uelle gran d e com éd ien n e. 
M ais l’en sem b le d u rom an n ’a  
p as tenu tou tes ses p rom es­
ses. P ar ailleu rs, l’oeu vre d e  
F ran çoise L oran ger “ L e S ign e  
d u L ion ” atteign ait elle au ssi 
d es som m ets d ’in ten sité rare à  
la télév ision . C h arlotte B ois- 
jo li, q u i fu t in contestab lem en t 
n otre m eilleu re com éd ienn e  
avec M m e P elletier y d on n ait

u n e d ém on stration éclatan te  
d e son ta len t.

M ais tou te u n e soirée d e  
sou ven irs d e télérom an s, cela  
fa isa it lou rd . U n e tarte au x  
fra ises à la crèm e c’est b on . 
M ais six à la file , c’est trop . 
À u n m om en t d on n é, on n ’a  
p lu s fa im . Il fau rait m ieu x va­
lu rép artir l’en sem b le su r d eu x  
ou tro is p ériod es d e p rojec­
tion .

A p rès cette soirée, com ­
b ien m ièvre, in sign ifian te et d e  
m au vais goû t ap p araît la n ou ­
velle p on te d e R égin ald B ois­
vert au can al 10 “F au t le  
fa ire” . D ’ab ord q u el titre stu­
p id e. L e reste est à l’aven an t. 
O n y retrou ve d es rém in is­
cen ces d e Y ’a p as d e p rob lè­
m es et m êm e d es in cursion s 
d an s le T ic-au -T ac, en p as­
san t p ar les p lu s racoleu ses 
tirad es d e C h ère Isab elle .

M ettre en ved ette d es arti­
san s en p oterie , c’est u n e b on ­
n e id ée. M ais en core fau t-il 
les p lacer d an s d es situ ation s 
in téressan tes et n ou velles. Jean  
C ou tu  sau ve la b arq u e p ar son  
m agn étism e p erson n el. L es 
au tres son t an od in s. Je d ou te

a
ie cela p u isse se rep lacer au  
d es sem ain es. L e filon d e M . 

B oisvert est m an ifestem en t 
ép u isé . T ou t ce q u i en sort 
c’est d e la roch e et d u p lom b, 
je d ou te q u e cela p u isse ja­
m ais se tran sform er en  or.

Marie-Stéphane

M OTS CROISÉS la  B crre
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q u e d 'avoir l'eau cou ran te l

H O R IZ O N T A L E M E N T
1- Fruits cuits longuem ent avec du 

sucre.- Chrom e.
2- Tem ps récem m ent écoulé.- Pro­

pre aux brebis.- Interjection.
3- Jeu de cartes à em blèm es particu­

liers.- Roche sédim enlaire.
4- Celui qui professe des opinions 

extrêm es.- Détache le grain de 
l'épi.

5- Petits loirs gris.- Plante potagère.
6- Instrum ent pour m aintenir des 

objets qu’on veut lim er.- Per­
sonne sotte.

7- D 'un verbe gai.- M et dans un 
silo.

8- Il bêle.-Adverbe de lieu.
9- Produit de la vache.- Entoure les 

cigares d'une feuille extérieure 
dite robe.-Titane (inv.).

10- Durée de la vie.- Petits agneaux.
11- Ile de l'A tlantique.- Fille du 

frère.- Jeta en l'air, avec force, les 
pieds de derrière.

12- Fruit charnu dont l’endocarpe 
lignifié form e un noyau.- 
Construire.

V E R T IC A L E M E N T
1- Passer au lait de chaux.- Partie 

profonde de la peau de certains 
anim aux.

2- Potage d'origine espagnole.- 
Orner d’images.

3- Qui ne prend pas parti entre deux 
puissances belligérantes.- Per­
sonne sotte.

4- Petit frère.- Note de la gam m e.- 
Neplunium .

5- M aniait doucem ent.- Cri de 
douleur.

6- De bonne heure.- Connu.- 
Céréale.

7- Couche pigm entaire de l’iris.- 
Expose, form ule.

8- D 'un verbe gai.- Coup.- Être 
ouvert.

9- Fum ier.- A lum inium .

10- Passage de l’état de som m eil a 
l’état de veille.- Unité de travail.

11- Arbre.- Plante potagère.

12- Petit soc qui se fixe sur une char­
rue.- Em pereur de Russie.

LES FILM S À LA TV, SEM AINE DU 24 AU 30 SEPTEM BRE 1977

Explication: Le* chiffres placés im média­
tem ent ù côté du titre réfèrent à la valeur 
artistique fl) chef d’oeuvre; (2) rem ar­
quable; (3) très bon; (4) bon; (5) m oyen; 
(6) m édiocre) (7) m inable. - L’apprécia­
tion du film com m ence après le tiret placé 
à peu près au centre du texte. À la fin 
du texte s’ajoute, quand il y a lieu, la con­
venance pour les jeunes; (e) enfants; (a) 
adolescents.

M ONTRÉAL 
Canal 2 —  CBFT

SAM EDI 14 SEPTEM BRE 
21 b.00 - ETAT D ’ESPRIT (A Deadly 
Slate of M bd) (5) - E.U. 1975. Dram e 
policier de H. Hart avec Peter Falk, 
George Ham ilton et Lesley W arren. • Un 
policier s’em ploie à dém asquer un 
psychiatre m eurtrier.

LUNDI 24 SEPTEMBRE 
14b.30 — LE CHANT DE LA FORÊT 
(Cry of tbe W Hd) (4) - Can. 1973. Docu­
m entaire de B. M ason. - Les expériences 
d'un naturaliste qui étudie les m oeurs des 
loups.

216.00 - ENLEVER LE BOEUF (Tb» 
C olorad o C attle C ap er) (5) Ê.U. 1974 
Dram e policier de R. Day avec Dennis 
W eaver, John Denver et Claude Akins. - 
Un policier de l’Ouest en stage i New 
York doit se rendre au Colorado pour 
enquêter sur un trafic de viande avariée.

M ARDI 27 SEPTEM BRE 
14b.30 - CHEZ NOUS C’EST CHEZ 
NOUS (4) —  Can. 1973. Docum entaire de 
M . Carrière. - Les problèm es des habi­
tants d'un village de Gaspésic que le gou­
vernem ent a décidé de reloger ailleurs.

196.00 — M ES AM IS LES OURS (Tbe 
Bears aad I) (3) - E.U. 1974. Com édie 
dram atique de B. M cEvcety avec Patrick 
W ayne, Dan George et M ichael Ansara. - 
Dans une région sauvage, un jeune 
hom m e adopte trois oursons orphelins 
tout en se préoccupant des problèm es des 
Indiens.

JEUDI 29SEPTEM BRE 
14b.30 — LES TROIS ÂGES (Tbe T W ee  
Ages) (4) E.U. 1923. Com édie de B. 
Keaton et E. Cline avec Buster Keaton. 
W allace Beery et M argaret Lcahy. - Riva­
lités am oureuses entre un tim ide et un fan­
faron aux tem ps préhistoriques, sous 
l’em pire rom ain et à l’époque 
contem poraine.

20b.30 - DEUX HOM M ES DANS LA 
VILLE (4) Fr. 1973. Dram e psycholo­
gique de J. Giovanni avec Alain Delon. 
Jean Gabin et M ichel Bouquet Un 
ancien prisonnier en voie de réhabilitation  
est harcelé par un policier.

M ONTRÉAL 
Canal 10 — CFTM

SAM EDI 24 SEPTEM BRE 
14b.00 - SOM BRERO (5) - E.U. 1952. 
M élodram e de N. Foster avec Pier Angeli, 
R icardo M ontalban et Yvonne de Carlo. • 
Deux jeunes gens réconcilient par leur 
am our deux villages ennem is.
20b.00 - VENUS AU VISON (Butter­
field §) (5) - E.U. I960. Dram e de D. 
M ann avec Elizabeth Taylor, Laurence 
Harvey et Eddie Fisher. • Une jeune 
fem m e déséquilibrée aux nom breuses 
aventures am oureuses s'éprend d'un 
hom m e m arié.

DIMANCHE 23 SEPTEM BRE 
20b.00 - LA FILLE ET LE GÉNÉRAL 
(5) — II. 1967. Dram e de guerre de P. 
Fcsta Cam panile avec Rod Steiger, Virna 
Lisi et Um berto Orsini. - Avec l’aide 
d’une paysanne, un soldat italien tente de 
regagner son régiment en ramenant pri­
sonnier un général autrichien.

LUNDI 26 SEPTEM BRE 
13b.30 - AVENTURE FANTASTIQUE 
(M aay Rlters to Cross) (3) - E.U. 1954. 
Com édie de R. Rowland avec Robert 
Taylor. Eleanor Parker et Victor M cLag- 
len. - A la fin du XVIIIc siècle, une jeune 
fille prend tous les m oyens pour devenir la 
fem m e d'un trappeur rebelle au m ariage. 
21b.00 — LES SURVIVANTS DE LA 
FORÊT PERDUE (Hey. I’m AlW e) (4) 
E.U . 1975. Dram e de L. Schiller avec 
Edward Asner et Sally Struthers. - Un pi­
lote et une passagère survivent pénible­
m ent à un accident d'avion dans le 
Yukon.

M ARDI 27 SEPTEM BRE
136.30 - LE BOUC ÉM ISSAIRE (Tbe 
Scapegoat) (4) - G .B. 1958. Dram e de R. 
Ham er avec Alec Guinness, Bette Davis et 
N icole M aurey. - Un m eurtrier profite 
d’un sosie pour se créer un alibi.

M ERCREDI M  SEPTEM BRE 
13b.30 - LES FÉLINS (3) Fr. 1964 
Com édie policière de R. Clém ent avec 
A lain Delon. Jane Fonda et Lola 
Albright. - Un jeune hom m e fuyant les 
sbires d’un gangster trouve refuge chez 
deux Am éricaines.

JEUDI 29 SEPTEM BRE 
13b. 30 — L’ASSASSIN EST A 
L’ÉCOUTE (5) Fr. 1948 Com édie po­
licière de R André avec Louise Carlctti. 
M arguerite M oreno et Pierre Cour. - Un 
groupe de jeunes recherchent l’assassin 
d'un annonceur de radio.

JEUDI 29 SEPTEMBRE
206.30 — LE PETIT M ATIN (4) Fr. 
1970. Dram e sentim ental de J.G . Albi- 
cocco avec Catherine Jourdan. M athieu 
Carrière et M adeleine Robinson. - Pen­

dant la guerre, une jeune châtelaine pour­
tant am oureuse de son cousin a une liai­
son avec un officier allem and.

VENDREDI 30 SEPTEM BRE
136.30 —  LA M AISON DES SEPT FAU­
CONS (Tbe House of tbe Seven Hawks) (5) 

Ê.U . 1959. Dram e policier de R. 
Thorpe avec Robert Taylor, Nicole M au­
rey et Linda Christian. • Un aventurier 
conduit dans son pays un policier hollan­
dais charge d'une m ission.

QUÉBEC 
Canal 4 - CFCM

SAM EDI 24 SEPTEM BRE 
14b.00 - LA BELLE DE TANGER (Tbe 
W om an from Tangier) (6) Ê.U. 1947. 
Dram e policier de H. Daniels avec Adèle 
Jergens et Stephen Dunne. - Enquête sur 
un navire au sujet d'un cam briolage.

206.00 - HÔTEL INTERNATIONAL 
(Tbe V .I.P.’s) (5) G.B. 1964. Dram e de 
A . Asquith avec Elizabeth Taylor, Ri­
chard Burton et Louis Jourdan. - Quel­
ques personnes sont am enées à solution­
ner leurs problèm es à cause du départ 
retardé de leur avion.

DIM ANCHE 25 SEPTEMBRE
206.00 - FLEUR DE CACTUS (Cactus 
Flower) (4) Ê.U. 1969. Com édie de G. 
Saks avec Ingrid Bergman, W alter M at­
thau et Goldie Hawn. - Un dentiste de­
vient am oureux de sa secrétaire après 
m aints quiproquos.

LUNDI 26 SEPTEM BRE
146.00 - LE SECRET DU GRAND 
CANYON (Edge of Eternity) (4) Ê.U. 
1959. Dram e de D. Siegel avec Cornel 
W ilde. Victoria Shaw et M ickey Shaugh- 
nessy. - Un policier enquête sur des assas­
sinats dans la région du Grand Canvon.

216.00 —  LE GARÇON DU M 1SSISS1P1 
(Huckleberry Finn) (5) Ê.U. 1975. Co­
m édie dram atique de R Totten avec Ron 
Howard, Antonio Fargas et Jack Elam . • 
Un adolescent connaît diverses aventures 
en descendant le M ississipi sur un radeau 
en com pagnie d'un esclave fugitif.

M ARDI 27SEPTEMBRE
146.00 - DEM AIN NOUS SERONS 
DES HOM M ES (6) Esp. I960 Com é­
die dram atique de M . Lluch avec M anuel 
G il, M aria del Sol et Luis Induni. • Une 
rivalité am oureuse ébranle l’am itié qui 
unit trois cadets de la m anne.

M ERCREDI 2*SEPTEMBRE
146.00 - LE FORT DE LA DERNIÈRE 
CHANCE (Guns of Fort Pettleont) (4) 
E.U . 1957. W estern de G. M arshall avec 
Audic M urphy. Kathryn Grant et Hope 
Em erson. - Un lieutenant groupe fem m es 
et enfants dans une église où ils subissent 
une attaque des Indiens.

JEUDI 29SEPTEM BRE
146.00 - LE SECRET DE M ONTE- 
CRISTO (Tbe Secret of M onte Cristo)(5) 

G .B. 1961. Film d’aventures de R. S. 
Baker et M . Berm an avec Rory Calhoun. 
Patricia Bredin et John Grcgson. • Un 
aventurier se fait le protecteur d’une jeune 
fille et de son père lors d’un voyage m ysté­
rieux dans le Sud de la France.

146.00 - PAR LA FENÊTRE (5) Fr 
1947. Com édie de G . Grangicr avec Bour- 
vil, Suzy Dclair et M ichèle Philippe. - Un 
peintre en bâtim ents devient le bon ange 
d'un im m euble.

TROIS-RIVIÈRES 
Canal 13 —  CKTM

LUNDI 26SEPTEM BRE 
I7H.00 - LES BID  ASSES EN FOLIE (5) 

Fr. 1971. Com édie de C. Zidi avec les 
Chariots (Jean-Guy Fcchncr. Gérard Ri­
naldi. Luis Rcgo, Jean Sarrus, Gérard Fi- 
lipclli). • Après avoir gagne un concours 
de m usique, cinq copains sont appelés 
sous les armes.

M ARDI 27 SEPTEMBRE
176.00 - PORT AFRIQUE (5) G.B 
1956. Dram e policier de R. M ate avec Pier 
Angeli. Phil Carey et Dennis Price. - Re­
venant de guerre, un hom m e trouve sa 
fem me assassinée.

M ERCREDI 28SEPTEM BRE 
17b.00 - GROS COUP À DODGE CITY 
(A Big Hand for tbe Little Lady) (4) 
Ê.U . I960. Com édie de F. Cook avec 
Joanne W oodward, Henry Fonda et Ja­
son Robards. • Une partie de poker entre 
cinq richards de l’Ouest prend une tour­
nure surprenante.

JEUDI 29 SEPTEMBRE
176.00 - RACKET DANS LA COU­
TURE (Tbe Garment Jungle) (4) Ê.U 
1956. Dram e social de V Sherm an avec 
Lee J. Cobb, Kcrwin M atthews et Ri­
chard Boonc. - Un jeune hom m e 
s’em ploie à rétablir la justice dans la m a­
nufacture de son père.

VENDREDI 30SEPTEM BRE
176.00 - DUEL DANS LE DÉSERT (6) 

It. 1965. Film  d'aventures de M . l.luch 
avec Kirk M orris. Dîna Loy et Franco 
Fantasia. - Le fils d’un ém ir détrôné 
s’éprend de la fille de l'usurpateur.

CHICOUTIM I 
Canal 6 —  CJPM

SAM EDI 24SEPTEM BRE
206.00 - L’ÉVASION DU CAPITAINE 
SCHLUTTER (Tbe M cKenzie Break ) (4) 

Ê.U . 1970 Dram e de guerre de L. 
Johnson avec Brian Keith. Helm ut Gricm

et Ian Hendry. • En Ecosse, un officier 
am éricain tente d’em pêcher une évasion 
de prisonniers de guerre allem ands.

LUNDI 26SEPTEMBRE
136.30 - CHEF DE PATROUILLE 
(First to Fig6t)(S) f..U . 1967. Dram e de 
guerre de C. Nyby avec Chad Everett. 
M arilyn Devin et Dean Jaggcr • Rappelé 
aux États-Unis après une action d'éclat, 
un jeune officier dem ande à retourner sur 
la ligne de feu

216.00 - LA RÉVOLTE DES ABEIL­
LES (Killer Bces|(4> Ê. U . 1973 Dram e 
fantastique de C. Harrington avec Gloria 
Swanson. Kate Jack M in et Edward Albert 
- Une famille de viticulteurs fait protéger 
le dom aine par des abeilles m eurtrières.

M ARDI 27 SEPTEM BRE
136.30 - LE GORILLE A M ORDU 
L’ARCHEVEQUE (4) Fr. 1962 Com é­
die policière de M . Labro avec Roger Ha- 
nin, Jean Le Poulain et Pierre Dac - Un 
agent secret dém asque les m enées m eur­
trières d'un hom m e d'affaires.

M ERCREDI 2*SEPTEM BRE
136.30 - YUMA (5) Ê.U. 1971 W cs- 
tern de T. Post avec Clint W alker, Barry 
Sullivan et Kathryn Hayes. - Un m arshal 
a pour m ission de pacifier une ville où 
règne le désordre.

JEUDI 29SEPTEM BRE
136.30 - AIDE-M OI ET LE CIEL 
T’AIDERA (The M onk)(5) Ê.U. 1970 
Dram e policier de Ci M cGowan avec 
(ieorge M ahans. Janet l.cighct Raym ond 
St-Jacqucs - Un détective enquête sur le 
m eurtre d’un avocat lié à la pègre

JEUDI 29SEPTEMBRE
206.30 - LE BARIL DE POUDRE (Pow- 
derkeg) (S) Ê.U. 1971 Dram e 
d'aventures de D. Heyesavec Rod Taylor, 
Dennis Cole cl Fernando Lam as. • Deux 
aventuriers cherchent à déjouer un bandit 
m exicain qui tient les passagers d’un train 
en otages.

VENDREDI 30SEPTEMBRE
136.30 - LA SÊVILLANE (6) Fr 
1944 M élodram e de A Hugon avec Jean 
Chevrier et Charpin - Un jeune paysan 
espagnol est entraîné à la déchéance par 
son am our pour une danseuse frivole

RADIO-QUÉBEC

SAM EDI 24 SEPTEM BRE
206.00 - QUÉBEC: DUPLESSIS ET 
APRÈS (4) Can. 1972. Docum entaire de 
D . Arcand. - flude politique nourrie de 
docum ents datant du régim e Duplessis et 
de scènes photographiées pendant la cam ­
pagne électorale provinciale de 1970

TÉLÉVISION AGRICOLE

LA SEM AINE VERTE 
dim anche le 25 septembre, de m idi à 13h.

1 Le dossier: évolution des pures en Am érique Com m en­
tatrice: M onique Lessard; Réalisateur: Denis Faulkner 
(Prem ier d’une série de deux dossiers)

2 La chronique horticole: le jardin potager avec Denise 
Oucllet.

3 Com m entaires sur l'actualité agricole avec Jean-Guy Roy.

4 Court sujet: dém onstration de chasse à courre avec Jean- 
Guy Roy.

Le mais sucré est un aliment savoureux 
mais aussi une garantie de bonne santé. 
C'est un légume jaune rempli de vitami­
nes A et B, riche en phosphore et en po­
tassium.
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ANNONCES
CLASSÉES
COÛT DE L'INSERTION:

Annonces sans cadre: $0.19 le mol

Prix minimum (20 mots et moins) $3.80
par parution

Titre en capitales 8 points noirs $2.00 

additionnels par parution 

Annonces encadrées et encans: $1.20 

la ligne agate

Supplément pour annonce avec numéro 

de case réservée au journal: $0.50 par 
parution

RABAIS de 20% pour 5 insertions consécu­
tives et plus du même texte.

DONNEZ CLAIREMENT vos instructions: 
(en lettres moulées s.v.p.) nom, adresse, 

no de téléphone, code régional, nombre 

d'insertions, etc.

LES ANNONCES CLASSÉES SONT 

STRICTEMENT PAYABLES 

D'AVANCE. Le paiement et les textes 

doivent être rendus aux bureaux de la 

TC N le vendredi précédent. Toute lettre 

ou toute demande de renseignements 

doivent être adressées comme suit:

LES ANNONCES CLASSÉES 

LA TERRE DE CHEZ NOUS 

515. avenue Viger. Montréal.
Québec H2L 2P2 

Tel.: (514) 288-6141.

AIGUISAGE

AGRICULTEURS 2 jeux aiguiseurs gra­
tuitem ent avec reparations de tondeuse 
à vaches Aiguisage garanti â l'huile 
S 1.50 jeu Vente de lam es neuves; répa­
rations de tondeuses électriques Stewart 
Iravail garanti. S’adresser I.A M AISON
d aig u is ag i : s t iw ar t . c .p 24.
SORT I . J JP 5N6

ATTENTION CULTIVATEURS! Pour 

faire aiguiser vos couteaux, "clipper": 
travail garanti. S’adresser à: OM IiR  
D ION. STF-HFn FDINE. CTF DOR­
CHESTER. Tél.: (4IK) 955-3717.

M ESSIEURS. à notre usine, faisons un 
aiguisage parfait clippers d’anim aux, 
réparons correctem ent votre tondeuse 
Stewart si nécessaire, ouvrage garanti, 
retour rapide. Adresse/ à l’USINE D’AI* 
GUISAGI STI W ART. Pierre-ville.C orn- 
té Vam aska. Québec. JOG IJO.

AGENTS DEMANDÉS

IM PORTANT I m aison de sem ence re­
cherche représentants pour la vente 
de sem ence fourragère et de m ais 
hybride, dans diverses régions de la 
province, à une clientèle d’agriculteurs 
partie llem ent établie. Connaissances tech­
niques agricoles indispensables, hilin- 
gucs de préférence, doivent posséder 
leur autom obile. Salaire sur une base 
de com m issions avantageuses. Stage de­
form ation rém unéré Adresse/ réponses 
et références à I a Terre de Chez Nous. 
515 V iger. M ontréal, case 147.

ANIMAUX A VENDRE

LES VACHES SONT 
À MEILLEUR MARCHÉ 

MAINTENANT
le seul com m ercant de la Province qui 
achète directement, des m êm es éleveurs de 
l'Ontario depuis 40 ans Nous avons 
toujours un vaste choix de croisés cl pur- 
sang fchanges acceptes C onditions de 
paiem ents jusqu’à 24 m ois Toutes nos 
vaches M int claires de test fédéral no 
perm is fédéral 2b

I oraison gratuite Pour plus am ples 
details

I OUÏS PINSK V 
54(011 SI |)

STI -T ill RrNI 1)1 Hl AINV11 | | 

le i 4^14»415-0220 
I I SIM l'S IM PORTANTS 
VI N |)l I RS M QUI" H l (
D I V \<HI SI PROIJVI I S

V AC III S et laures Holstein pur-sang ou 
croisés venant de l'Ontario, pesant de 
1200 a 1400 Ih. vêlant en tout tem ps, 
cam ion a votre disposition pour la 
livraison S’adresser a I I RV\N|) 
(HOI IN \ K I > Sic I lavie. (te 
R im oustu. Id 441H| 77S70IH

VACHES LAITIÈRES
I n des plus im portants vendeurs de 
vaches laitières du Quebec Iouïes ces 
vaches proviennent des m eilleurs éleveurs 
de l’Ontario Vaches de choix vendues au 
plus bas prix OM I K M VISONS! UVI 
A I II S. '21 boul l ucom bc. St-Paul- 
I I rm ilc. C le T \ssomption. route 48 
Tel term e de 7 h res a m a b hrcs p m 
5Kl-5b70 Résidence 722-0956

V U NI S a lait pur-sang ou croisées, 
fraîche vclecs ou devant velcr sous peu. 
provenant des m eilleurs troupeaux de 
l’Ontario S'adresser a PHILIPPI 
O l IM IT. 38(15. Cote Terrebonne. St- 
Louis de Terrebonne. Route '44 Tel 
471-8181

V AL III S el taures Holstein vêlant en 
tout tem ps, provenant du Quebec et de 
l’Ontario DI N|S TRUDE AU. Ste-Julic. 
(te Vcrchercs Tel 649-1169

HEREFORD enregistrés, sans corne, 
taureaux primables, génisses éprouvées 
CONRAD BÉRARO. ST-BARTHÉLÉ- 
M Y. BERTHIER. Tél ; (514)885-3905

CHOIX taures Holstein pur-sang ou 
croisées venant Ontario vêlant septem bre 
el octobre Ces taures sont vendues livrées. 
Prix spécial pour plusieurs, s'adresser 
I I RM I I M il II N ( HOI'IN \R |). 
RR I. I ucevillc. ( te Riniouski Ici 
<41Ki 719-4*0'

I I RM I
RICHARD DUIOUR.

Les f hnulcmcnts.
Com té Charlevoix.

Vaches, génisses et taureaux C’harolais. 
pur-sang, à vendre.
Insém ination par pur-sang français.

Tél Term e R. BOUCHARD 
(418)635-2295 

Bureau: R DUI OUR 
(418) 549-1474 (sur sem aine)

V \( III S Holstein à vendre vélévsou de­
vant vêler sons peu Venant des m eilleurs 
troupeaux de l'Ontario Vaches de choix 
vendues a hou m arche RfAI ( <>( TU» 
'b40 chem in St-Gahricl. St-lelix de 
Valois |)e 7 hres am a 10 hrcs pm

<514)8X9-5754

HI I I I S leunes vaches et autres Holstein 
Iraichc ou devant vêler I ivraison gra­
tuite Vussi acheteur de troupeaux M • 
H l R I M AI RK I . W indsor. C te Rich­
m ond lel |H|9) 84^-214‘)

VACHES LAITIÈRES 
A VENDRE

VACHES el taures Holstein vêlant en 
tout tem ps, provenant du Québec ou de 
l'Ontario, croisées ou pur sang. Acheteur 
de troupeau laitier Paierais com ptant 
JT AN-M ARC I I H l ANC INC. Sl- 
Sylvcre. Com té Nicole!. Tél 285-2929. 
285-204(1. 285-2322.

A VENDRE 30 taures Holstein prove­

nant d’insém ination Elles sont toutes in­
sém inées et prêtes à vêler en septembre et 
octobre. Aussi 5 Ayrshire prêtes à vêler en 
sep tem bre. S 'adresser SM AERS JOSEE. 
551 Rang Grand. SABREVOIS. C tc Iber­
ville Tél.: (514) 346-3436.

VI R R  ATS Duroc enregistrés à vendre. 
(.11 I ES NADON. STE-llP .EF.NE. sur- 
tic 93 Roule 20. Tél (514) 791-2175
Nous livrons.

TAURES PUR-SANG
TAURES pur-sang enrg. provenant de 
m ères et taureaux éprouvés. Aussi vaches 
pur-sang. Egalem ent excellent choix de 
l.iures et vaches croisées el N I P 
ROCil R QUINTAL . 61 Ste-Anne. 
VA R I N NTS Tél. (514)652-3468 - 2357.

V AC III S et laures Holstein, vêlant en 
tout tem ps, provenant du Québec el de 
l'Ontario (ill.LES BOUSQUET.(>4bST- 
( HARM S SUR I.E RICHELIEU, CTf: 

S I - Il Y  AC IN I III . P.Q. Tél (514) 5X4- 
3304.

HOLSTEIN pur-sang et croisées; plu­
sieurs classifiées et contrôlées. Très 
beau choix Permis fédéral. Que 115 
(test Brucellose) JEAN PAIEM ENT. 
ST-BENOIT. M IRABEL (514) 258- 
3148.

( IIINC III I I \S Sept fam illes de 
reproduction, animaux à fourrure et 
équipement com plet Cause de vente Dé­
part Ici (418) 246-5522

A VENDRI 2 pouliches pur-sang 
Belge et jeunes taureaux Charolais en­
registrés 15. 16. Tél. (418)387-2287.

GRATUIT! Catalogue de 13 pages il­
lustrant des porcs enregistrés Chcrter 
W hite. English Large Black. Tam worth. 
Bcrshirc. British Saddleback. Ham pshire. 
Duroc. I.ucom bc. Swedish and Canadian 
I undracc. Yorkshire. Hybrides tachetés 
bleus, tous âges TW I DDLE FARM S. 
FERGUS. ONTARIO

À VENDRE: Charolais pur-sang ou 
croisés. 2 vaches. 6 taures. I boeuf. 
Tél (819) 264-2803. après 5 heures

HEREFORD ACERES enregistrés, jeu­
nes taureaux, aussi taureau de 3 ans à 
vendre ou échanger LA CHAPELIFRE. 
201. Grand Bellcchassc. CHARETTE 
(819) 221-5329

TROUPEAU de truies gc-stantcs à ven­
dre. première portée. Tél (514) 792- 
3902

HUIT vaches canadiennes enregistrées, 
au choix dans le troupeau. 16c m eil­
leur de la race en 1976 Prix raison­
nable M ARCEL COUTU. STE-F.l.l- 
ZABETH, CTF BERTHIER. JOK 2J0 
Tél (514) 756-1556

H T RETORD pur-sang: 4 vaches, 6 tau­
res. 3 taureaux Ci BOUCHARD. ROU­
GEM ONT. Tel (514)469-2973. le soir.

VACHES et taures vêlant en tout tem ps, 
provenant de l’Ontario YVON KINGS­
BURY. ST-HERM AS (514) 258-3537.

À VENDRE: 25 taures Holstein vêlant 

bientôt. Tél : (514) 429-5809.

A VENDRE: Etalon Canadien pur-sang. 
3 ans, par Baladin. Un étalon Canadien 
pur-sang 2 ans par Coco V iger. 5 poulains 
de lait pur-sang cl dem i-sang. Canadien 
par Coco Viger. J.P. DEM UY. Tél. 
(514) 583-3561 ou 3291.

UN BOEUF Shorton enregistré, 3 ans. 
Reproduction garantie, poids: environ 
2.(88) livres. PIERRE JETTE. 10X0 Rang 
M ontcalm . ST-LIGUORI. CTf M ONT­
CALM 756-2021

A VENDRE Vaches Jersey enregistrées, 
vêleront en septembre et octobre Appe­
lez (819) 838-4774; après b hres (819) 
838-4661.

HEREFORD de choix, enregistrés, tau­
reaux prim ahles. génisses lestées un an 
ou plus M EDGAR CHAM PAGNE. 
ST-PATRICE. CTF LOTBINlF.RT. 
P.Q 596-2770

15 taures et vaches Holstein de choix vê­
lant en septem bre, octobre, novembre, 
décem bre Aussi rem orque à ensilage 
D ion 12 tonnes, 3 rabatteurs n’ayant 
servi qu'un autom ne. S'adresser à: 
M ARCEL & M ARIO BEAUDIN. 34 
Rang Des Pariotes. NAPIERVILLE. 
Tél:(514)245-7738.

CLUB JERSEY 
DU QUÉBEC

De récentes recherches, effectuées, par le 
Dr. L S Bull de l’Université du Ken­
tucky. dém ontrent la valeur exceptionnel­
le de la Jersey, aussi bien com m e produc­
trice d’énergie et protéine, que pour les 
profits réalisés.
Copies en français seront disponibles 
bientôt, sans aucuns frais.
Com munique/ ave/: l.F.O CHOINlF.RE, 
C .P. 417. ST-CÉSAIRE. CTF. IBERVIL­
LE Ou ROBERT SIM PTON. M EL­
BOURNE. JOB 2B0. sec. propagandiste.

GÉNISSES HOLSTEIN
Pur-sang et croisées. M ères dissipées 
el contrôlées. Pères du CIAQ. TERM E 
C il RVAIS & FRERES, 1261 Rang Sud. 
HFROUXVIl.LE. LAVIOEETTE. Tél.: 
(418)365-5344.

HEREFORD A VENDRE 20 vaches 
pur-sang enregistrées très bonnes re­
productrices; 10 de ces vaches vêlant 
en janvier el février. Aussi taures de I ' : 
an S’adresser û: JEAN-M ARIE TREM ­
BLAY. 31455 Rang St-Louis, V ILLE DE 
LA BAIE. CTF DUBUC. Tél: (418) 
544-3484

VENEZ choisir les deux m eilleures va­
ches Holstein de m on étable au contrôle 
la itier postal PAUL RIDEE. ST-CÉSAI- 
RF. (514)469-4248.

A VENDRE: Vaches laitières croisées vê­
lant en septem bre el octobre. S’adresser ù 
N ICOEET. Tél : (819) 293-2848

CHIEN de chasse û vendre, entraîné cl 
prêt â com m encer Parents excellents 
pour renard, loup, ratons laveur. K U  RT 
BI.UM ENTEI.D . M ANSONVILEE. 
route 243 Tél.: (514)292-5956.

HOLSTEIN: Une taure fraîche vèléc 
et une vache vêlant m i-octobre JEAN 
ST-JEAN. CARIGNAN. Tél (514) 
658-4126

TRUIES Yorkshire classées â vendre. 
S’adresser à JEAN CHEVALIER. Tél. 
(514)589-4905.

A VENDRE. 60 chèvres, en tout ou en 
partie Téléphonez après 6 heures, (819) 
396-5686.

A VENDRE: 2 taures pur-sang enre­
gistrées. Téléphonez après 6 heures â 
(819)396-5686.

TRES belle jum ent de 2 . ans, entraî­
née pour l’équitation, à vendre avec ou 
sans équipem ent. JOLIETTE (514) 759- 
2106 (514) 759-5835 après 6 : heures.

A VENDRE: Taureau C’harolais. 5 ans de 
lignée Edison, enregistré Tél (514) 436- 
7722

VERRATS ET TRUIES Yorshire et Du- 
roc Jersey enregistrés. Prêts au service 
Truies saillies Verrats et truies tous âges
ROM \ND NICHOLS. LA PRESEN­
TATION (St-Hyacinthe). (514)796-3372.*

TAU R IS A VENDRE 25 taures de 
choix vêlant en septem bre, octobre et no­
vem bre S’adresser à FERME GOSSE- 
I IN INC . R R I. ST-PIERRT. M ONT- 
M /NGNY Tél (418)248-2915

TRES BEI LES taures Holstein de l’in­
sém ination artificielle, pesant 1200 livres, 
vêlant en octobre, novembre GILLES 
I ACOURSE, STF-M ONIQUF. NICO- 
LET. (819) 289-5325.

HEREFORD enregistrés, taureaux de 
choix, primables. ANDRÉ HOUDE. ST- 
APOI.LIN AIRE. Route 20. sortie 176. 

C Tf LOTBINIf.RE.P Q Tél 767-3350

A VENDRE: J vaches Holstein vêlant fin 
septem bre. 2 saillies par "Kennedy" une 
par "Burkc Cavalier" 2 taures Holstein 
vêlant début octobre par "Am osan" cl 
"Yukon" FERME PEN|N. (418) 839- 
8318 -9562

CHAROLAIS "polled" ou saillies par 
taureau sans corne, à vendre. Taureau 3 
ans ou jeunes reproducteurs prometteurs
LUCIEN QUESSY. ST-CHARLES (Cté 
Bcllcchusse) (418)887-6198 (soir).

A VENDRE Bouc Nubien enregistré, 
une chèvre dem i-Nubienne, deux chevret­
tes trois-quart Nubienne, une chèvre Saa- 
ncn. Tél. 657-4664

HEREFORD Taureau enregistré de 2 
ans à vendre Aussi vaches Hereford dis­
ponibles M LAVOIE. ST-JEAN 
CHRYSOSTOM ! Tél (418)839-8*05

HEREFORD enregistres, hoeuts pri- 

niables. génisses éprouvées, porcs 
Tam worth enregistrés;truics, verrats prêts 
pour service. AIM E LA  BONTE, St- 
G illes. Cté Lotbinièrc. Tél (418) 888- 
3395

TRUIES Hybrides et verrats pur-sang 
prêts pour le service. Tél.: (514) 794-2000 
ou (514)794-2438

HOLSTEIN: Surplus d’élevage A vendre, 
quelques vaches, 10 taures, 8 génisses l.a 
m oyenne du troupeau sous contrôle offi­
ciel est de 14,000. Prix raisonnable. Tél 
(819)336-5491.

CîF.NISSE Jersey pur-sang enregistrée 
non saillie. Ili an. à vendre. PIERRE- 
VILLE. Tél.: (514) 568-2024 ou 568-2649.

CHAROLAIS pur-sang à vendre 
M âles, fem elles, veaux Tél. (418) 
872-0126.

VENTE ANNUELLE 
DU CLUB JERSEY 

DU QUÉBEC

Aux ENCANS DE LA FERM E, à 
ST-HYACINTHE. près de la sortie 
de la route trans-canadienne. sam edi, 
le 8 octobre à I hre p.m . Un buffet 
froid sera servi, avant la vente, à 
Il 30 hrcs A. M
SE RONT VENDUS: Taures cl jeu­
nes vaches pur-sang enregistrées, 
vêlant cet autom ne. Ces anim aux 
sont sélectionnés, pour la production 
d'abord, égalem ent pour le type, of­
ficiellem ent exem pt de brucellose. 
C’est une bonne occasion de se pro­
curer de bonnes jeunes vaches laitiè­
res, â prix raisonnable.

POUR RENSEIGNEM ENTS: 
s’adressera l.F.O CHOIN lF.RE 

ST-CPSAIRE 
Tél (514)469-4810

RECUPERONS ANIMAUX M ORTS 
autopsies si désirées avec l’aide de votre 
vétérinaire. Tél (514) 471-4295 ou 471- 
1972 (frais virés) M .D.G. ANIM AL 
FOOD PROVISIONERS LTD

RECUPERONS ANIMAUX M ORTS 
autopsie* si désirées avec l’aide de votre 
vétérinaire. Tél.: (514) 471-4295 ou 471- 
1972 (frais virés) DESM ET ET FILS.

ANIMAUX
MORTS

Entreprise 
de récupération 

d’anim aux 
m orts ou m alades.

DESMET & 
FRÈRES

Rang l-leury, St-Jude. 
C té St-Hyacinthe 

Tél.: 792-3S34 
(frais virés)

ANIMAUX DEM ANDES

ACHÈTERAIS troupeaux de truies ges- 
tantes, hybride* ou croisées. Téléphone/ 
à(514)792-6212

ARTISANAT

I A IM à tricot Orion, dom estique, laine 
à tapi*. Poly-on Colon à lisser; lisières de 
chenille*, couleur* assortie*, pour lissage 
cl tricot, échantillons gratuit* sur 
dem ande*, ha* culotte "One Size" $6 50 Ij 
douz I Till RRII N INC . C P 131. 
V icton.iv illc. Que . ( I6P 6SX

A VENDRE DIVERS

TUYAUX de cim ent seconde qualité en 
Félon de 6 pouces â 96 pouce*. Aussi fos­
se* septique* en béton 700 à 1.300 gallon* 
S’adresser à LUC l.AGUE INC . 825 
Boul St-l.uc, St-Luc. Tél 348-2773

DOlTL de cam ion ferm ée 14 pieds 4 
pneu* neufs avec roues 900-20 Tour â fer 
"Press drill” "Shcepcr" Boîte de pick-up 
alum inium . Brosseusc à patates 36" 
M aison 10 pièces pour dém énager. (819) 
336-2746.

À VENDRE - Trailer pour Bom bardier 

J 5 Fum ier de volaille livré par cam ion, 
dan* environs de BERNARD GAU­

THIER. STE-ANNE DES PLAINES 
Tél (514)478-2561

VENEZ cueillir *o* tom ate* rouges ou 
verte* chez DORIS DARSIGNY. 312 
Rang Presqu’île. ST-DAMASE. CTF 
ST-H YACINTHE (514) 772-2826

RI PPE de bois m ou pressée, halle* de 60 
lisrc*. SI 00 la balle Livraison. Tél : (514) 
479-8702

\ VENDRE 5 vache* fraîche et vêlant 
sou* peu. Aussi une batteuse D ion. I se­
m oir. I oigncusc Tel (514) 653-2898.

7000 balles de foin récolte 1976. m il. trè­
fle et luzerne, 45 à 55 livre*, très bonne 
qualité. 50c la balle Aussi videur Pat/ #98 
pour silos 14’ â 16’ diamètre. 4 an* d 'usa­
ge. bonne condition SI000 ST-HERM AS 
(514) 258-3213

UTILISEZ le boi* économ ique le con­
fort. l’avantage, la fiabilité d’une four­
naise automatique Aussi disponible*, 
poêle* et foyer* garanti* I00K fonte, ainsi 
que chem inées préfabriquées  garantie* 20 
an* Pour inform ation* Tél.: (514) 538- 
3823

CAGES pour lapins â vendre, pratique­
m ent neuve*; grandeur 30 X 30 Tél 
entre 7 et 9 hres AM (514) 782-3193. 
ST-ROBERT

PORTE DE GARAGE neuve ou usagée 
Bain toilette, lavabo, tuyaux, échafaud 
M atériaux dém olition Ste-Ursule. Ctc 
M axkinongc (819) 228-2569. (514) 256- 
1030, M ontréal.

CAGES m ise-bas, cages porceléT* 
G ILLES LAPLANTE ET FILS 
INC. Aussi cages lapins etc. Tél 
(514) 534-2715. 240 rue Brom e. 
BROMONT.

VENTE de tuy aux neufs et usagés, ci* 
m ent el acier; fosses septiques ciment 
et acier; blocs de cim ent. R FM I LA­
ÇASSE ET FILS LTF.E, 48. 6c ave* 
nue. STE-ANNE DES PLAINES 
Tél : (514) 478-1069.

BÂTIMENTS

BÂTIMENT BERNARD

BÂTIM I NT PRÉFABRIQUÉ ton- 
truit avec toute une charpente d'a­
cier Idéal pour porcherie, étable, en­
trepôt. garage, rem ise à m achinerie. 
J argeur 40' à 200’, hauteur et lôrit 
gueur désirée.

Venez nous rencontrer â notre usine 
de Bclocil.

P BERNARD 
FQUIPEM ENT LTF.E,

NX), houl. de I Industrie 
Bcloeil • (20) Roule Transcanadienne 

Sortie 68.

Tél 467-6521

BOIS MATERIAUX

À VENDRE BOIS
Plywood, tôle, tuyaux pour drain: 
Spéciaux à chaque «cm aute Livrai­
son disponible M ontréal (514) 725- 
9144 dem ander M Albert (àchaiges 
renversée*).

CAMIONS À VENDRE

CAM ION G M .C. Till Cab, 1968, capa­
cité 24.000 Ib. m oteur 366 avec boite 
ferm ée 18’, séparé ou com plet. Aussi 
autre cam ion G.M.C. 1970. 24.000 Ib. 
m oteur 350 avec boite 18’ ferm ée, iso­
lée. En bonne condition. Tél.: (514) 
478-0641.

CAM ION FORD Louisville 1970, équi­
pé pour m oulée en vrac, boite de 16 pieds, 
pneu* neuf* 1000 4- 20. poids du cam ion 
12.800. Camion en très bonne condition. 
Tél : (514) 787-2866.

CAM IONS dom pteurs G  M C, 1965 et 
1962. 3 tonnes, m oteurs neufs, très pro­
pres. Excellente condition. PIERRE 
GROLEAU. STE-M ADELEINE. Jour 
(514)935-8505 ou soir (514) 795-3962.

JEEP d’arm ée Dodge, 4 x 4. N tonne, très 
propre avec enregistrem ents ST-FLA- 
VIEN. Tél.: I-418-728-3312.

AUTO-POM PE réservoir 500 gallons sur 
cam ion Dodge 1956. Camion citerne ré­
servoir 2000 gallons sur cam ion Interna­
tional 1954. Tél : (418)888-3315.

EXTERMINATION

COQUERELLES, punaises, rats, souris, 
raticide, insecticide â vendre. Travaux â 
dom icile BB EXTERM INATION 
1805, 5e Avenue, Shawinigan-Sud (819) 
536-3808.

FUS TISSUS COUPONS

FIL A TISSER "W 'abosso" 2/8 - lisière* 
de jersey pâle et foncé, nylon - F il de fan­
taisie. G LEGAULT. 5960 Alphonse. 
Brossardville.

FIL A TISSER 2/8 et 2/16. 
LAINE SYNTHf TIQUE A TRICOT 

ABERTEX. 3 brin*. 38 couleurs. 
LAINE A TAPIS. LAINE D’ORLON 

LISIÈRES pour tissage 
rR ICOLETTE toute* le* couleur* 

COUPONS à la livre 
Dem andez notre liste de prix 

A jouter 10c pour échantillons

FOYER D'ÉCONOMIE
‘795 W ellington. M ontréal. P.Q .

FOIN. GRAIN. PAILLE

A VENDRE: 5.000 balle* de foin, ré­
colte 1976. à prendre près de VAL- 
COURT S0 50 la halle Tél (514) 
532-4267.

9,000 halle* de loin. 45 a 55 livre*, m il et 
trèfle prem ière qualité, rem isage inclus 
SI 25 la balle (Cté LOTBINlF.RE). Tél 
(514)621-2895

PM I I I. D’AVOINE, foin de trèfle 2ièm e 
coupc. seigle d’autom ne, sara/in. avoine 
d’alimentation. Livraison sur dem ande 
S’adresser a NICOLET. Tél (819) 293- 

5515

A VENDRE: 180 tonne* de bon foin et 30 
tonne* de paille d’avoine 668 Durivage. 
ST - A  N  TO  IN  E-SU R R IC  H  ELI EU Tél 
(514)787-2295

A VENDRE: 2000 halle* de foin, récolte 
1977; toute offre raisonnable acceptée 
R IVIÉRF-DU-l.OUP Tél (418) 862- 
6512.

FOIN â vendre M il cl trèfle rouge, pre­
m ière qualité DANIELE GAGNE. STE- 
HÉLÈNE de CHESTER. CTF. RICH­
M OND (819)382-2706

3500 balle* foin Prem ière coupe. Excel­
lente qualité M élange lu/erne. trèfle, m il. 
2ièm e coupe â vendre sur le cham p ROX- 
TON FALLS (514) 548-2256. soir.

3 (NX) balles de belle  paille et foin à vendre. 
Faisons aussi transport. Tél (819) 374- 
9624

FOIN récolte 1976. 3.000 balles. Prix 
intéressant Tél (514)789-5022.

FOIN ET PAILLE 
I R A  NQOIS SA  VARIA 

Com m erçant de foin et paille 
606 De Lorraine. Boucherville 

Tél (514)655-5392

MACHINES-OUTILLAGE

AVONS une très grande quantité de 
pneu* neufs cl usagés de différentes 
m arque* et grandeurs pour tracteur de 
ferm e et industriel Prix spéciaux 
S’adresser LOUIDA PAYEUR INC. 
R R 4. Sherbrooke. Tél. (819 ) 569-6141.

ATTENTION! A VENDRE: Tracteur, 
m achines agricoles de toutes sortes; ponts 
de ferme de toutes hauteurs et de toutes 
longueurs; fosses sceptiques de toutes 
grandeurs; bassins en acier inoxydable 
1,200 gallons. Une visite vous convaincra. 
M PAUL-EM ILE JETTE. Ste-Schoslas- 
tique, Cté Deux-Montagnes. Tél.: 258- 
3984.

GÉNÉRATEURS-15 à 60 Kilowatts, 

ga/oljne ou diesel, usagés, en parfaite 
condition et garantis. Dem ander Pier­
re ou Gaston. Tél.: (514) 427-3943 ou 
(819)227-4502.

M OISSON NEUSES-battcuscs de tou­
tes m arques: M assey |300, Inter #91- 
93-315. Spécial Ncw-Holland #985. 13’ 
table SI 1,500. Fourragères New-Holland 
et John Deere; souffleurs â silo; boites 
autom atiques; andaineuses etc... S’adres­
ser LE$ ENTREPRISES JOCELYN 
HOULE INC., 253 Stc-Angélique fto/d, 

JOLIETTE. Tél.: (514} 756-8793.-Suc- 
cursalc LAC ST-JEAN: M AURICE 
TREM BLAY. ST-NAZAIRE. Tél : (418) 
668-2264.

TRACTEURS usagés en bonne condi­
tion. I l ord 6000, Ford 5000, I Universel 
445, M assey-lcrguson 180, M assey- 
I erguson 50. S'adresser: JOSEPH L. 
D ION. (514) 430-1342.

PIPE LINE Surge à vendre. Tél.: (514) 
245-7030.

A VENDRE: CASSEUSE A BLÉ D 'Inde 

O liver I rang no 5. Très bonne condition. 
Tél.: (514) 799-3328 ou 799-3317.

I OURRAGÈRE 707 Ncw-Holland servi 
30 heures. Fourragère 717 Super New- 

Holland presque neuve, avec pointe à 
m aïs 2 rangs, ram asscur à foin. ST- 
VAI.ENTIN. 424-3142.

Deux M OULANGES Ncw-Holland près- 
que neuves. I com bine Inter. 91 com plète. 
Coupe-fourrage Dion. Le tout en très 
bonne condition. S’adresser JOSEPH L. 
D ION. (514) 430-1342.

A VENDRE Fourragère Papec en bon­
ne condition avec ne/ à blé d'Inde. 
Très bon prix. Tél.: (514) 764-3225.

A VENDRE: M oissonneuses Interna­
tional #403. #93, #91; M assey-Ferguson 
#205, #35. ne/ â m ais 3 rangs Allis-Chal- 
m ers. Fourragères et souffleurs (blowers) 
de toutes sortes. S 'adresser (514) 798-2447

I fourragère O liver m odèle 830 avec tête à 
m aïs 2 rangs et pick-up ram asscur (prix 
spécial). Fourragère New-Holland 
hy draulique m odèle 707. Fourragère D ion 
m odèle 276 avec tête à m aïs I rang. Boites 
ensilage Rex (prix spècial). Épandeur 
Ncw-Holland 205 m inois, 3 batteurs. 

M ACHINERIE SIM ARD INC.,
R .R. 4 DRUM M ONDVILLE.
Tél.: I-(819) 472-2507 ou 3224 

Nous livrons partout au Québec.

FENDEUSE À BOIS
POUR tout genre de bois qui doit cire 
fendu. Fabriquée suivant le* besoins de 
l'exploitation forestière. S’adresser: HU­
BERT BOISSÉ, 770 Route no 112, 
EASTM AN. QUÉBEC. JOE IP0. Tél.: 
(514) 297-2934. Pour tout renseignem ent, 
dem ande par écrit, ne pas oublier d'ins­
crire votre num éro de téléphone.

ATTENTION
CULTIVATEURS

NOUS avons en m ain un choix excep­
tionnel de m oissonneuses â grain et 
m ais-grain: une John Deere 105 ED, 
une 975. deux 300 M .F., une 45 John 
Deere, une 40 John Deere, une 205 
Inter, une 93 Inter, une 30 John Deere 
P T.O . Nous avons aussi en m ain 
fourragère*, boite* d’ensilage, faucheu- 
*cs-condilionneuscs et sem oir* â grain. 
Au**i pipe-line De Laval et m aisons 
m obiles: vendons, achetons et échan­
geons tracteurs usagés. CHARTIER & 
NOÉL INC. Équipement de ferm e. 
1061. boul Est, LOUISEVILLE Tél.: 
(819) 228-5117 Livraison com prise par­
tout au Québec.

M ACHINERIE usagée â vendre m ois- 
*onncu*c*-baltcu*es. fourragère., fau- 
cheuscs-conditionneusc*. boite* â ensi­
lage. souffleur* ù silo, épandeur* à 
engrais M ASKINONGÉ FERME 
ÉQUIPEM ENT. 101 boul Est. M ASKI- 
NONGÉ (819) 227-2263

ENSILEURS New-Holland 717. Inter­
national. Ford, épandeur* d'engrai*. trac­
teur* Ncw-Holland 175 avec ou sans pelle 
W agon* neuf* 10 tonne* $675 00 M AR­
CEL LALIBERTÉ. ST-ISIDORE. 646- 
5267.

POM PE à diaphragm e 3 po m oteur 
W isconsin 7 . IFP. boyau succion 20 
pi $650 Tél (514) 589-5368

A VENDRE M assey-Ferguson 1105 
105 force* P T O Cabine, pneu* â ri/, 
roue* double*. 800 heure* seulement 
S’adresser â NAPIERVILLE. Tél (514) 
245-7072.

A VENDRE Réservoir en vrac, m ai que 
Sunset, capacité 200 gallon*, excellent 
état. Au**i tracteur Ferguson 53. prix 
avantageux. Trayeuse Surge Pa* d'inter­
m édiaire M ARCELLIN M ESSIER. ST- 
IGNACE DE STANBRIDGE (514) 
296-4579.

A VENDRE Un tracteur John Deere 
5020 avec turbo, en bonne condi­
tion Tél (514) 792-3385
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M O ISSON  N  EU SE-battcusc autom otri­

ce O liver 40. faux 12 p ieds en très bonne  

condition $5.500. G EOR G ES R O B ER T. 

R R 2. LA  B ELLE. Tél.: 686-2381.

À VEN D R E: un tracteur O liver 1855. 

1100 heures. U ne charrue O liver 546. 

4 versoirs . sem i-portée. U n épjndcur 

à fum ier N ew -H olland 790. 350 m inois, 

un an d’usage U n réservoir en vrac  

Zéro 1000 gallons, lavage autom ati­

que . U n viseur à silo . W ic, 20 pieds 

m oteur 7W forces. U ne m oulunge B adger 

avec IM  O U ne boite à ensilage D ion  

avec to it. 16 pieds. J batteurs, avec re­

m orque 12 tonnes. U n silo C O OP 14 

pi. X 40 pi., avec videur Silom atic  

ST-U B A LD : (4 IH ) 277-2986

N ETTOYEU R d’étab le Vincent, envi- 

ron 300 pieds de chaîne, très peu utili­

sé. C harrue 4 rangs 16 pouces sem i- 

portée. déclenche use avec cylindres hy­

drauliques, com m e neuve. A ppelé/ le 

m alin avant 9 heures (514) 789-2464.

U N E P.GR EN EUSE N cw -ldca 2 rangs, 

en excellente condition . 3 ans d'usage. 

C LA U D E LA LO N D E. ST-PO LYC A R - 

PE. C TP. SO U LAN G ES. Tél.: (514) 

265-3373.

A TTEN TION C U LTIVA TEU RS! Pour­

quoi attendre encore, ne laisse/ pas 

passer cette occasion. Voici un ncf- 

toyeur d'étab le autom atique, hydrau­

lique m arque V incent, d 'une m ontée de  

40 pieds. 6 ans d'usage, en parfaite  

condition pour seulem ent $1,200. Tél 

(514) 742-9872 ou 7K 2-2937 le m atin

A VEN D R E: M achinerie pour faire blé 

d'Inde (souffleuse), boite autom atique, 

ne/ à blé d 'Inde, excellente condition . 

Tél : (514)438-9322.

B A TTEU SE O LIVER 525 avec alla- 

chcm ents: table à grain , ne/ â m ais, 

en bonne condition. S 'adresser â (514) 

299-2856 ou (514) 432-2052.

ÉVA PO R A TEU R
A VEN D R E: f vaporatcur 3* x 12' "Sm all 

B ros". A ussi réservoir à eau d 'érab le 550 

gallons. Le tout en bonne condition  

Tél (819) 362-7628 PI.ESS ISVII LE . 

Q U t.

A VEN D R E U n tracteur John D eere  

21.30 avec chargeusc et cabine. 4(8) heu­

res d'ouvrage LU C IEN B O N IN . 466  

B rulé. C O N TR EC OEU R Tél (514) 

786-279(1

A VEN D RE: f vaporatcur Icchink 4 X  

16 un prin tem ps R éservoir à ram asseur 

3,500 chaudières alum in ium . 3.5(8) cha­
lum eaux l'H oir, 1600 couvercles. P IER-1 

R E LETO U R N EA U . 6 R ang. A R TH A -  

B A SK A . Tél St-N orbert 369-9610

SEM O IR à patates à 2 rangs Interna­

tional no 25 A rraché-patates 2 rangs. 

John D eere m odèle .30. peigne à patates 

4 rangs, cnhlcur à patates. H ache-coton 2 

rangs. P lanteur à légum es 2 rangs N ew - 

H olland, ben à engrais chim iques avec 

vis, capacité 4 tonnes. C onvoyeur à pata­

tes 18’ long avec m oteur. JEA N -PA U ! 

TR U DEA U . 553 G rand R ang. ST-M I- 

C H U D E N A PIER VII I I (514) 454- 
9233

I O U  R  R  A (iPR E N ew -H olland 717. us..- 

gée. avec ne/ â h ic d’Inde I rang, cylindre  

et boyau (hose) com pris En très bonne  

condition. Tel quel $1250 Tel (514) 

348-8220

A VEN DR I N ettoyeur d’étab le Ideal, 

com m e neuf A ppelez (819) 8 38-4774. 

après 6 heures P M (819)838-4661

SEM OIR à 16 disques International- 

llarvcstcr. très bonne condition 2641 

boul Sie-M arguerite . ST-M A U R K Ï. 
(T f C H A M PI A IN Ici (819) 376-

1567

M O ULA N GE-m élangeur de m arque  

Farm hand. très bonne condition: acc 

deux passes, un aim ant SA IN T-SY I- 
Vf R E . C Tf N IC O I.ET. Tel (819)285- 

2797.

IN TER  4366
TR A C TEU R articu lé . 225 forces 1975. 

5(H ) heures C harrue Inter 6 corps. 16". 

1975 Tél (514)787-5707.

TR A C TEU R M assey-Ferguson 1972 

( 1130) avec cabine, chargeusc industrie lle , 

m ulti-power. 2.500 heures Tél (514) 

353-0070

TR A C TEU R E'ord 7(88) avec ou sans 

chargeur, cabine, roues ajustab les. 18(8) 
heures, excellente condition C harrue  

l ord 1.30, 4 raies de 14 pouces sem i-por- 

téc H achoir à m ais 6 pieds large Pres­

que neufs M A U RIC E D A O U ST. ST- 

IO U IS D E G ON ZA G U E Tel Tél 

(514)371-4530

C A SSEU SE à m ais à vendre, en très K ro­

ne condition , m arque E 'ord . I rang Tel 

(514) 658-2449 après8 heures P M

EPA  N  D EU  R à fum ier John D eere *33. 

capacité 150 m inois. sur prise de force. 

G ILLES LA EOR TU N E. 490 R ang Pc
m . st-Esprit, l t pipha nie . Asso mp­
t io n . (514)588-5096

G ENER A TEU R M agnate M ark 2. 15 

K  N V. 70 am pères sur roues neuves Trac­

teur M assey-H arris . 6 cylindres au ga/. 

pneus arrière neufs de grandeur 14 9 x 

30, 6 plis Tél : (514) 548-5544 en tout 

tem ps

( IIA R G EI R 4 roues m otrices I oram . 

I verge et tro is quarts Tel (514) 772- 

2850 ou 772-2324

C H  A  R  R I I O liver sem i-portée. 5 ver 

soirs avec cylindre hydraulique C harrue  

A llis C halm ers 3 versons, hydraulique  

\S agon 4 roues de 10 tonnes m oteur 3 

H P R éservoirs à diesel 250 gallons, 

chaînes de tracteur 16 9 x 28 12 4 x 38

Tél (514)671-6907.

A VEN D R I U n  épandeur a fum ier, neuf

N ew -H olland 6?6 I . batteurs doubles. 

275 m inois. $3500 Tél (514)691-6668

VO ITU R E dom peuse 3 to cv K »nnc

pour b lcd’Inde, betteraves, roches, com ­

m e neuve. P IER R E G R OIl M STI 

M A D ELEIN E Jour (514) 93<-8 '0 ' ,,u  

soir 795-3962

C H A R R U I M assey-Ecrguson *66. 3 

ra ies avec déclencheur, en bonne condi­

tion . STE-JU l II Tel (514)649-1801.

VO ITUR E à ensilage D ion, 3 rabatteurs  

Erem 1.0(8). R éservoir en vrac Sunset 

38(8) Ib . souffleur à silo N ew -H olland  

no 25. I an d’usage N ettoyeur Lajoie , 

transm ission L 700,430 pieds de chaîne, 

m ontée m obile, m odèle 69. 85 pieds, 4 

ans d ’usage G U Y JETTE. 7740 Savanne. 

ST-H UB ER T. Tel.: (514)468-4358.

M A C H IN ES A G R IC O LES U SAG ÉES:  

Tracteur M assey 175 d iesel. M assey 165 et 

203 avec pelle, 65 d iesel avec pelle . M assey 

135 diesel 278 heures. B elarus 5(8) d iesel 

O liver 1800 d iesel. M cC orm ick Super M  

avec pelle , pelle  pour tracteur 165 M assey. 

M oissonneuse-batteuse John D eere 40  

nez à blc d’Inde. 2 rangs et barre de  

faux. Fourragère N ew -H olland Super 

717 avec barre de coupe, ne/ à blé d’In ­

de cl pick-up. Eourragèrc Super 717. 

ave/ ne/ à blé d’Inde, 2 rangs, à ven­

dre aussi sans la fourragère. Fourragère 

In ternational IS c l 16 avec 3 a ltacncm ents  

lo rd 612. Eaucheuse-condilionncuse  
N ew -H olland 469, H csslon 10. Épandeur 

à fum ier engrais 125 M cC orm ick et 175 

N cw -ldca, I an d’usage. LIVRA ISO N  

D A N S TO U TE LA PR O VIN C E.

M  J.B . G IR A RD .

194. rue S t-D enis.

ST-D EN IS .
C TÉ ST-H YA C IN THE. P .Q.

Tel.: (514) 787-2013

A VEN D R E: C om bine à carottes, par- 

fa il élat de fonctionnem ent. $2.000  

Tél.: (418)661-3521.

À VEN D R E: Fourragères D ion avec 4 cl 

6 couteaux et p ick-up â fo in ; boites auto­

m atiques D ion; charrues; tracteurs; autres 

artic les trop long â énum érer. C hrysler 

1970. 300 U n seul proprieta ire . PA U L- 
EM ILE JETTE. STE-SC H O L  A STIQ UE. 

C TE D EU X-M O N TA GN ES Tel (514) 

258-3984.

VO ITU R E d’ensilage de m arque W ic  

avec m oteur H onda. U tilisée une saison  

seulem ent. R aison de vente: nouvelle 

construction . FER M E  C O A TES & FILS . 

EA ST A N G US. C TE C O M PTO N . Tel.: 

(819)832-2592.

EEN D EU SE de bois, pèse 2000 livres 

avec courro ie et poulie allant sur un trac­

teur. pratiquem ent neuve. Prix $500. 

S’adresser: FER M E D U LA C C L  A - 

PH A M . Ile R ang. SA C R E-C OEU R D E  

M A R IE . Tel.: (418) 335-2961. dem ande/ 

M il D ELISLE .

M A SSEY ! ER G U SO N 50 roues basses, 

m oteur neuf 110 heures, parfa ite condi­

tion . JEA N M A TH IEU . 8980. M ille Iles. 

ST-FR A N Ç O IS. l.A VAL. (514) 666- 

8988.

U N TR A C TEU R M assey-Ecrguson  

#1080 diesel, servo-d ircction . cabine à 

neige B onne condition . Tel (514) 293- 

5436 293-3470.

TR A C TEU R M assey-Ecrguson 35 au ga/ 

avec pelle hydraulique, tracteur Interna­

tional 250. d iesel, charrue 3 oreilles ST- 

LA U R EN T. ll.E D ’O R lfA N S (418) 

828-2686.

TR A C TEU R S International 706. 89 for­

ce**. d iesel. In ternational 250 d iesel, four­

ragère International, ne/ à m ats, souf­

fleur. presse-fo in N ew -H olland ILE  

D ’O R LEA N S, (so ir)(418) 829-2575

À VEN D R I R éservoir à la it D airy C old , 

capacité 2,6(8) livres S’adresser à (514) 

454-9444

R ESER VO IR EN VR A C  John W ood 4(8) 

gallons, en bonne condition C om presseur 

à trayeuse Surge, capacité 30 et p lus Tél 

549-2382

R ESERVO IR A I A IT 160 gallons D e  

I aval Trayeuse Surge avec com presseur 

Pelle fum ier cl neige M asscy-lcrguson  

pour tracteur 30 à 68 A N TO N IO O U I­

M ET. 1675 C ôte TcrrcK innc 471-8989

N ETTOYEU R d ’étahlc Ideal, m ontée 

m obile 55 pieds. .300 pieds chaîne En  

bonne condition Prix à discuter Tél 

(819) 389-5675

A VEND R E R éservoir en vrac m arque  

C ham pion, capacité 400 gallons, en excel­

lente condition S’adresser à (514) 373- 

2118

A VEN D R E Tracteur ! arm ait ( avec  

charrue, pelle à neige ou à fum ier, aussi 

gratto ir, cu ltivateur A ppelez 473-0976

M O ISSO N N EU SE-B A TTEU SE 1976 

W hile 7300. barre de coupe 13 pieds, ra- 

m asseur d’jndain . ne/ à blc d'Inde 4 

rangs Tel : (819) 358-2570

TR A C TEU R International Super C avec 

sarclcur. U n W 4 International S’adres­

ser à (514)661-2772

A VEN D R E C hute de nettoyeur, m ar­

que H oule, pivotante. 50 pieds, m oteur 

chaîne et transm ission R A YNA LD  

G R ÉG OIR E. ST-ESPR IT Tel 839-2936

A VEN D R E Tracteur Fordson M ajor 

diesel; m oteur rem is à neuf Prix $900 

ST-A IM É, C TE R IC H ELIEU (514) 

788-2553

TR A CTEU R International W -4. très b ien  

chausse avec pelle International double  

action pour fum ier et sable Excellente  

condition $1300 (514)564-2107

A VEN D R E: A rrjche-p jtatC ' avec cm - 

pochcur International et faucheuse a 

coton Très K snnc condition S’adresser 

Tél (514)474-2949

A TTEN TIO N
PR O DU C TEUR S  de m ais

SEC H O IR M  & W
avec prise de force m odèle 255 et 450. 

disponib les im m édiatem ent. O I EB R U N  

A I ILS IN C . 63 H . S t-l jurent. M uski- 

nongé.Q ué Tel (8I9>227-2244-45.

\ VEN D R E Tracteur M E 1085 année 

1976, seulem ent 360 heures, cabine, ga­

rantie I an C om m e neuf. Tel (514) 568- 

5492. jprè' 5 hrcs P M

A VEN D R E B ennes B rim ont 5 tonnes 

basculantes, avec prise d ’huile Tel (514) 
456-3537 D ISTRIB U TIO N O IIC O N  

IN C ST C I ET (SO U L A N G ES)

TRACTEUR 1370 W  h ile 4 roues m otri­

ces avec réducteur de vitesse et chargeur. 

s25 heures C A U SE de vente m aladie  

Tel (514)537-3984

N ETTOYEU R H O U LE 330’ chaîne avec 

m ontée m obile. V ideur de silo W ic IH ’ - 

20*. Tel.: (819) 837-2201.

TR A C TEU RS W hite 4-150. cabine  

P T .O . 3 points. 2-85 cabine. O liver 1850  

D SL. 1655 D SL. M -F 1080 avec chaîne. 

175 D SL. 165 D SL. C hargeur 165 gas. 

M .-F. 30 chargeur ind .. Ford 4000 D SL  

chargeur. 4000 gas. chargeur. 

C H A R R U ES: sem i-portée  de m arque O li­

ver 4  et 5 verso irs , M  -F 5 verso irs . 

PR ESSES: N ew-H olland. M F. O liver. 

In ter.
FO U R R A G ÈR ES: J-D ccre 35. I an d’u ­

sage. In t. 650. D ion 278, H esston 7020. 

SOU FFLEU R A EN SILA G E: D ion. 

Fox. N ew-H olland.

M O ISSO NN EU SE-BA TTEU SE: John  
D eere 45 table 10 pieds, télé à m ais 3 

rangs.

S C A . STE-R O SA LIE .

192 boul. Laurier Stc-R osalie  

Ic i : (514)773-0653

M A C H IN ER IE À  VEN D R E
VIS à grain sur roues, 32 pieds avec m o­

teur et trim ie. 4 chario ts A grain . Pour in ­

form ations: Tel.: I-418-362-2491.

C H A R R U E à roulettes 3 versoirs , m ar­

que A thens, chaînes pour tracteur 13.6 x 

30. sleigh double. Fournaise C olem an. 

(514) 475-8629. après 6 hres.

TR A C TEU R O liver diesel 1450. 1970. 

2 sorties d 'huile . U ne charrue 3 raies 12 

pouces M assey-Eerguson avec déclen­

cheur. Épandeur â fum ier N ew -H olland  

135 m inois. PH IL IPPE FIL ION . 644  

G rande C ôte. B O ISB R I A N D . (514) 

621-7418.

A VEN D R E R EER O ID ISSEU R à lail 

Jam es W ay 500 gallons, en bonne condi­

tion . STE-M A R TIN E (514) 427-2831.

C H A R RU E 5 raies 16 pouces, sem i- 

portée. en bonne condition avec cylin ­

dre. $1000, prêle à servir. Tél.: (514) 248- 

2375.

C A SSEU SE-égrcneusc N cw -ldca 2 

rangs. 1975; séchoir à m aïs Tox-O -W ik  

m odèle 370. capacité 350 boisseaux. S 'a­

dresser â: R O GER B ILLETTE. H O - 

W IC K. (514)825-2535.

C A SSEU SE à m ais N cw-ldca 2 rangs a- 

vcc égrencusc el ép lucheuse 12 rouleaux. 

YVO N B R A IS . ST-P IE . (514)772-2920

A VEN D R E: U ne arrachcusc à bettera­

ves l arm hand 2 rangs, en parfa ite condi­

tion . A ppelez après 5 heures a (514) 795- 

3270.

N A PIER VILLE  
A U TO M O TIVE IN C .

R éparations générales 

Vente et service  

M achinerie lourde et agrico le. 

N apicrvillc C lé N apicrville  

Tel 245-7747- 245-3565 

TR A C TEU R S

Inter. 4166 d iesel 4X4 pneus à ri/.; 

In ter 674diesel;

In lcr-llydro 100 d iesel.

O liver 880diesel;

D avid B rown 1200diesel.

John D eere 2120diesel;

M assey 35 avec pelle .

Ford avec sarclcur 2 rangs 

M oissonneuse-batteuse In ter 403 ta­

b le à grain 13 p i et tête à blé d ’Inde 

4 rangs

M oissonneuse-batteuse Inter 105 

avec cabine et tab le à grain  

Fourragère Inter 350 avec p ick-up à  

fo in  et tctc à b lc d 'Inde I rang  

Fourragère N ew H olland 717 avec tê­

te a b lé d ’Inde I rang et p ick-up.

M A ISO N S

M A ISO N C EN TEN A IR E, parfa ite con­
d ition . 20 m illes Q U ÉB EC, rive sud  

ISSOU D A N . m ille route 20 près 

LA U R IER STA TIO N Très K m prix  

A ussi tracteur Inter 350 au ga/ $1000. 

Tél • (so ir)(418)926-3441 ou 3052.

O FFR ES D EM PLO IS

H O M M E m jrié sans enfants, travail a 

tem ps partie l pour entretien de dom aine 
M aison fourn ie R PO TIER . STE-TH F- 

R ÉSE (soir)(5 l4)435-l937.

H O M M E de confiance, m jrié . pouvant 

opérer l'équipem ent de ferm e, dem ande 

pour ferm e laitière, avec expérience seu­
lem ent R enseignem ents Tél (514) 687- 

0844 après 7 30 hrcs P M

EER M E laitière recherche hom m e d 'ex­

périence responsable pour gérer aux ani­

m aux B on salaire plus pourcentage sur 

profits bruts Tel.: (514) 795-3382.

H O M M E sérieux et fiab le dem andé pour 

pépin ière. O uvrage à l'année. Se présenter 

a 1370 rue Principale . R O U G EM O N T

O N D EM AN D E

A C H ÈTER A IS vieux m anteaux chat 

sauvage. K inne condition , paierais $70 cl 

plus A chèterais aussi vieux m anteaux  

rat m usqué, écureuil, lap in etc Prix à 

discuter A ppelez (514) 861-4030 (Frais 

virés acceptés )

J 'achète le s jrrasin . les fèves blanches, les 

pois j soupe. Paierais prix du m arché 

Pour inform ation R Pl. A N TE Tel 

1514)773-1253

R EC HER C HO N S une vieille lam pe de  

sanctuaire C om m unique/ avec M A R IE  

LE M O V N I Tel 1514» 334-8866

A C H ÉTI R V IS sem euse a grain , rég ion 

JO LI! TTE-ST-L IN Tel (514)839-3541

A C H ÈTER A IS tracteur M asscy-Ecrgu- 

son ou équivalent et souffleur M cK ee. 7 

pieds, en bonne condition . G ILLES R I- 

V A R D . (418) 522-1377.

A C H ÈTER A IS abreuvoir autom atique  

pour bovins, "bucket" ou "tub" j  fum ier 

pour installer sur chario t sur ra ils , en bon- 

ne condition . G il l ES R IV A R D . l41M  

522-5611

A C H ETEU R d’un evjporalcur 4 v u  ou  

sim plem ent les cassero les SER GE. B LR - 

N U R LEO LR l N Il l E . C Tf LO TB I- 

N lfR l Tel l418) 796-2196
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TER R ES À VEN D R E

EER M E LA IT IER E: terre 90 arpents, 

bonne m aison, grange-étab le, quota lait 

industriel 6320 livres gras, porcherie , 

m achinerie . ST-SIM O N de B A G O T. 

(514)798-2373.

W IN DSO R-ST-C LA U DE: 190 ucres. 

quota lait industrie l 515.000 livres. 75 

té lés. M achinerie au com plet. $130,000. 

Tel. (819) 845-4834

TER R E de 80 arpents avec bâtisses et 

m aison; sans anim aux ni roulant. 25 m il­

les de D R U M  M O N  D V  ILLE . Tel.: (819) 

393-5374.

Â"vËNDr FÔÎ7LO U ER : Terre de 100 

acres avec 25 arpents en bois et m ai­

son 7*': pièces, située â M A N SEA U . 

Tél.: 356-2208.

B ELLE petite ferm e à vendre, 58 acres  

dont les 3/4 cultivab les, y com pris m ai­

son de 10 appartem ents, le tout -.ilué sur 

le bord de la m er près route 132. Idéale  

pour ferm e dclevage ou autre. Pour in for­

m ation . LEO FR ED H EN R Y. ST-S IM É- 

O N , C TÉ B O N A VEN TU RE. Tél. (418) 

534-2534 ou (819) 638-8744.

A C H A T ET VEN TE

Si vous désirez vendre ou acheter ferm es, 

com m erces, terres, terrains, m aisons de  

cam pagne etc., au coeur du Q uébec. St- 

H yacinthe. D rum m ondvillc . R ichm ond. 

Victoriaville , Sorel, N ico let, Yam aska et 

le reste. Inform ations: V. D EN O N - 

C O U R T. St-P ie de G uire (Yam aska). 

Tél.: 1(514) 784-2248. FID U C IE D U  

Q U ÉB EC. C aisse Populaire .

STE-SOPH IE , C TÉ M ÊG A NTIC : Fer­

m e de 178 acres à vendre; très bien  

bâtie. Érablière 3.500 entailles; coupe 

{e .fco is m ou. Tél.: (819) 362-7643.

ST-EUG ËN E (D R U M M O N D): Ferm e  

80 arpents, grange-étab le, rem ise, m ai­

son partie llem ent rénovée. 45 m illes de  

M O N TR ÉA L. Tel.: (819) 396-5178.

EXC ELLEN TE ferm e laitière en ex­

pansion. Environ 300 arpents, silo B eau- 

dry. plusieurs bâtim ents non utilisés. 

Prix pour vendre rapidem ent. (819) 

285-2253.

C A N TON S D E L’EST: 240 acres dont 

100 boisées, m aison 10 pièces, chauf­

fage central: grange pouvant abriter 80  

têtes cl autres bâtim ents tous en parfa i­

te condition Tel.: (514) 532-4267.

FER M E À  VEN D R E
ST-P.D O U A R D . LO TB INIER E (35 

m illes de Q U ÉB EC ): 245 arpents en cul­

ture. 2 granges (une stabulation libre de  

74 places) étable attachée de 50 places, 

salle de traite double 6. 2 silos 18 X 55; 

écureur pom pe souterraine H oule. 85 tê­

tes Jersey dont 40 pur-sang enregistrées 

(W endy B rook D ream B eacon 12) quota  

500.000 livres de la it. Toute la m achinerie 

neuve de 1976 JEA N -G U Y TA R D IF. 

(418) 796-2804. soir après 8 hres ou Fin 

de sem aine.

A VEN D R E: Terre avec riv ière â vendre 

à G R O N D IN ES. D irectem ent du pro­

priéta ire . S’adresser â 286-3847.

FER M E A VEN D R E: 290 acres dont 50  

boisées. B ons bâtim ents, garage neuf, 

m aison 8 p ièces rénovée, possib ilité grand  

lac et terra in de cam ping. B eau site. 7 m i­

nutes village STA N STEA D . Tel.: (819) 

876-2863  après 5 heures.

Les Investissem ents  C cgo L iée C ourtier. 

415, boul. R oche,

Vaudreuil 

Tél .(514)455-5664

25 m illes de M O N TR ÉA L: Ferm e de 210  

arpents cultivab les avec très bon trou­

peau. Q uota nature et industrie l. Tris  

bons bâtim ents et revenu de $80,000 en  

la it. Pour inform ations: P IER R E V IO ­

LET. agent (514)674-6354.

Les Investissem ents C ego Ltée C ourtier. 

415, boul. roche.

Vaudreuil

Tél : (514)455-5664

25 m illes de M O N TR ÉA L: 90 arpents  

de terre â légum es, 5 serres avec systèm e 

de chauffage. 32.000 frais iers, prem ière  

production en 1978. M atérie l en 1res bon  

état. G ros inventaire: graines, légum es et 

fleurs; em ballage et c lientèle . M aison rus­

tique el bâtim ents. Pour inform ations: 

PIER R E VIO LET, agent. (514) 674- 

6354.

ST-A N TO IN E-SU R -LE-R IC H ELIEU : 

Ferm e spéciale 178 arpents. 22 boisés, 

m aison québécoise 8 p ièces. 3 serres H ar- 

nois, installation A -l, bâtim ents isolés  

chauffés, cham bre noire , p iscine in térieu­

re chauffée, revenu très intéressant. 

H U G U ETTE B R A B A N T. 467-1120. 
866-1307. M O N TR ÉA L TR U ST C O U R ­

T IER.

YA M A SK A : Ferm e 278 arpents dont 

254 cultivés, 2 étables, 2 granges et 2 

rem ises. Prix: $70,000. C onviendrait gran­

de culture car possib ilité achat terre vo i­

s ine ou industrie laitière. YVES PA U - 
LET, 467-1120. 649-3763. M O N TR ÉA L  

TR U ST C O U RTIER .

FER M E LA IT IÈR E: 300 arpents, étable  

160’ x 38', p ipe-line, 75 têtes H olstein , 

équipem ent neuf, quota 630.000 livres de  

la it industrie l. $180.000. IM M EU B LES  

ST-JEA N EN R G . C O U R TIER . (514) 

773-0004.

R ÉGION ST-H YA C IN TH E. M atern ité 

bien équipée. 150 tru ies, 5 m âles, ch iffre  

d'affaires très intéressant. IM M EU ­

B LES ST-JEA N EN R G. C O U R TIER . 

(514)773-0004.

FA R N H A M : Ferm e de 47 arp., avec 3 

lacs artificie ls, bungalow brique de 10 

pces, 3 portes patio , sous-so l fin i avec bar. 

construction 1975. R O LLA N D C O D ER ­

R E. A G EN T: I 372-5851 I 

293-4423. FID U C IE D U Q U ÉB EC  

C O U R TIER .

D U N H A M : Ferm e de 20 arpents avec  

m aison 8 pces, étab le 65 attaches, por­

cherie m atern ité , site enchanteur. R O L­

LA N D C O D ER R E. A G EN T: I 372- 

5851 I 293-4423. FID U C IE D U  
Q U ÉB EC  C O U R TIER .

STE-A N G ËLE D E M O N N OIR : Petite  

ferm e 90 arp., bonne m aison 8 pces. 

stucco, porcherie capacité 200 porcs, 
garage, grange, près de l'autoroute, 

prix $75,000. C . & H . D EN IC O U R T. 

A G EN T: I 378-8461 I 469-3768. 
FID U C IE D U  Q U ÉB EC C O U R TIER

ÉC HA N GER AIS propriétés â revenus 

pour une ferm e aux alentours de  

G R A N B Y. Tel (514) 772-2070 après 6  

heures.

PO U SSIN S . PO U LETTES

PO U SSIN S d 'un jour, pour la ponte et la 

chair. L ivraison partout. D em ande/ liste 

de prix C O U VOIR D E LA VA L. 433 

M ontée Stc-Henrictte , St-L in des Lau- 

rcnlidcs, Q ue.. J0R IC O Tél (514) 223- 

2601.

PO N D EU SES cl poulettes prêles à 

pondre. C atalogue gratu it. TW ED D LE  

C H ICK S. FER G U S. O N TA R IO

PO U  LES à vendre. Tel : (514)474-3239.

SER VIC ES

A TTEN TIO N cultivateurs nous faisons  

le m énage d 'étab le au com plet. B alayons  

désinfectons et blanchissons avec poison  

â m ouches. J . LA N D R Y,(5 l4)469-2560.

PR EN D R A IS environ 50 taures en pen­

sion durant l'h iver. A ppelez G EOR G ES  

H A N SEN B ER GER . YA M A SK A -EST. 

(514)789-2464 ou (514)789-5220.

C U LTIVA TEU R S: Pour faire blanchir 

et désinfecter vos étab les. F . PO ISSA N T, 

182, R oute 221, N apierville . (514) 245- 

7108.

D A N IEL  SYLVESTR E  

Évaluateur agréé  

Ste-Ju lic  de Verchèrcs  

Tél.: 649-3090

SER VIC E D E N U TR IT ION

B ovins C anards

C hevaux Lapins

Porcs Faisans

Volailles V isons

M outons Tru ites

D indes C hiens

Etc...

C O N C EN TR ÉS SC IEN TIF IQU ES  

B l L ISLE IN C .

196. B oul. R ichelieu, S t-M ath ias, 

C tc C ham bly, Tél.: (514) 658-8733

SILO S

SILO b

B ETO N A R M É C O U LES  

12* - 16 ' 18’ -20 ’ -24' 

30'd iam . in t. 
et citernes de 40' à 100’ 

"Silo Beaudry
pas desoucy

c'est pour la vy‘

Vide - S ilo "PA TZ" 
chario t é lectrique C .S .F .

SILO S B EA U D R Y IN C. 

ST M A R C , Q U E. J0L2E0  
Tél.: (514) 584-3248

SILO

SILO A C IER G A LVA N ISÉ  
SILVER SH IELD

Silo  d 'acier galvanisé S ilver Shield  

silo â grain séchoir â grain élé­

vateur â godet crib le silo poui 

ensilage mIo à m ais, hum ide  

m eunerie de ferm e ventilateur j 

grain .

Service d 'un ingénieur 
agronom e

O . LEB RU N & FILS IN C .
63B . rue S l-Laureiil 

M  j'kinonge. Q ue  

J0K ISO

Tél (819)227-2244-45

SILO B ER N A R D
SPÉC IA L

Silo à grain avec accessoires stan­
dards

( ap.ic ne rnx

50T $ 675(K )
8(l| S 995(8)

1301 S 1 .495.00

1501 S 1 .830 00

1751 $2.070(8)

3oo| $3.670(8)

S> stèm e de ventilation , é lévateur.

cheura haie h et continu L M S

O U TII 1 A G ES M O N TRÉ A l
C IE 1 T f1.

(4(0. 1soul de l'Industrie .
H clocil • il s ine B âtim ent B cruar

(20) R o ute Traitscanadicnnc.

Sortie  hX

Ic i 467-65>4

SILO S

Silos en doutes de béton 12* 
à 24* de diam.
• finitions intérieures uni­

ques
• Rapidité d'érection
• Facilité de rehaussement

R ÉSER VO IR S
Pour fumier liquide 5() pi. de 
diam. par 8*. 12*. 16’. 20' de 
haut. 70 pi. diam, par 8*. 12', 
16* de haut.

SILO
SU PÉR IEU R

C P b l. G ranby, P .Q .
Tél (514) 378 5856 

C P 2199. St-R om uald , 
C té Lévis. P Q .
(418) 839-8808

FER M E 100 acres, équipem ent m oderne. 

45 bêtes dont 25 vaches H olstein , plus 

boisé valeur $30.000. C om té L’ISLET. 

Le tout $75.000(514)254-0619.

ST-EU GÈN E: Terre nue de 65 arpents  

avec anim aux et quota de 3600 livres de 

gras A G EN CE D E SER VIC E IM M O ­

B IL IER EN R G.. C O U R TIER . 1-773- 

1134- 1-773-1955.

ST-D OM  IN IQ U E: Terre 110 arpents 

avec bâtisses et bonne m aison de 6 gran ­

des pièces, m achinerie m ais sans ani­

m aux. A G ENC E D E SER VIC E IM M O ­

B IL IER EN R G . C O U R TIER . 1-773- 

1134- 1-773-1416.

FER M E sans roulant 120 arpents dont 

10 arpents de boisés, avec bâtim ent et 

m aison antique de grande valeur. C elte 

ferm e est longée par une route sur toute  

sa longueur. Sortie 105. route 20. m i-chc- 
m in M O N TR ÉA L-Q U ÉB EC . Tél.: (819) 

395-4659.

A VEN D R E: Ferm e la itière 160 arpents. 

2 silos 20 x 60, 100 têtes d 'anim aux, avec  

ou sans roulant. P LED U C . 237 R ang  
St-Jean. ST-B EN OIT . C TÉ D EU X  

M O N TA G N ES. Tél. (514) 258-3083.

PO U R achats ou ventes d 'hôtels , bar sa­

lons. restaurants, appelez J.L . D A LLA I- 

R E. 658-0628. LE PER M A N EN T  

C O U R TIER

PO UR Q U OI pas acheter â 2? Ferm e 459 

acres. Q uota. M achinerie neuve, silo . 

PIER R ETTE D A VIG N ON 849-3793. 
FID U C IE D U Q U ÉB EC. C O U R TIER  

565-8181.

SPLEND ID E FER M E À B R O M ON T: 

M aison m agnifique, grange neuve, équi­

pem ent et anim aux de boucherie inclus, 

site exceptionnel. 217 acres, près du Parc  

Industrie l Tél.: J G . VA C H ON . 1-514- 

378-0131. IM M EU B LES G R A N B IEN  

C O U R TIER S

C A N TO N S D E L'EST Ferm e pour bo­

vins. grange neuve, m aison typique des 

cantons de l'est, porcherie â être rénovée, 

125 arpents, inform ations JEAN -G U Y  

VA C H ON . I-514-378-0131. IM M EU ­

B LES G R A N B IEN C O U R TIER S

ST-D A VID : 82 arpents de terre â vendre  

dont 70 en culture avec résidence et ba­

ilm ents.

ST-EU GËN E très belle ferm e 135 ar­

pents dont 115 en culture com prenant 

residence, bâtisses, équipem ents et ani­

m aux. quota 7300 Ib  de gras

M  A SSEA U terre â vendre. 225 arpents, 

dont 200 en culture avec m aison 2 log is, 

grange-ctab lc. garage, la iterie , silo , avec 

possib ilité  de roulant, située dans le v illa- 

ge de M anseau.

ST I ft IX -D E-K IN G SET terre â ven­

dre. 218 jrpents dont 210 en culture avec 

résidence et bâtim ents, instrum ents ara­

to ires. ainsi.que 4a tètes de bétail, quota  

de la it 7 .636 1b de gras l A C \ISSE D f 

TA B LISSEM EN T D E N IC OLET  

(C O U RTIER ) 77. P lace 2l-M ars. N IC O ­
LE T. C TF N IC OLET. JOG IH 0 (293- 

4465)

R IC H ELIEU: B elle ferm e 178 arp .. ex­

cellente construction, étable 40 atta­

ches, pipeline, quota de lait, 43 têtes 

H olstein , m achinerie com plète, prix  

$200,000 C . & H . D EN IC OU R T. 

A G EN T: I 378-8461 I 469-3768. 
FID U C IE D U  Q U ÉB EC C O U R TIER

ST-C ÉSA IR E: B onne ferm e laitière. 135 

arp., bonne construction, m aison 5 

cham bres, étab le 48 attaches. 3 stalles, 

pipe-line, quota lait, troupeau H olstein  

pur-sang, bas prix . C . & H . D EN I- 

C O U R T. A G EN T: I - 378-8461 I 

469-3768. FID U C IE D U Q U ÉB EC  

C O U R TIER

M O N T ST-G R ÉG O IR E: Ferm e laitière, 

134 arp., bonne construction , grande 

étable, silo béton, troupeau 56 têtes, 

pipe-line, quota la it nature & industrie l, 

bonne m achinerie, cause de vente: m ala­

d ie; $150,000. C . &. H . D EN IC OU R T. 

A G EN T: 1- 378-8461 I 469-3768  
FID U CIE  D U  Q U ÉB EC C O U R TIER

FA R N H AM : Ferm e laitière 250 acres, 

40 drainés, 120 têtes, quota lait au-delà  

de 500,000 Ib . étab le, m aison, tout équi­

pée. R O LLA ND C O D ER R E. A G EN T  

I 372-5851 I 293-4423. F ID U C IE  
D U Q U ÉB EC  C O U RTIER .

VA LC O UR T: Ferm e au-delà de 1.000 

arp., 2 m aisons, 2 étables, porcherie , site 

m ontagneux, m oitié en culture, ba­

lance boisée R O LLA N D C O D ER R E. 

A G EN T: I 372-5851 I 293-4423. 

FID U C IE D U Q U ÉB EC C O U R TIER

ST-C ÉSA IR E: Ferm ette , porcherie m a­

tern ité possib ilité 65 tru ies, construc­

tion 1976, bonne m aison m obile . C &. 

H . D EN IC O U R T. A G EN T: I 378- 

8461 I 469-3768, F ID U CIE D U  
Q U ÉB EC C O U R TIER

U PTO N: Ferm e laitière 118 arp . possi­

b ilité 280 arp ., m aison superbe p ierre des 

cham ps, bonne ctahle. troupeau H ol­

stein . quota lait, équipem ent com ­

plet C . & H D EN ICO U R T. A G ENT  

I 378-8461 I 469-3768. F ID U C IE  
D U Q U ÉB EC C O U R TIER

U PTO N B on revenu: 168 arp .. fertile , 

excellente construction . équipem ent 

com plet. 45 têtes H olstein , pipe-line, 

quota la it, porcherie m atern ité 60 tru ies, 

im peccable C & H D EN IC O U R T. 

A G EN T I 378-8461 I 469-3768. 

FID U C IE D U Q U ÉB EC C O U R TIER

VIC TOR IA VILLE: G rande ferm e laitic- 

rc 325 arp . 250 cultivables, plaine et 

fertile . 165 têtes H olstein pur-sang. 80  

la itières, contrô le laitier, quota lait 

nature et industriel. 2 bonnes m aisons, 

grande étable, stabulation libre. salo> 

tra ite , m achinerie com plète, gros quota  

de la it l & H D EN IC O U RT. A G EN T  

I 378-8461 I 469-3768. F ID L 'C It 

D U Q U ÉB EC C O U R TIER

R ÉG ION R IC HELIE l Incom parable 

ferm e ccrcalière 232 arp . possib ilité 600 

arp . excellente construction, bonne m a­

chinerie . site incom parable, possib ilité  

de lotissem ent ( A H D EN IC O l'R I 

A G ENT I 378-8461 I 4n9.i7  r>* 

FID U C IE D U  Q U ÉB EC C O U R T» R



REGION DRUMMONDVILLE (Si-Eu- 
gène): Ferme de 116 arpents dont 16 boi­
sés. Roulant de ferme au complet. 8299 li­
vres de gras et aussi poulailler avec 12.652 
pi. de quota. Tél.: (819) 396-5523.

FERME À VENDRE: 45 arpents tous 
cultivables, bâtisses. $50,000, 35 minutes  
de MONTREAL. Rang St-Dominiquc, 
LES CEDRES. CTE VAUDREUIL- 
SOULANGES. (514)684-3313.

ST-HUGUES: Ferme 100 arpents, bonne  
maison, bon bâtiment servant de porche­
rie. de maternité. Vente avec ou sans rou­
lant. Tél.: (514) 794-2050.

GENTILLY (CTE NICOLET): 7c7n^ 

très propre 145 arpents, bons bâtiments. 
Inf. H.J. COLBERT, encanteur licencié. 
STE-GERTRUDE. Tel.: (819) 297-2420

TERRE À VENDRE: Maison, grange, 
étable, garage, 20 arpents par 7 arpents. 
S'adresser â QUEBEC. Tel : (418) 661- 
5382.

BOIS FRANCS: Ferme de 180 acres, 142 
arables. 52 têtes, 36 enregistrées, contrô­
lées DMAS. Roulant complet. Bon quota, 
maison. Ecrire à LA TERRE DE CHEZ 
NOUS, 515 avenue Vigcr, .Montréal, case 
148.

JOLIE ferme de 113 acres. 80 cultivables, 
50 acres de belle terre noire. Belle maison 
complètement rénovée, bonne grange. À  
35 milles de MONTREAL. $90.000. Au­

tre terre disponible. L. SHANNON, C.P. 
380. HEMMINGFORD. Tél.: (514) 247- 
2369.

ST-DAMASE (CTE ST-HYACINTHE): 
Ferme à vendre, 165 arpents avec récolte, 
en grande partie drainée. Cause: maladie. 
Tél.: (514) 797-2289.

PORCHERIE-MATERNITÉ
À VENDRE actuellement en opération 

avec 150 truies, possibilité de plus. 
S’adresser â YVON GOSSELIN, 
LYSTER (819) 389-5430.

RECHERCHONS lot à bois aux environs 
de NICOLET. Tél.: (514 ) 648-4329.

COMPAGNIE recherche une ferme (pour 
acheter) de 250 â 1000 arpents. Toutes 
offres: Ecrire au Journal LA TERRE DE  
CHEZ NOUS, 515 Avenue Vigcr, MON­
TREAL, case 149.

ATTENTION
Comme par le passé, je suis toujours ache­

teur de terres avec roulant de ferme au 
complet et maison de campagne. Partout 
au Québec, payerais argent comptant. 

MAURICE ROUSSEAU  
commercant terres cl roulants 

R.R.2 Plcssisvillc 
Cté Mégantic GbL 2Y3 

819 362-7674

JE suis acheteur de fermes avec rou 
lants et troupeaux au complet Ar 
gent comptant.

LEO DASTOUS.

Cté Mégantic.
Tél.: 1(819) 365-4419. 

Encanteur Licencié - Lauricrvillc

INVESTISSEMENTS 
CEGO COURTIER 

LTEE
415. Boul Roche 
Vaudrcuil. P.Q 
Tél 455-5664

En contact permanent avec leur 
antenne européenne, se tiennent a 
votre disposition pour étudier et 
réaliser tout achat ou vente de 
terres, fermes ou résidences.

AVONS besoin de terres nues et ter­
res avec maisons et bâtiments, pour 
des clients sérieux, région de SO- 
REL, ST-HYACINTHE. DRUM­
MONDVILLE et GRANBY Com­

muniquez: AGENCE DE SERVICE 
IMMOBILIER ENRG., COUR­
TIER. (514) I 773-1134 (514)
I 773-1416.

LA CAISSE
D'ÉTABLISSEMENT DE 

ST-HYACINTHE
774-4838

Accorde une attention particulière 
pour vos achats ou ventes de tout 
genre d'immeubles que ce soit en ville 
ou â la campagne. Région diocésaine 
de Saint-Hyacinthe.

ENCANS PUBLICS

ENCAN POUR 
M.JEAN-GUY ST-PIERRE 

Rang AUDETTE 
FARNHAM (CTE MISSISQUOI) 

Mercredi le 28 septembre 1977 
â 1.30 hrc précise

SERA VENDU: un bon troupeau de 51 
têtes d'animaux Holstein récemment testé. 
Ce troupeau comprend 26 bonnes vaches 
toutes en production et resaillies; 22 belles 
taures dont 7 devant mettre bas â 
l'automne et 15 'ouvertes'; et 3 génisses 
d’élevage.

AUSSI un tracteur International no 460 
au gaz avec att. 3 ptset hydraulique; four­
ragère Ford no 612 avec nez à blé d'Inde à 
2 rangs et faux à foin; et un réservoir en 
vrac Zéro de 400 gais, avec lavage auto­
matique et chaudière 'Sauve-Pas'.

CAUSE DE L’ENCAN: Abandon  
CONDITIONS: Comptant 

ou prêt de banque
POUR INFORMATIONS ou demandes 
decrédit s'adresser à l'encanteur

JULES CÔTÉ.
Encanteur bilingue licencié 

1274 rue Sud, COWANSVILLE. Qué.. 
Tél.: (514) 263-0670 ou 263-1434

ENCAN POUR  
M.LEO JOLY 

933 Route 132 en 
direction de Saint-Anicct 

SAINTE-BARBE (Cté 
HUNTINGDON)

Jeudi le 29 septembre 1977 
à I hrc précise

SERA VENDU: 85 têtes d'animaux Here­
ford récemment testées et comprenant 32 
vaches avec 28 veaux; 17 bouvillons; 7 gé­
nisses d'élevage; et un bon taureau pur- 
sang enregistré avec papiers. 
MACHINERIE: un tracteur Cockshutt 
no 40 au gaz avec chaînes, att. 3 pts cl 
chargeur sur le devant muni de fourche à 
fumier et de pelle â gravier; un tracteur 
Cockshutt no 30 avec poulie; épandeur â 
fumier International d'une capacité de 155 
minois sur prise de force; rouleau de fer 3 
sections; arroseuse avec att. 3 pts; épan­
deur à phosphate avec att. 3 pis.; fourra­

gère â blé d'inde â un rang sur prise de 
force; souffleur à silo avec table; grop- 
peur, modèle traînant; épandeur à fumier 
Cockshutt sur prise de force; herse à rou­
lettes 16 x 32, modèle traînant; voiture sur 
pneus avec montant â loin; herse à roulet­
tes 20 x 40. modèle traînant; semeuse 17 
disques combinée pour engrais chimique 
et avec embrayage; moulin û faucher, mo­
dèle semi-porté; combiné Cockshutt de 6 
pi. sur prise de force; presse à foin Inter­
national no 46 sur prise de force; râteau de 
côté Cockshutt. modèle semi-porté; char­
rue â rigole avec att. 3 pts; charrue Inter­
national â 3 raies avec att. 3 pts; charrue 
Cockshutt à 3 raies, modèle traînant: 
moulange à grain avec courroie; monte- 
balles de 36 pi. avec fond de tôle et sur 
prise de force; 2 vis à grain (4 et 5 po.) 
dont une avec moteur; nivclcusc avec att 
3 pts; et plusieurs autres articles trop long 
â énumérer.

CAUSE DE L'ENCAN: Abandon 
CONDITIONS: Comptant ou 

prêt de banque
POUR INFORMATIONS ou demandes 
de crédit, s'adresser à l'encanteur.

JULES CÔTÉ,
Encanteur bilingue licencié 

1274 rue Sud. COWANSVILLE, QUÉ...
Tél.: (514) 263-0670 ou 263-1434

ENCAN  
sur la

Ferme MILLE ROCHES  
Rang ANNONCIATION  

OK A (Clé Deux Montagnes) 
Samedi le 1er octobre 1977 

11 hrcs A.M. précises
MACHINERIE: 2 tracteurs dont un 
Masscy-Fcrguson no 265 diesel neuf avec 
scrvo-dircction. barrage de roues cl char­

geur sur le devant muni de fourche â fu­
mier et de pelle à neige; cl un Cockshutt 
no 560 avec poulie; fourragère Dion avec 
nez â blé d'Inde et faux â foin sur prise de 
force; souffleur â silo avec table et tuyau; 
voiture à ensilage Dion; coupe-foin Ncw- 
Holland no 469 sur prise de force; se­

meuse â blé d’Inde John Deere â 2 rangs 
combinée pour engrais chimique; épan­
deur à phosphate avec att. 3 pts; 2 épan- 
deurs â fumier sur prise de force; monte- 
balles Allied qui s’attache après la voiture; 
presse â foin New-Holland no 68 sur prise 
de force; râteau de côté New-Holland; 
herse â roulettes 14 x 28, genre remorque; 
épandeur à fumier rond sur prise de force; 
monte-balles Little Giant de 36 pi. avec 
fond de tôle; support pour tondre les pat­
tes des vaches; chariot à ensilage; dérou­

leur de silo de 16 pi. ajustable; nettoyeur 
d’étable Beatty avec environ 210 pi de 
chaîne; et plusieurs autres articles trop 
long à énumérer.
EQUIPEMENT DE LAITERIE A RE­

COLTE: un réservoir en vrac De Laval 
d’une capacité de 400 gais; moteur et com­

presseur de trayeuse Surge 50 + ; 4 chau­
dières Surge; bassin de lavage; la récolte 
de foin et de blé d’Inde.

midi et trente précis
SERA VENDU l’ancien troupeau de Re­
né TREPAN 1ER. agronome, comprenant 
101 tètes d’animaux Ayrshire toutes pur- 
sang enregistrées avec papiers et 
vaccinées.

Ce troupeau sous le contrôle laiter 
R.O.P a été récemment testé et com­
prend de très beaux sujets d’élevage. Ces

bêtes proviennent d'insémination et plu­
sieurs ont été inséminées
TAUREAUX DE REFERENCE 43 fil­

les de Sel wood Royal Welcome et des fil­
les de Chacook Joker, de Marrai Madges 
Boy. de Meredith Forester et de Lessncs- 
soch Crystal View

DESCRIPTION: 55 vaches cl taures sail­

lies dont 38 fraîches ou qui seront fraîche 
en décembre, et 46 taures 'ouvertes' et 
veaux.

CAUSE DE L'ENCAN: abandon 
CONDITIONS: comptant 

ou prêt de banque
POUR INFORMATIONS, demandes de 
CATALOGUE ou demandes de crédit, 
s'adresser â l’encanteur.

ENCANS

JULES CÔTÉ  
INC.

Encanteur bilingue licencié 
1274 rue Sud. Cowansville, Qué.

Tél 263-0670 ou 263-1434

GEORGE GOGGIN
Encanteur licencié bilingue 

Adresse postale 
Boite postale 158-A  

BLACK LAKE. QUE.
VENTE PAR ENCAN  
Lundi le 26 septembre 

à I hrc chez
M . C L Ê M  EN T BL A  NCH ETTE 
de JOLY. CTE. LOTBINlERE 

La ferme est située dans le premier rang, à 
3millesdu village

SERA VENDU: I troupeau Holstein de 
35 bétes dont 22 vaches dues pour vêler à 
partir de janvier 78. I taureau de 2 ans, | 
taureau de I an et '■i. 5 taures de I • j an. 
6 génisses du printemps. Le troupeau est 
clair de test, certiEical fourni.
LE ROULANT COMPREND: I tracteur 
International diesel no 474 avec scrvo-di­

rcction comme neuf, I tracteur no 414 die­
sel en parfait ordre, presse à foin Interna­
tional no 27. gros générateur neuf â prise 
de force, épandeur â fumier Case de 130 
minois, faucheuse Int. hydraulique, herse 
â disques Int., râteau Eileur, traîneau à bal­
les, I charrue â 2 versoirs, I charrue dé­
fonceuse hydraulique, monte-balles de 24 
pi., épandeur d’engrais chimique neuf 
hydraulique, souffleur â neige, pelle 
arrière pour tracteur, nivcleuse hydrauli­
que. 2 wagons avec plate-forme. I gros 
sleigh pour tracteur. I sleigh simple,. 
2 cabines en bois pour tracteur, chaînes â 
tracteur, poulie à tracteur, tondeuse et 
brûle cornes électrique, trayeuse Surge â 3 
chaudières avec compresseur 40 plus neuf 
et tuyau de Hi neuf du printemps, refroi- 
disscur citerne Zéro automatique de 400 
gallons, chaudière sauve-pas, tous les 
abreuvoirs, 6000 balles de très bon foin et 
600 balles de grain vert.

CAUSE DE LA VENTE: 
abandon de 

l'industrie laitière 
et autre emploi.

CONDITIONS: comptant 
POUR INFORMATIONS: s'adresser û

GEORGE GOGGIN
Encanteur licencié bilingue 

Tél : (418) 428-3875.
B.P. 158-A.

BLACK LAKE, QUE.

GEORGE GOGGIN
Encanteur licencié bilingue 

adresse postale 
Boite postale 158-A 

BLACK LAKE. QUE.

VENTE PAR ENCAN
Vendredi le 30 septembre 

à I hrcchez
M. ROMEO LEBLOND  

d’INVERNESS
La ferme est située dans le 8ièmc rang. 
SERA VENDU: I troupeau Holstein de 
premier choix de 50 bétes dont 40 vaches. 
4 sont enregistrées. 10 belles taures de Ui 
an prêtes à saillir. Tout le troupeau des­
cend de l’insémination artificielle et est 
clair de test, certificat fourni.

On vendra AUSSI la trayeuse De Laval 
magnétique à 4 chaudières gros compres­
seur no 76. réservoir citerne Zéro de 500 
gallons automatique, avec sauve-pas, net­

toyeur d’étable Idéal avec montée mobile 
de 35 pi., 4000 balles de très bon foin; hay- 
bine Heston no pt 10. presse â foin Inter­

national no 46, râteau filcur Ferguson 
hydraulique, épandeur International de 
140 minois, semoir à disques, convoyeur â 
foin de 50 pi., séchoir â foin de 5 forces, 
traîneau et fourche à balles. 4 réservoirs â 
eau d’érable de 600 gallons aussi silo â 
moulée de 8 tonnes Victoria. Et plusieurs 
articles non énumérés.

CONDITIONS: Comptant.
RAISON DE LA VENTE: 

abandon de 
l’industrie laitière.

POUR INFORMATIONS: s’adresser â

GEORGE GOGGIN
Encanteur licencié bilingue 

Tél: (418)428-3875 
Boite Postule 158A  

BLACK LAKE, QUE.

ENCAN
pour M. ANDRE PICHE 

730 rang St-Michcl
ST-CELESTIN. Cté Nicolct

Samedi, le 1er octobre 1977 
â 12.30 hrcs précise.

TOUT SERA VENDU: 38 très bonnes 
têtes d’animaux Holstein toutes claires 
au test fédéral.
CE TROUPEAU COMPREND 26 bon­
nes jeunes vaches dont 2 sont ducs pour 
l'automne et toutes les autres rcsail- 
lics pour le printemps; 11 belles taures 
de choix âgées de 2‘j  ans et ducs pour 
scier en octobre et novembre; I taureau 
Hereford de 2 ans.

• Ceci est un très bon lot d’animaux 
laitiers.
2 TRACTEURS diesel dont I David 
Brown No 995 avec servo direction, 
barrage de roues, sortie d’huile et cabine 
à neige Sims, ce tracteur est un 1976 
avec seulement 750 hrcs d’ouvrage; cl un 
tracteur International B-414 avec char­

geur sur le devant muni de fourche â 
fumier et sortie d’huile en très bonne 
condition.
MACHINERIE: charrue International â
3 raies avec att. 3 pts; herse â roulettes 
International 14 X 28 modèle trainant; 
épandeur â engrais chimique rotatif avec 
att. 3 pts; semeuse â 13 disques, fau- 
cheusc-conditionncusc New-Holland No 
469 en très bonne condition; moulin à 
faucher Masscy-Fcrguson de 7 pi. avec 
att 3 pts; râteau de côté â 4 branches 
semi-porté; presse â foin New-Holland 
No 68 modèle â F* corde; charge-halles 
sur le champ 2 bonnes voitures avec 
montants â t'oin dont I â roues de 20 pi ; 
monte-balles Lajoie de 32 pi sur roues 
et avec moteur, épandeur â fumier Ncw- 
Holland No 512 d’une capacité de 171 
minots sur prise de force, comme neuf, 
épandeur â fumier Ncw-ldca de 90 mi 
nots; souffleur â neige avec att 3 
pts; nivcleuse de 7 pi avec att. 3 
pts. comme neuve; remorque â 2 roues.

soudeuse électrique sur prise de force; 
petit cultivateur â jardin; benne â mou­
lée Victoria d’une capacité de 8 tonnes, 
neuf; 300 morceaux de bois 2’* X 4” 
X 12 pi. de longueur; 2,500 pi. de plan­
ches de I2pi., 200 piquets de cèdre, 
quelques pièces de ménage de maison cl 
tous les articles du hangar

Eq u ipemen t  d e l a it er ie et
RECOLTE: un réservoir en vrac Mueller 
d’une capacité de 400 gais; moteur cl 
compresseur de trayeuse De Laval No 
75 avec installation magnétique pour 31 
vaches, chaudière Sauve-Pas; 3 chau­
dières de trayeuse De Laval magnéti­
ques; chauffe-eau de 30 gais . 6,000 balles 
de beau foin et 1.500 balles de paille 

CONDITIONS: C OMPTANT  
OU PRET DE BANQUE  

A VENDRE au complet ou en partie 
la ferme de III arpents avec bonne 
maison et bâtiments.

POUR INFORMATIONS  
ou demandes de crédit, 
s’adresser â l’encanteur

DANIEL PAUL-HUS
Encanteur bilingue  

Tél.: 514 773-5660ou 527-3066 
635. rue Papineau. 

ST-HYACINTHE. Qué.

ENCAN
pour M GILLES FONTAINE 

Rang Viens.
ST-ALPHONSE DE GRANBY  

Cté Shcfford
Samedi le 24 septembre 1977 

â I heure précise
SERA VENDU: I tracteur David Brown 
modèle 990. diesel, avec cabine et muni 
d’un brocquc double action sur le devant, 
servo-direction, barrage de roues; I set de 
chaînes de tracteur â anneaux; I charrue 
White 3 raies, 16 pouces, déclcnchcuxe 
att. 3 pis. neuve; I herse â roulettes Oli­

ver 16 x 32 denlellée att. 3 pis; | herse â 
finir 4 panneaux; I moulin à faucher In­

ternational 7 pi. de faux, ait. 3 pts.; I 
épandeur à fumier New-Holland capacité 
110 minots sur prise de force; I réservoir 
à purin capacité 1000 gallons; I presse â 
foin International modèle 37; I monte- 
balles 24 pieds avec moteur; 2 voitures 4 
roues avec plate-formes; I filcur Inter­
national traînant; I râteau droit; I faneur 
â foin Farh; I convoyeur avec fond de 
tôle 36 pieds sur roues avec moteur ou 
prise de force; I casseuse de blé d’Inde 
John Deere semi-portée. I rang; I boite 
à grain Turnco capacité 170 minots. 

CAUSE: fond de terre vendu 
CONDITIONS: comptant

JEAN-GUY  
CHAMPIGNY INC.

Encanteur licencié 
ROXTON-FALLS. Cté Shcfford 

Tél.: 548-5733ou 548-2172

ENCAN POUR
M. PAUL-EMILE LALIBERTE  

Rtc 116, ACTON VALE.

Cté Johnson
Mardi le 27 septembre 1977 

â I heure précise
SERA VENDU: I tracteur David Brown  
modèle 1212 diesel, 12 vitesses d’avant 
3 arrière, 70 forces, barrage de roues, 
scrvo-dircction, sorties d’huile, seulement 
800 heures; | tracteur David Brown mo­
dèle 990 diesel, scrvo-dircction, barrage 
de roues, muni d’un brocquc Cusson sur 
devant â double action et pelle â neige; 
I set de chaînes de tracteur â anneaux; I 

charrue Fishcar 3 raies 16 pouces décleu- 
chcuse ait. 3 pts. (neuve) I herse â res­

sorts 3 panneaux ait. 3 pis.; I épandeur à 
fumier New-Holland modèle 512 capacité 
185 minots sur prise de force. I an d’u­

sage; I semoir Oliver 15 disques sur pneus 
avec 2 embrayages (clutches); I moulin 
à faucher Masscy-Fcrguson 7 pieds de 
faux à courroie att. 3 pis.; I condition­

neur à foin Ncw-ldca. I faneur Kuhn; I 
ràlcau-filcur Farmhan; I presse â foin 
New-Holland modèle 270; 2 voitures 6 
roues avec platc-formcs 18 et 20 pieds; I 
convoyeur Qcwancr modèle 500 fond de 
tôle 42 pieds sur roues avec prise de force 
ou moteur 2 forces 220; I fourragère mo­
dèle 707 New-Holland att. 3 pts.; I rang; 
I souffleur â blé d’Inde Hustler modèle 
56; I boite d'ensilage automatique Kas- 
ten, 2 rabatteurs 16 pieds avec voiture 
Dion 6 roues capacité 8 tonnes; I boite â 
grain Pride avec voiture; 2 voitures 4 
roues avec plate-formes; I mangeoire 
sur roues 20 pieds pour foin; I convoyeur 
à briques 36 pieds, sur roues; I convoyeur 
à rouleau 40 pieds; | remorque Tandem  
de 16 pieds; I camion de ferme Interna­
tional 1964, 2 tonnes avec dompcusc; I 
remorque Tandem dompeur sur prise de 
force; un lot d'abreuvoirs cl de mangeoi­

res â poulets; 4000 balles de très beau 
foin.

CAUSE: autre emploi 
CONDITIONS: comptant

JEAN-GUY  
CHAMPIGNY INC.

Encanteur licencié 
ROXTON-FALLS. Cté Johnson  

Tél.: 548-5733 ou 548-2172

ENCAN
Dimanche le 25 septembre 1977 

à 1.00 p m. chez
MADAME RODOLPHE LEMIRE  

numéro 1835 boul. Lemire (I mille de la 
Trans-Canadiennc. sortie 107) DRUM­
MONDVILLE. QUE 
Un ménage de maison (8 pièces) antique 
SERA VENDU comprenant: set de cui­
sine. poêle â bois, poêle électrique 24 pou­

ces (220) machine â coudre, chaises 
berçantes, 2 bureaux secrétaire, chaises pi­

votantes. set de salle â dîner 8 morceaux, 
tables, horloge grand-père, coffre-fort, set 
de salon, plusieurs v ieux bureaux, lits, ma­

telas. valise, balance 1000 Ib. balance 50 
Ib. unité de réfrigération, vaisselle, chau­
drons, chaises de parterre. 10 cordes de 
bois de chauffage 
Stock du hangar

Une foule d’articles trop long â énumérer 
POUR INFORMATIONS

MARCEL LAMBERT
Encanteur licencié 
ST-GERMAIN  

CTE DRUMMOND. Qué 
(819)395-4409

ENCAN
Mercredi 28 sept. 1977 

â 1 heure P M  
chez M I LOI LAMOTHE  

786 rang St-Joscph. Route 155 
ST-I f ON A RD. D’ASTON  

Clé Nicolct, P Q
TOUT SERA VENDU: un troupeau de 
52 bétes Holstein, clair de test fédéral.

comprenant. 41 vaches, plusieurs vêlant 
cette automne. 5 taures 11 ; an. 5 jeunes 
de 8 mois â I an, I boeuf de I Vj an.

AUSSI: 7000 balles de foin, trèfle et mil, 
réservoir à lait De Laval 500 gallons, 
sauve-pas. trayeuse De Laval. 5 chaudiè­
res, réservoir â eau chaude Cascade neuf, 
bassin de lavage, équipement d’étable, I 
tracteur Masscy-Fcrguson 150 diesel. I 
tracteur Inter 414 diesel avec toutes les 
pelles avant et arrière. 2 voitures â foin, 
I trois essieux, épandeur â fumier 205 
minots Masscy-Fcrguson très récent. I 
presse New-Holland no 270. I herse â dis­
ques 24 International traînante. I herse 
â finir, charrue 3 raies Ford. I semoir â 
avoine. I faucheuse Internationale 7 pi. 
I monte-balles électrique, 50 pi., I con­
voyeur dans la grange de 165 pi de long. 
I râtcau-filcur, I ramasseur de balles, un 
traîneau. I souffleur â neige, soudeuse 
électrique, I générateur 20,(XX) watts et 
tous les articles de hangar qui seraient 
trop longs a énumérer

CAUSE DE I ENCAN  
Terre vendue

MARCEL LAMBERT
Encanteur licencié 
ST-GERMAIN.

Cté Drummond. Qué.
Tél (819)395-4409

ENCAN
Samedi, le 24 septembre 

â I heures p m.
chez M. FLORIAN FERRON  

de POINTE-DU-LAC  
•La ferme est située au no 1061 rang St- 
Joseph

SERA VENDU: Un excellent troupeau 
laitier Hohtcin de 25 bêles comprenant: 
19 vaches dont 5 de ces vaches vêle­
ront â l’automne, quelques-unes sont 
fraîche vélées, les autres vêlant en tout 
temps de l'année 5 taures de 2U* ans 
vêlant â l'automne, I boeuf de 2 ans. 
Une partie du troupeau est contrôlée 
par l'insémination artificielle et est clair 
detest. I cheval étalon "noir".
LE ROULANT COMPREND: I réser­

voir en vrac Kraft. I trayeuse Surge avec 
installation. I réservoir â eau chaude.

I tracteur Case No 430 avec pelle avant, 
au ga/, râtcau-filcur New-Holland No 
56. 2 wagons sur pneus avec plate­
forme. presse à foin Oliver 62 t.. 
charrue Case à 2 versoirs No 471, 
herse â dents en bois, semeuse, ensi- 
leur Dion, fourragère Fox avec ne/ â 
blé d'Inde, arrosoir avec pompe, sar- 
cleur â blé d'Inde sur hydraulique, pelle 
â neige, pelle â fumier, 3,000 balles de 
beau foin, 1,000 balles de paille, 5 ar­

pents de blé d’Inde sur le champ. 20.000 
livres d'avoine, perceuse sur pieds, com­

presseur à air, sleigh. Une foule d’arti­
cles trop long à énumérer ici.

Cantine sur les lieux. 
CONDITIONS COMPTANT  

La terre est vendue
POUR INFORMATIONS s'adressera:

COLBERT & FRÈRE INC  
GILBERT COLBERT

Encanteur Licencié 
STE-GERTRUDF, Comté de Nicolct 

Tél (819)297-2711
À votre service pour tout genre de 
vente par encan.

ENCAN
du troupeau Desrapide 

PROP : LUCIEN WILLIAM  
ST-CESAIRE. Qué. 

au local des
ENCANS DE LA FERME INC. 

Sortie 81 Route Traits-Canadienne 
ST-HYACINTHE 

Vendredi, le 7 octobre 1977 
â midi précis.

SERA VENDU 90 Holstein pur-sang  
enregistrées, contrôlées et classées pour 
Iclvpe
dét a il  du t r o upe  a u 55 vaches â
lait dont 25 fraîche. 15 taures saillies 
dont 7 dues de septembre â novembre; 

.19 génisses ouvertes; I taureau de 18 
mois.

MOYENNE DU TROUPEAU: 47 re­
cords:

13976, 3.78'v B C A 128-130.
IL Y A DES FU I ES DE Rose Edge 
Sir Triune Amos, Romandalc Reflection 
Aztec. Maridon Citation Champion, 
lassie Leader. Bnarwood Chieftain. 
Sunny ville Citation Master. Ingholnt 
Yukon. Sunny lodge Rock man Lad Duke 
LES SAILLIES SON I PAR Ingholnt 
Yukon. Romandalc Reflection Aztec, 
Maska Skipper Seven-Up. Bnarwood 
Chieftain.
AUSSI A VENDRE: en communiquant 
avec M WILLIAM. 514 293-3290 pipe­
line De Laval 4 unités, installation pour 
45 vaches, réservoir â lait Craft 4(X) gai . 
déchargeur â silo Patz 16-20 pi 
IN FORM AT ION S ET CAT AI OG U ES

SERVICE DE VENTE  
BERMASKA
ST-PIE. Cté Bagot 

Tél : 514 772-2451

ENCAN
Dimanche le 25 sept. 1977 

â 12.30 hrcs p ni. pour 
M. Al.M ANZOR PAR ENTE AU  

garagiste situé au village YAMASKA 
F.ST rue Du Pont à l’entrée du pont.
SERA VENDU: tous les outils, pièces et 
machineries de garage, tels que: pneus, 
tour â armature, drills, timing-light, tes­
teurs. impact tour •» po.. chargeur, alter­

nateur. machine â graisser, tuyaux 
d’échappement, gaskets à freins, caisses 
d’huile, bolts feting, classeur, etc 
Beaucoup d’autres articles trop nombreux 
pour être énumérés ic i

MOTIF DE VENTE  
Propriété vendue.

A NE PAS MANQUER'

Bien â vous,

RAYNALD
THÉROUX
Encanteur licencié

ST-GUIl I AUME.Crf YAMASKA  
Tél : (819) 396-2828

VENTE PAR ENCAN  
sur la ferme de 

M OMI R | l/FF 
de I ING W  IC K. Cté Compton 

La ferme est située sur la route entre 
Fontainebleau et l.mgwick

Samedi, 24 septembre à 1.00 hrc 
SERA VENDU: troupeau Un bon 
troupeau Holstein de 34 bétes compre­
nant 22 vaches dont 7 de ces vaches sont 
pur-sang enregistrées avec papier; 2 
taures de I ■ an; 6 taures d’un>an. 4 
génisses du printemps

ÉQUIPEMENT DE LAITERIE: Un 
réservoir en vrac De Laval, cap 250 gal­
lons; une trayeuse De Laval â 2 chau­

dières. magnétique, avec compresseur; 
un bassin de lavage double 
MACHINERIE: 2 tracteurs Massey- 
Harris no 22; une presse à foin John 
Deere, une faucheuse International 7 
pieds; un râteau faneur, une pelle â 
fumier opérant à l’arrière du tracteur, 
une charrue â 2 versoirs Massey-Harris; 
un râteau et 2 faucheuses â chevaux; un 
pick-up Chevrolet 1968; la récolte de 
4,000 halles de bon foin; outils de han­
gar. et autres articles trop long â énu­

mérer.
CONDITIONS: COMPTANT.

Une cantine sera sur les lieux 
A VENDRE: prenez note que la terre 
de 187 acres avec maison et grange 
est aussi à vendre en entier ou en par­

tie. privément.
POUR INFORMATIONS  
s'adresser au propriétaire.

Tél.: I 819 877-3308 ou â l'encanteur.

ALBERT BRETON
Encanteur bilingue licencié 

Acheteur de terres et de roulants de 
fermes au complet, à votre disposition 
pour tous genres d'encans.

INVERNESS. Qué 
Tél 418 453-2681

VENTE PAR ENCAN  
Mardi, 27 septembre 

â I heure précise
chez M. LUCIEN PERREAULT.

ST-Al.BAN.CtéPortneuf 
La ferme est située au 350 rang St- 
Joscph Est.

SERA VENDU: Un magnifique troupeau 
Holstein 42 têtes clair de test fédéral 
certificat fourni. Il comprend 22 vaches 
laitières, 7 taures 2<: ans vêlant en Dé­
cembre et Janvier; 7 taures !'• an cl 3 
taureaux I et 2 ans et 3 génisses. 
L’ÉQUIPEMENT DE LAITERIE: Bas- 
sin refroidisseur John-Wood, capaci­

té 300 gallons; trayeuse Universel 
magnétique â 2 chaudières; réservoir â 
l’eau Cascade 40; clipper électrique.
LA MACHINERIECOMPREND: Trac­
teur International B 414 au gaz avec 
set de roues et pont pour la neige, 
tracteur Case No 540 au gaz. 3 wagons 
sur pneus avec plate-forme: presse â foin 
Oliver No 520; râteau-filcur Interna­

tional; épandeur Oliver cap. 130 minots; 
herse â disques Case; herse à ressorts; 
grader. 2 charrues I et 2 versons, se­
moir Il disques; faucheuse Interna­
tional; monte-balles 28 pi.; 5.0(X) halles 
de foin; 700 balles de paille, nettoyeur 
d'étable J ut ras avec montée mobile 55 
pi ; 750 minots d'avoine et autres articles 
trop long â énumérer.

CONDITIONS COMPTANT
OU PRÊT l)E BANQUE 

N B. La terre de 190 arpents très 
bien bâtie est aussi â vendre en partie 
ou en entier.

POUR INFORMATIONS  
ou demandes de crédit s'adresser à

LÉO DASTOUS
Encanteur licencié bilingue 

de LAURIERVII I F 
Tél:(819)365-4419

Il y aura
VENTE PAR ENCAN  
Mardi le 27 septembre 

â I heure chez 
M. MARCEL CHABOT 

de PRINCEVII I E.
CTÉ ARTHABASKA  

La ferme est située le long de la roule 5 
entre Princes illc et Plcssisvillc.
SERA VENDU: Un lot de porcs compre­
nant 35 belles truies. 10 avec leurs petits, 
plusieurs devant mettre bas prochaine­

ment, 150 porcelets de 6 â 10 semaines, un 
mâle pur-sang enregistré Duroc de Ui 
an. I mâle croisé.
AUSSI: 25 cages à maternité, Is globes 
soleil avec extension, 5 fans électriques 
avec contrôle, élévateur capacité 2(XXI Ib. 
pompe â blanchir.
EN PLUS 3 silos de marque Coté. 2 de 12 
tonnes et I de 8 tonnes, 
et quelques articles non énumérés..

C ONDITION COMPTANT  
POUR INFORMATIONS, s'adresser à

JEAN-PAUL DUBOIS
E ncanteur licencié 
PI I SSISVII I F 

Tél (819)362-7240
À votre disposition pour tout genre de ♦ 
vente par encan.

ou

EDDY NOLETTE
Il AM NORD. Tél: (K 19) 344-2440 

Bienvenue â tous

Il y aura VENTE PAR ENCAN, sa­
medi le 1er octobre â I heure, chez 
M CifRARD I.ÉVEILLÉ, au no 
436 Rang Bord de l’Eau, â la sortie 
du village ST-AIMÉ-SUR-RICHE- 
LIEU. Cté Richelieu.
SERA VENDU: Un excellent trou­

peau de truies portières de 80 tètes de 
race Landracc et Yorkshire. 3 verrats 
dont 2 pur-sang enregistrés de race 
Landracc. ainsi que l’équipement 
SERA AUSSI VENDU: Une mou- 
lange mobile Masscy-Fcrguson no

ATTENTION sera aussi vendu: Un 
camion G MC, 2 différentiels, modèle 
1969 avec dompcusc. 2 cylindres, 
boite d’acier de 14 pieds; le tout 
comme neuf.

CAUSE DE L’ENCAN: 
Manque de main-d'oeuvre  

CONDITIONS: Argent comptant 
et prêt de banque accepté 

INFORMATIONS: (514) 788-2539  
ou

GEORGES-ÉTIENNE
LEBLANC

Encanteur licencié 
ST • B A R N A DÉ-SU D.

Cté St-Hyacinthc 
Tél (514)792-3595 

POUR PLUS DE DÉTAILS. CON­
SULTEZ I ’ÉDITION DU 28 sep­

tembre 1977

JACQl US COLBERT, encanteur li­
cencie. achat cl vente. Spécial pour encan 
de ferme. STE-GERTRUDE. CTÉ NI 
COU:il’. Tél (819)297-2420.

VOUS désire/ vendre votre troupeau ou 
faire encan Consultez MARC I I I AM  
BERT. Encanteur licencié. St-Germuin, 
Cté Drummond. Tél.: (819) 395-4409.

TERRE A VENDRE
ST-PIE DE BAGOT: Terre noire de 
180 arpents, excellente pour la cultu­
re maraîchère et pour vente de terre 
noire. S’adresser à: Tél.: (514) 772- 
2174.

REGION DES 
CANTONS DE L'EST  

Si vous avez l'intention de vendre ou 
d’acheter une propriété agricole, i^ 
me fait plaisir de vous offrir mes 
services.

MICHEL COUSINEAU, 
AGENT: 

1-819-864-4942 
FIDUCIE DU QUEBEC, 

COURTIER: 
1-819-565-8181

MERCI
de votre confiance. Nom­
breux cultivateurs de la ré­
gion nous ont confié leurs 

FERMESÀ VENDRE 
Nous nous occupons uni- 
quement de la vente des 
propriétés agricoles avec 
bétails et roulant.
Pas besoin de signer des 
ententes, votre parole 
nous suffit 
CR & JJ FELLER  
Agents d'immeuble 
Mont St-Hilaire 
(514) 464-0050 (aussi le 
soir)
Bureaux en Suisse et en 
Hollande.
NOUS SOMMES LÀ. 
QUAND VOUS AVEZ BE­
SOIN DE NOUS!

TERRES DEMANDEES

RECHERCHONS ferme ou terre de 
campagne, sans animaux, â prix raison­
nable. Écrire â M. L’INTENDANT. 
1570. Croissant Séville. BROSSARD  
Tél.: (514)465-2695.

BESOIN de fermes grandes ou petites, 
avec l’équipement et les animaux inclus 
ou non inclus. L.V. DUPUIS (514) 277- 
3343 ou 672-1731.

RECHERCHONS 100 arpents ou plus 
de terre noire pour louer ou acheter 
dans région sud de MONTRÉAL. Tél. 
(514)365-4465.
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Voeu des syndicats agricoles du comté de Lotbinière

La participation active de l’UPA aux 
expositions devrait être encouragée

C ’e s t a p rès a vo ir lo n g u e m e n t ré flé ch i q u ée . M a is la p rése n ce d e l’o rg a n ism e 
su r la  vo ca tion  d ’u n e  e xpo s itio n  ré g io - p ro fe ss io n ne l d a n s u n e e xp o s itio n lo - 
n a le  e t le  rô le  d es  s tru c tu re s d e b a se  d e ca le o u ré g ion a le , e t m ê m e p ro v in c ia le  
l’U n ion , q u e le s syn d ica ts  d e l’U P A  d u e s t la rg em e n t a p p ré c iée , d ’a u ta n t p lu s  
co m té d e L o tb in iè re  o n t d é c idé  d e p a r- q u e n o u s so m m e s ce rta in s d e n e p as  
tic ipe r à l’e xp o s itio n d e S t-A g a p it, p re n d re la  p lace d e p e rso n n e . C e s m ê - 
co m té d e  L o tb in iè re . a fin  d e  p ro m o u- m e s d ir ig ea n ts  so u h a ite n t d o nc q u ’u n e

vo ir la  p ro fe ss io n a g rico le  p a r le  syn d i­
ca lism e .

U n e a n a lyse a sse z e xha u stive  a p e r­
m is  d e  co n s ta te r u n e  la cun e  trè s im p o r­
ta n te  d an s  n os  e xp o s itio n s  ré g ion a les  e t 
c ’e s t l’a b sen ce d e la p ro fe ss io n . L es  
syn d ica ts d e l’U P A  d e B e au riva ge , L a  
S e ig n e u rie d e Jo ly , L a S e ig n e u rie d e  
D e s ch a illo n s e t d u C e n tre d e L o tb i­
n iè re o n t vo u lu , p a r le u r p rése n ce , 
in fo rm e r le s  con so m m ateu rs  su r la  p ro ­
fess io n a g rico le  e t le s p rin c ip a ux p ro ­
b lè m e s q u i co n fro n ten t le s d iffé re n ts  
se c te u rs im p liq u é s d a n s l’a g ricu ltu re . 
Ils  o n t a u ss i vo u lu  d é m o n tre r a u x p ro ­
d uc te u rs a g rico les q u e d e s p o litiq u es  
te lle s le s  co û ts  d e p ro d u c tion e t la  s ta ­
b ilisa tio n  n e  so n t p a s  q u e  d e  la  th éo rie .

E n p lu s d e  g ran ds  o b jec tifs  v isé s , le s  
q u e lq u e 4 0 d ir ig e an ts  d e s syn d ica ts d e  
b ase q u i se so n t re la yé s p en da n t c in q  
jo u rs o n t p u p re n d re d a va n ta ge co n s ­
c ie nce  d e s p réo ccup a tio n s  d e s p ro du c ­
te u rs q u ’ils re p rése n ten t, ils o n t p u  
co n s ta te r a u ss i le m a n q u e d’in ­
fo rm a tio n d e s co nso m m ate u rs e n ve rs  
le s b e so in s e xp rim és  p a r le  m o n d e a g ri­
co le .

S e lo n le s re p ré se n ta n ts  d e ce s q ua tre  
syn d ica ts , l’a b sen ce d e l’U P A  d a n s le s  
e xp o s itio ns n ’e s t p a s to u jou rs re m a r-

a c tion  co m m e ce lle  p rise  p a r le s syn d i 
ca ts d e L o tb in iè re so it e n cou ra gé e e t 
m ê m e p réco n isée  p a r l’U P A  d a ns to u ­
te s  le s  ré g io ns  d u  Q u éb e c .

L a re s tru c tu ra tio n d es syn d ica ts d e  
b a se d e l’U P A , e n tre p rise il y a q u e l­
q u e s a n n ée s , a va it co m m e o b je c tif d e  
fa vo rise r e t d e d é ve lo p p e r u n e p lu s  

ra nd e a u to n o m ie d e la s tru c tu re d e  
a se . L e s q u a tre  syn d ica ts m e n tion n és  

p lu s  h a u t o n t co m p ris  la  n é ce ss ité  p ou r 
u n syn d ica t d e l’U P A d e s’im p o se r 
d a ns  le  m ilie u  e t d ’ê tre  p ré se n t p a rtou t 
o ù  le s in té rê ts  d e se s m e m b re s p e u ve n t 
ê tre  d iscu té s .

N o us e sp éro ns q u e p lu s ie u rs a u tre s  
syn d ica ts tra va ille ron t d a n s le m ê m e 
se n s , p a rce  q u e  c ’e s t à  ce tte  se u le  co n d i­
tio n q u e n o tre syn d ica lism e a grico le  
conserve ra sa c ré d ib ilité  e t ré po n dra  
v ra im e n t a u x a sp ira tio n s d u m ilieu  
a g rico le .

Communique Fédération de l'UPA 

de Québec-Est-Nord-Ouest

In d ic e s  d e  re n d e m e n t  
d e s  v a r ié té s  d e  m a ïs

S e lo n u n  sys tèm e  m is  a u  p o in t à  l’u n i­
ve rs ité d e G u e lp h (O n t.), il e s t a sse z 
s im p le  d e d é te rm ine r le  re n de m e n t ré e l 
d ’u n  h yb rid e  d e  m a ïs . Il su ffit d e  m u lti­
p lie r l’in d ice d e l’h yb rid e e n q u e s tio n  
p a r la  va le u r m o ye n n e d u  re nd em e n t d e  
to us le s h yb rid es ca rac té risés p a r u n  
m ê m e n o m bre  d e d e g ré s -jo u rs , e t d iv i­
se r e n su ite p a r 1 0 0 (va leu r m o yen n e  d e  
to u te s  le s  va rié tés  m ise s  ù  l’e ssa is ).

T o u te fo is , l’a g ricu lte u r n e d o it p a s 
se u le m e n t se fie r à l’in d ice d e re nd e ­
m e n t. Il d o it a u ss i te n ir co m p te  d e la

P
ré co c ité  e t d e  la  ré s is ta n ce  d e s tig es  d e  
h yb rid e  d e  m a ïs  ch o is i.

E tu d e  d e s  e x p lo ita t io n s  
c é ré a liè re s  d e  la  S a s k a tc h e w a n

U n e é tu d e e ffe c tu é e e n 1 9 7 5 e n S a s­
ka tche w a n a m o n tré  q u e la  ré m un éra ­
tio n d e l’a vo ir p ro p re e t d e la  g e s tio n  
é ta it d ire c te m en t p ro p o rtio nn e lle à la  
ta ille  d e l’e n tre p rise  e t d o n c su p é rieu re  
d a n s le s  g ra n d e s e xp lo ita tio n s  cé ré a liè ­
re s .

C la s s é e s .. .
s u ite

C U L T IV A T E U R S

V O U S vo u le z fa ire e n ca n cc l a u to m n e ? 
Je vo u s o ffre m e s se rv ice s p o u r to u t 
g e n re d 'e n ca n s e t je  su is to u jo u rs a ch e ­

te u r d e te rre s , ro u la n t, co u p e d e b o is . 
S 'a d re sse r à A L A IN D E B L O IS , e n ca n - 
le u r licen c ié . S T E -C L A IR E . D O R C H E S ­
T E R . (4 1 8 ) 8 8 3 -36 5 3  o u  8 8 5 -4 0 27 .

C O L B E R T  &  F R E R E S  IN C .. 

E n ca n te u r L ice n c ié . *
T O U JO U R S à vo tre se rv ice p o u r to u t 
g e n re  d ’e n ca ns  o u  p o u r l'a cha t d e  vo s  te r­
re s a ve c ro u la n t. T é lé p h o n e (8 1 9 ) 2 9 7 - 
2 7 1 1 3 S T E -G E R T R U D E . C T Ê N IC O - 

L E T . V IL L E  D E  B fC A N C O U R

A T T E N T IO N
C U L T IV A T E U R S !

JE  su is to u jo u rs "A C H E T E U R " d e te r­
re s a ve c ro u la n t d e fe rm e a u co m p le t 
q u e l q u e so it l’e n d ro it a u Q u é b e c . P a ie ­
ra is a rg en t co m p tan t. A L B E R T B R E ­
T O N . E N C A N T E U R L IC E N C IE . IN ­

V E R N E S S . C T E ; M E G A N T IC . T é l. 

(4 1 8 )4 5 3 -2 6 8 1 .

A T T E N T IO N  C u ltiva te u rs . Je  vo u s  o ffre  

m e s se rv ices  p o u r to u s  g e n re s  d e  ve n te  p a r 
E n ca n , je  su is a u ss i a ch e te ur d e te rre e t 

ro u la n t. M e rc i p o u r vo tre  b o n  e n co ura ge ­
m e n t. M a d e v ise e s t to u jo u rs la m e m e 
"B ie n vo u s se rv ir” . JE A N -P A U L D U ­
B O IS . E N C A N T E U R L IC E N C IE . 

P L E S S IS V ILL E , C té M é g a n tic . T é l.: 
(8 1 9 )3 6 2 -7 2 40 .

E N C A N  A  C O M M IS S IO N  

A la g ra n g e d 'e n ca n C o w a n sv ille T o u s  
le s m e rcre d is so ir 3 8 0 0 P .M . S E R A  
V E N D U : p o u le s , la p in s , ca n a rd s , o ie s  

e tc R E JE A N L E tlO U X . e n ca n te u r C o ­
w a n sv ille . 2 6 3 -3 1 8 0 A  vo tre  se rv ice  p o u r 
vo s  e n ca ns  d a n s  le s  C a n ton s  d e  l’E s t.

C U L T IV A T E U R S !

V o u s d é s ire / ve n d re vo tre tro u p e a u o u  
ro u la n t d e  fe rm e ?  p rivém e n t o u  p a r e n ca n, 
p a rto u t a u Q u é b e c , je  su is  vo tre  h o m m e ! 
D A N IE L P A U L -H U S , e n ca n te u r b ilin ­

g u e  lice n c ié . 6 3 5  ru e  P a p in e a u . S t-H ya cin - 
th e . T é l.: ré s .: (5 1 4 ) 7 7 3 -56 6 0 . b u re a u  

(5 1 4 )5 2 7 -3 06 6 .

A T T E N T IO N
C U L T IV A T E U R S

V O U S a ve / b e so in d ’u n h o m m e q u i s’y  
co n n a ît d a n s la  ve n te d ’a n im au x , d e m a ­
ch in e rie s? N ’h é s ite / p a s ! R é se rve z  le s se r­
v ice s d e  G E R A L D  R IC H A R D , a ch e te ur 
d e  te rre s , ro u la n t d e  fe rm e  a u  co m p le t.

G E R A L D  R IC H A R D  
e n ca n teu r lice n c ié  e t a u ss i p ro p rié ta ire  d e  

la  F E R M E  R IC H A R D S O N . 
S T E -C L O T H IL D E  D E  H O R T O N . 
C té  A R T H A B A S K A . P .Q . J0 A  IH 0  

T é l : (8 1 9 )33 6 -5 4 92 .

A T T E N T IO N !
A T T E N T IO N !

M e ss ieu rs  le s C u ltiva te u rs q u i p ro je te z  d e  

ve n d re vo tre  tro u p e a u e t ro u la n t e n 1 9 7 7  
vo u s a ve z sa n s a u cu n  d o u te  p e n sé le fa ire  

p a r E n ca n . N e  ta rd e z  p a s  p o u r ch o is ir u n e  
d a te  q u i vo u s  co n v ie n d ra , il e s t im p o rta n t 

d e la d é te rm in e r im m é d ia te m e nt: p lu ­
s ie u rs  o n t d é jé  ch o is i le u r d a te . M e rc i d ’a ­
va n ce p o u r vo tre b o n e n co u ra g e m e n t. 

U n e  v is ite  vo u s  co n va inc ra .
S ’a d re sse r 3

G E O R G E S -É T IE N N E

L E B L A N C

E N C A N T E U R  L IC E N C IE  

S T -B A R N A B E -S U D  

C té  S t-H ya c in th c 
T é l : (5 1 4 )7 9 2 -3 5 9 5

C U L T IV A T E U R S !

C H  \Q U L M M ita in c . le lu n d i il v a 
m a rch é p u b lic p a r e n ca n p o u r to u s  

le > a n im a u x d e fe rm e à S T -H Y A - 
C IN T IIE . ro u te I ra ils -C a n a da , so r­
tie 8 1 . E n p lu s d e to u s ce s a n im a u x 
n o u s a vo n s d e s ve n te s d e ca té g o rie s 

sp é c ia le s :

P O R C I I I 1 S l.tN Ip .m
C H IA  \l \ to u te s  ca té g o rie s -h  lire s .

p  n i.
H O U  V II IO N S d 'e m bo u ch e : S IX ) 

p  m .
\ \( III S  la itiè re : s  3 0  p .m .
I F .S  ve n te s co m m e n ce n t à 1 .0 0  p  m .

IM  O R M  N IIO N S  

I E S  I S C A N S  

D F  l \ 1 F R  M l IN C  

B u rea u  ch e f:
S t-P ic . C té  B a g o t 

T é l.: (5 1 4 ) 7 7 2 -2 4 5 1

A T T E N T IO N  C U L T IV A T E U R S P o u r 

la ve n te d e vo tre ro u la n t d e fe rm e e n  
1 9 7 7 , je su is 3 vo tre d isp o s itio n . N O R ­
M A N D  B O U C H E R , e n ca n te u r licen c ié . 
S t-B a rn a b e S u d (5 1 4 ) 7 9 2 -3 2 6 9 o u (5 1 4 ) 

7 9 2 -2 0 9 5.

V E N T E  P A R  E N C A N  

L u n d i le 2 6 se p te m b re 1 9 7 7 3 7 :3 0  
h e u res p ré c ise s a u lo ca l d e s E n ca n s  

d e la F e rm e In c ., ro u te  T ra n s -C a n a - 
d icn n e . so rtie  8 1 . S T -H Y A C IN T H E . 
S E R A V E N D U : 5 0 ta u re s H o ls te in  
c ro isé e s , p e sa n te s e t d e g ra n d e q u a ­
lité , fra îch e  ve lé e s o u  vê la n t so u s p e u .

P O U R  IN F O R M A T IO N S :

L E S  E N C A N S  D E  L A  
F E R M E  IN C .

S T -P IE  D E  B A G O T .
T é l.: (5 1 4 )7 7 2 -2 4 5 1

E N C A N
I4 icm c E n ca n  A n n u e l 

C L U B  H O L S T E IN  D E S  
B O IS -F R A N C S  

M e rc re d i. 1 2  o c to b re 1 9 7 7  
1 2 :3 0  h e u re  p .m . 

su r le  te rra in  d e  l’E xp o s itio n  
3  V IC T O R IA V Il.L E  

S E R O N T V E N D U E S : 8 0 ta u re s  

fra îch e m e n t vé lé e s o u  d e v  a n t sc ie r e n  
o c t. o u n o v . C e s ta u re s H o ls te in  

p ro v ie n n e n t d e tro u p e au x co n trô ­
lé s d e la  ré g ion  d e N ico lc t-Y a m a ska  
e t B o is -F ra n cs (ce rtifica ts d e sa n té  
fo u rn is ). P lu s ie u rs d e ce s fille s so n t 

d e S e n a to r, A z te c . C h ie fta in , L a d  
D u ke . Y u ko n . P e rfe c tio n , D o w na la - 

n e  e t E lé va tio n .
P O U R O B T E N IR U N C A T A L O ­
G U E  a d re sse z -vo u s 3 :

R A Y M O N D  C O R R IV E A U . a g r. j 
L E .V IS , 1 1 3 , S t-G e o rg cs  

4 1 8 -8 3 3 -5 0 1 0
B E R T R A N D  B O IS C l A IR  

S T E -C L O T H IL D E  
8 1 9 -3 5 3 -2 5 5 8 

C L A U D E  P E P IN  

R  R 3 . W A R W  IC K  
8 1 9 -3 5 8 -2 5 1 5 

G E O R G E S  G O G G  IN  

B L A C K  L A K E  
4 18 -42 8-3 87 5

M o d if ic a t io n  d u  rè g le m e n t  c o n c e rn a n t  

le s  im p o r ta t io n s  p o rc in e s

T o u s le s p o rcs re p rod u c te u rs im ­
p o rté s d es É ta ts -U n is  d e v ro n t d o ré n a ­
va n t ê tre m is e n q u ara n ta ine u n iq u e­
m e n t d a n s le s s ta tio n s g é rée s p a r le  
g ou ve rn em e n t fé dé ra l.

C e tte d é c is io n a é té p rise su ite a ux  
in q u ié tud es cro issa n te s d u se c teu r 
ca na d ie n d u p o rc a u su je t d u n o m b re  
d e ca s d e p se u d o ra g e su rve nu s a u x  
E ta ts -U n is .

“À l’h e ure a c tu e lle , n o u s n ’a vo n s 
e n reg is tré  a u cu n ca s d e p se u d o ra g e a u  
C a na d a . T o u te fo is , co m m e ce rta in s d e  
n o s su je ts re p ro du c te u rs so n t im p o rté s  
d es E ta ts -U n is , n o u s n o u s in q u ié to n s  
d es d a ng e rs d e fo ye rs d e ce tte  m a la d ie  
d a n s le s trou p e au x ca n ad ie ns . C e tte  
n o u ve lle m e su re n e p e rm e ttra d on c  
p lus q u e le s p o rcs im p orté s so ie n t m is  
e n q u ara n ta ine a ille u rs q u e d a n s le s  
s ta tio ns fé d é ra le s ,” d e d é c la re r le m i­
n is tre  E u g e n e W h e la n .

L es im p o rta tio n s a n nu e lles d e p o rcs  
e n p ro ve n a n ce d e s É ta ts -U n is se ch if­
fre n t e n tre 1 0 0 e t 2 00 tê tes . L e u r m ise  
e n q u a ra n ta in e p o ur 3 0 jo u rs v ise à 
p ré ve n ir l’e n tré e d e la p e s te p o rc ine , 
m a la d ie  q u i n e s ’e s t p a s m a n ifes té e a u  
C a n ad a d e pu is 1 9 6 3 . D a n s le p a ssé , le  
n o m bre d es a n im au x im p o rté s a p a r­
fo is d é pa ssé la ca p a c ité d ’a ccue il d e

L es co û ts to ta u x , à l’e xc lus io n d e s 
in té rê ts , re p rése n te n t u n p e u p lu s d e  
5 0 %  d e la  va le u r d e la  p ro du c tio n  d an s  
le s p e tites e xp lo ita tion s , e n v iro n 4 0 %  
d a ns le s m o ye n n e s e t 3 3% d an s le s  
g ran d es .

L e s  s e m e n c e s  g é n é a lo g iq u e s  
a u  C a n a d a

L e s p ro d u c te u rs d e se m e n ce s g é n é a­
lo g iq u e s d o ive n t fa ire in sp e c te r le u rs  
cu ltu re s , co n fo rm é m en t a u x rè g le m e n ts  
é d ic té s p a r l’A sso c ia tio n ca n ad ien n e  
d es  p ro du c te u rs  d e  se m e n ce s .

M ê m e q u a n d la  g én éa log ie  d ’u n e se ­
m e nce e s t d é jà é ta b lie , il y a to u jo u rs  
d es d an ge rs  d e co n ta m in a tio n  d u s à la  
m a lp rop re té d u m a té rie l d e ré co lte , 
la n ég lige nce d a n s le s é tab lisse m en ts  
d e n e ttoya g e  e t le s  e rreu rs  d ’é tiq u e ta ge . 
U n e te lle  in sp ec tion  p e rm e t é g a le m e n t 
d e p ré ve n ir le s c ro ise m e n ts a cc id e n te ls  
a ve c d es p la n te s à p o llin isa tio n lib re .

ce rta in e s sta tion s . Il a rriva it d on c  
q u e ce rta in s a n im au x é ta ien t p la cé s 
e n q u a ra n ta in e d a n s d es e xp lo ita tio n s  
a g rico les q u i a va ie n t é té a p p rou vé es  
à  ce t e ffe t.

“ L e s n ou ve lle s d isp os itio n s v ise n t à  
e m pê ch e r la  p ro pa g a tio n  p o ss ib le  d e la  
m a la d ie d a n s le s ré g io n s d ’é leva ge . 
D a n s le s s ta tio ns d e l’É ta t, to u t fo ye r 
d e p se ud o ra ge p o urra it ê tre p a rfa ite ­
m en t m a îtr isé ,”  d ’a jo u te r M . W h e la n .

L a  L o i su r le s m a la d ies e t la  p ro te c­
tio n d e s a n im a ux ra ng e la  p se ud o rag e  
d a n s la ca tég o rie d e s m a la d ie s à d é­
c la ra tio n o b liga to ire . D ’o rig in e v ira le , 
e lle  p eu t ca use r la  m o rt ch ez  le s p o rce ­
le ts . L e s a n im a u x a du lte s  so n t g é n éra ­
le m e n t m o in s a ffe c té s p a r ce tte m a la ­
d ie m a is ils  p eu ven t re s te r p o rte u rs  d u  
v iru s .

V E N T E  D E  S H O R T H O R N

d e  ra c e  p u re  à  la  fe rm e  B a lm e n a c h  

d ’A rn p r io r , O n ta r io , le  3 0  s e p te m ­

b re  1 9 7 7 .

O n  o ffr ira  4 5  fe m e lle s  d e  ra c e  p u re  
e t 2  ta u re a u x  d e  ra c e  p u re .

L a  fe rm e B a lm e n a c h e s t s itu é e  à  
3 5  m ille s  à  l ’o u e s t d ’O tta w a  s u r la  
ro u te  1 7 .

S te w a r t B o y d  
B .P . 4

A ru n d e l, P .Q . 
8 1 9 -6 8 7 -3 3 6 2

L ’A S S O C IA T IO N  D E S  É L E V E U R S  

D E  B O V IN S  C H A R O L A IS

o rg a n is e  s a  q u a tr iè m e  v e n te  a n n u e lle , le  1 e r o c to b re  1 9 7 7  à  1 3 h , a u  lo c a l 
d e s  E n c a n s  d e  la  F e rm e  In c ., s o r t ie  8 1 , ro u te  tra n s c a n a d ie n n e  à  S t-H y a c in - 

th e .

À  c e tte  o c c a s io n , l’A s s o c ia t io n  a  fa it u n  c h o ix  d ’a n im a u x  d e  q u a lité  e x c e p ­

t io n n e lle : 2 8 fe m e lle s p u r -s a n g , c e r ta in e s a v e c v e a u x , 2 fe m e lle s p u re s  

f ra n ç a is e s , 5  ta u re a u x  d o n t 2  p u rs  fra n ç a is .

C o c k ta il e t b u ffe t f ro id  à  c o m p te r  d e  1 1  h e u re s .

Pour renseignements et catalogue:

(5 1 4 ) 7 7 2 -2 4 5 1  o u  (8 1 9 ) 4 7 2 -7 6 4 3

^ D E N O N C IA T IO N  A U X  F R A IS 'N  

D E  F IN A N C E M E N T !
ju s q u ’a u  1 e r  m a rs  1 9 7 8

C ’E S T  L E  B O N  T E M P S  d ’a ch e te r u n n o u ve a u tra c te u r a g rico le  C a se —  d e  
4 3  ch  à  la  p rise  d e  fo rce  ju sq u ’à  3 0 0  ch e va u x  a u  m o te u r —  ca r vo tre  co n ce s - î 
s io n n a ire  C a se p a rtic ip a n t re n o n ce a u x fra is d e fin a n ce m e n t ju sq u 'a u 1 e r 
m a rs 1 9 7 8 .

C a se  o ffre  u n  ch o ix d e  tra c te u rs d e 1 4 n ive a u x d e  p u issa n ce  p o u r sa tis fa ire  
vo s b e so in s d e cu ltu re . E t vo u s e n tro u ve re z u n q u i co n v ie n t id é a le m en t —  
p o u rq u o i vo u s  co n te n te r d e  m o in s?

A ch e te z d o n c d è s  m a in te n a n t p o u r é v ite r le s fra is  d e fin a n ce m e n t ju sq u 'à  
l'a n  p ro ch a in .

L ’o ffre  e s t lim ité e ; re n se ig n e z -vo u s à  fo n d  d è s  a u jo u rd 'h u i!

V  V o y e z  v o tre  c o n c e s s io n n a ire  C a s e  p a r t ic ip a n t!

P A G E  1 8 -  L A  T E R R E  D E  C H E Z  N O U S , 2 1  S E P T E M B R E  1 9 7 7



REVUE DES M ARCHES
PRODUITS
AVICOLES

L e s  p r ix  d e s  v o la i l le s  n o u s  s o n t  fo u r n is  p a r  le  M in is tè r e  

F é d é r a l d e  l 'A g r ic u l tu r e , S e c t io n  d e s  r e n s e ig n e m e n ts  s u r  le s  

m a r c h é s  e t D iv is io n  d e  l 'a v ic u l tu r e .

Jeudi, le 15 septembre 1977

V O L A IL L E S  

É V I S C É R É E S  ( A )

En caisses régulières 
Prix du gros au détail 

à M ontréal

POULETS
S O U S  G L A C E  

m o in s  d e  4  I b  .. . . . . . .  6 3 0 - 6 6 0
4  I b  e l  m o in s  d e  5 . . . 6 8 0 - 7 1 0
5  I b  e t  m o in s  d e  6  . . .  8 5 0
6  I b  e t  p lu s ... . . . . . . . . . . . 8 7 0

POULES
M o in s  d e  4  I b  .... . . . . . . n il

4  I b  e t  m o in s  d e  5 . . .  6 1 0 - 6 3 0
5  I b  e l  m o in s  d e  6  . . .  6 1 0 - 6 3 0
6  I b  e l  p lu s ... .. .. .. .. .. . 6 1 0 - 6 3 0

JEUNES DINDONS
M o in s  d e  lO lb  .... . . . .  7 7 0 - 8 0 0
I 0  I b  e t  m o in s  d e  I 6  . 7 7 0 - 8 0 0

1 6  lb  e t  p lu s ... . . . . . . . . .  8 3 0 - 8 5 0
C a n a r d s ... . . . . . . . . . . . . . . .  8 9 0 - 9 1 0

Semaine se terminant 

le 24 septembre 1977

V O L A I L L E S  

V I V A N T E S  N o  1
Prix aux producteurs 

à M ontréal

POULETS
À  g r i l l e r

m o in s  d e  5  I b  . . . 3 4 ^ 0 - 3 5 0

5  I b  e t  m o in s  d e  6  . 3 4 h 0
6  I b  e t  m o in s  d e  7  . 3 4 ^ 0 - 3 8 ^ 2 0

7  I b  e t  p lu s ...... . .  3 8 f c 0 - 3 9 h 0

POULES
M o in s d e 5 lb  ... . . . . . . .  0 6 0 - 0 7 0

5  I b  e l  m o in s  d e  6  . . .  0 6 0 - 0 7 0
6  I b  e t  m o in s  d e  7  . . .  0 6 0 - 0 7 0
7  lb  e t  p lu s ... . . . . . . . . . . . 2 0 0

JEUNES DINDONS
M o in s  d e l  2  l b ... . . . . . . . . . . . . 4 4 * 4 0
1 2  lb  e t  m o in s  d e  2 0  .4 4 0

2 0  lb  e t  p lu s . .. .. .. .. .. .. .. .. .. 4 7 * 4 0

O E U F S
Prix des oeufs en vigueur à partir du  

19 septembre 1977

C e s  p r ix  s o r t i  J o u r n is  p a r  
la  d iv is io n  a v ic o le  

fé d é r a le  d e  M o n tr é a l

Producteurs

Ontario

C e s  p r ix  s o n t  f  o u r n is  p a r  
la  F é d é r a t io n  d e s  p r o d u c te u r s  

d ’o e u fs  d u  Q u é b e c

Producteurs Distributeurs 

Québec

A - E x t ra - G ro s .7 0 0 7 1 .5 0 .8 9 0

A - G ro s .6 8 0 6 8 .5 0 .8 6 0

A - M o y e n s .5 8 0 5 9 .5 0 .7 7 0

A - P e t i t s .3 5 c 3 8 .5 0 .5 6 0

A - T r è s  P e t i t s .1 2 0 2 4 .5 0 .4 2 0

E n  v r a c .0 3 0  d e  m o in s

N . B . C e s  p r ix  s o n t é ta b l is  p a r  le s  O f f ic e s  p r o v in c ia u x  d e  c o m m e r c ia l is a t io n  d e s  
o e u fs  e t  s o n t  s u je ts  à  d e s  c o t is a t io n s  im p o s é e s  p a r  c e s  O f f ic e s .

L A I T  D E  C O N S O M M A T I O N

FÉDÉRATION DES PRODUCTEURS DE LAIT  

DU QUÉBEC

AOÛT 1977

% des quotas produits payable en Classe I

Prix de la Classe I

Prix moyen du lait excédentaire

83.56%

$12.75

$9.23

( P r ix  d e  b a s e  p o u r 1 0 0  l iv r e s  d e  la i t d o s a n t 3 .5 %  d e  m a tiè r e  

g r a s s e ;  d i f f é r e n t ie l  d e  $ 0 .1 3  p a r  .1 %  p o u r  le  la i t  p a y é  e n  C la s s e  

I e t  d e  $ 0 .1 4  p a r  . 1 %  p o u r  le  l a i t  p a y é  à  l ’e x c é d e n ta i r e ) .

S o u r c e :  L a  F é d é r a t io n  d e s  p r o d u c te u r s  d e  la i t  d u  Q u é b e c .

F R U I T S

E T

L É G U M E S
P r ix  p a y é s  a u  m a r c h é  c o n t r a t  

m é t r o p o l i ta in  p o u r  l a s  p r o d u i ts  
d s  p r e m iè r e  q u a l i té  

ju s q u 'à  9  h e u r e s  a .m .  

l e  2 0  s e p t .  1 9 7 7

FRUITS:
C I T R O U I L L E S :  $ 5 .0 0 - 6 .0 0 /1 2 .  
P O I R E S : B a r t le l o u  A n jo u : $ 8 .0 0  le  
m in o t  e n  v r a c .
P O M M E S : L o b o 3 .0 0 - 3 .5 0 ; M c I n ­
to s h 3 .0 0 - 3 .5 0 ; W c a l ty 3 .0 0 ; W o lf  
R iv e r  3 .5 0 - 4 .0 0 ; P o m m e t te s  8 .0 0 - 9 .0 0  
le  m in o t  e n  v r a c .
P R U N E S  B le u e s 7 .0 0 - 8 .0 0  m in o t e n  

v r a c .

LÉGUM ES:
A I L : 1 .5 0 /1 2 .
A N E T H : 1 .0 0 - 1 .5 0 /1 2  p a q u e t s .  
A U B E R G I N E S : 4 .0 0  le  b o i s s e a u .  
B E T T E  À  C A R D E S  ( s w is s c h a r d )  

3 .5 0 /  1 2  p a q u e t s .
B E T T E R A V E S : 0 .7 5 /6  p a q u e t s o u  
1 .7 5 - 2 .0 0 /2 5  lb , 2 .5 0 /1 2  c e l lo s  d e  2  lb .  
B R O C O L I E :  7 .0 0 - 7 .5 0 /1 4 .  
C A R O T T E S : 4 .0 0 - 4 .5 0 /3 0  p a q u e t s ;
1 .7 5 -  2 .0 0 /2 5  lb , 3 .2 5 - 3 .5 0 /2 4  c e l lo s  d e  
2  lb , o u  1 0  c e l lo s  d e  5  lb . M I N I  4 .2 5 /  
2 0  c e l lo s  d e  1 2  o n .
C E L E R I : 4 .5 0 - 5 .0 0 /2 4 .
C H I C O R E E  S C A R O L E : 2 .5 0 /1 2 .  
C H O U X : v e r t s  1 .7 5 - 2 .0 0 /1 2  o u  5 0  lb ,  
r o u g e s  2 .0 0 - 2 .5 0 ;  S a v o ie  3 .0 0 /1 2 . 

C H O U X - F L E U R S : 4 .5 0 - 5 .0 0 /1 2 .  
C H O U X  D E  B R U X E L L E S : 4 .5 0 -  
5 .0 0 /  l2 c h o p in e s .

C H O U X  C H I N O I S :  3 .0 0 /1 2 .
C lB O U L E T T E S : 2 .5 0 / 1 2  p a q u e t s .  
C O N C O M B R E S : d e c h a m p 4 .5 0 -  
6 .0 0 /6  d o u z . ; à  m a r in e r  p e t i t s  1 2 .0 0  
m o y e n s  8 .0 0 ; g r o s  5 .0 0  le  m in o t; d e  
s e r r e  s a n s p é p in  ty p e  a n g la i s ; g r o s  
4 .5 0 ;  p e t i ts  3 .0 0 /1 2 .

C O U R G E S : ( z u c c h in i s ) 3 .5 0 - 4 .0 0 /  
2 0 1 b .

E C H A L O T E S : 5 .5 0 - 6 .0 0 /3  d o u z . d e  
p a q u e t s .

E P I N A R D S : 3 .5 0 - 4 .0 0 /1 2  c e l lo s d e  
1 0  o n .  o u  le  b o i s s e a u .

H A R IC O T S : J a u n e s e l v e r t s 5 .5 0 -  
6 .0 0 ;  v e r t s  p la t s  7 .0 0 /2 0  lb .
L A I T U E : F r i s é e  3 .0 0 /2 4 ; B o s to n  o u  

R o m a in e 3 .0 0 /1 6 ; L a i tu e p o m m é e  
( i c e b e r e )  3 .5 0 - 4 .0 0 /1 8 .
M A Ï S  S U C R E :  0 .5 0 /1 2 .

M E N T H E :  2 .0 0 /1 2  p a q u e t s .  
O I G N O N S : 1 .2 5 /6  p a q u e t s ; ja u n e s
3 .0 0 -  3 .2 5 ; r o u g e s 4 .0 0 /5 0  lb , 2 .0 0 -  

2 .2 5 /2 5  lb , à  m a r in e r  b la n c  4 .5 0  r o u ­
g e s  5 .0 0 /1 0  lb ,  j a u n e s  à  b o u i l l ir  0 .8 0 /  
1 0  lb . E s p a g n o l 5 .0 0 /5 0  lb .

P A N A I S : 4 .0 0 - 4 .5 0 /1 2  c e l lo s  d e  2  lb ,
4 .0 0 -  4 .5 0 /2 0  lb .
P E R S I L : 1 .0 0 - 1 .2 5 /1 2  p a q u e t s .  

P I M E N T S : v e r t s  4 .5 0 ; r o u g e s  9 .0 0  le  
b o i s s e a u .

P O I R E A U : 1 .5 0 - 2 .0 0 /1 2 .
R A B IO L E S : 4 .0 0 /2 5  lb .  
R U T A B A G A S : 2 .5 0 /5 0  lb .
R A D IS : 3 .5 0 - 4 .0 0 /3  d o u z .  d e  p a q u e t s ;

2 .7 5 -  3 .0 0 /3 0  c e l lo s  d e  6  o n .  
T O M A T E S : d e  c h a m p  r o u g e s  2 .0 0 -  
3 .0 0 ; d e  c h a m p  r o s e s  2 .0 0 - 4 .0 0 ; j a u ­
n e s  2 .2 5 ;  v e r te s  1 .5 0 /2 0  lb ,  d e  s e r r e  r o ­
s e s  3 .5 0 /8  lb .
P O M M E S D E  T E R R E : n o u v e l le s  
1 .3 5 - 1 .4 5 /5 0  lb ;  0 .7 5 /2 0  lb ;  0 .4 0 - 0 .4 5 /  
1 0  lb ; P o m m e s  d e  te r r e  la v é e s  4 .0 0 /  
5 0 1 b ;  o u  5 .0 0 /1 0  c e l lo s  d e  5  lb .

D e p u is  l e  1 5  s e p te m b r e  1 9 7 7  la  p o m m e  
d e  te r r e  d e  ta b le  c a té g o r ie  C a n a d a  # 1  
d o i t a v o i r m in im u m  2 to ” m a x i­
m u m  3  F i” .

VENTES
AUX GROSSISTES:

P O M M E S  D E  T E R R E : d u  Q u é b e c  
n o u v e l le s  1 .5 0 - 1 .6 5 /5 0  lb ; 0 .8 2 - 0 .8 5 /  
2 0  lb ; 0 .4 5 - 0 .4 7 /1 0  I b ; R u s s e t d ’O r é ­

g o n , W a s h in g to n , 8 0  à  1 0 0 ,9 .0 0 -9 .5 0 .

ANIM AUX
VIVANTS

R e n s e ig n e m e n ts  fo u r n is  p a r  te  b u r e a u  d u  m in is tè r e  fé d é r a l d e  l ’A g r i­

c u l tu r e . S e r v ic e  d e s  m a r c h é s , e n  c o l la b o r a t io n  a v e c  le s  a g e n ts  à  c o m m is ­

s io n  d u  m a r c h é  d e  l 'E s t e t  le s  a c h e te u r s . L e s  v e n d e u r s  à  c o m m is s io n  d u  m a r ­

c h é  d e  l ’E s t s o n t: C o o p é r a t iv e  c a n a d ie n n e  d u  b é ta i l; M a h e r W .H .;  J .L .  
D a g e n a is ; e l L o u is  L e v in e . P o u r  r e n s e ig n e m e n ts  s u p p lé m e n ta ir e s : s e r v ic e  

d ’in fo r m a t io n  s u r  r u b a n  m a g n é t iq u e  te l .: ( 5 1 4  ) 5 2 6 - 4 0 6 8  a p r è s 1 4  h r e s ,  

to u s  le s  jo u r s .

L E S  R É C E P T I O N S : L U N D I , L E  1 9  S E P T E M B R E  1 9 7 7
B O V IN S : 8 0 6  V E A U X : 8 0 7

L E S  R É C E P T IO N S  C E T T E  S E M A I N E :
A g n c x u a  e t  m o u to n s :  2 7

B O V I N S : L e  m a r c h é  é ta i t a c t i f  s u iv i d 'u n e  b o n n e  d e m a n d e . L e s  b o u v i l lo n s  
t a u r e s  e l ta u r e a u x  s e  s o n t v e n d u s  à  d e s  p r ix  s ta b le s ,  a lo r s  q u e  le s  v a c h e s  s ’é ­
c h a n g e a ie n t à  d e s  p r ix  f e r m e s  a l l a n t d e  $ 0 .5 0  ù  $ 1 .0 0  d e  p lu s  q u e  la  s e m a in e  

d e r n iè r e .
V E A U X : T o u te s  le s  c la s s e s  d e  v e a u x  o n t r e n c o n t r é  u n e  b o n n e  d a m a n d e  c l  le  
m a r c h é  é ta i t  a c t i f . L e s  p r ix  p a y é s  p o u r  le s  v e a u x  d e  c h o ix  é ta ie n t lé g è r e m e n t  
in f é r ie u r s  t a n d i s  q u e  le s  s u je t s  d e  q u a l i t é  c o m m u n e  c l  m o y e n n e  a c c u s a ie n t  d e s  

h a u s s e s  d e  $ 2 .0 0  à  $ 3 .0 0  e n  c e r ta in  c a s .

BOUVILLONS
A - 1 - 2 . .. . . . . . . . . . . . . . . . . . a u c u n

B ’ S ... . . . . . . . . . . . . . . . . . . .  3 6 .0 0 - 3 9 .5 0
C o m m c l .. . . . . . . . . . . . .  2 8 .7 5 - 3 4 .7 5

TAURES
B ’S ... . . . . . . . . . . . . . . . . . . . a u c u n
C o m m c l ... . . . . . . . . .  2 7 .0 0 - 3 1 .5 0

VACHES
D - 1 - 2 ... . . . . . . . . . . . . . . .  2 6 .5 0 - 2 7 .7 5
D - 3  .. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .  2 4 .5 0 - 2 6 .2 5
D - 4  ... . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 1 9 .0 0 - 2 4 .2 5

TAUREAUX
. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .  2 7 .0 0 - 3 2 .0 0

VEAUX DE LAIT
B o n s . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 5 5 .0 0 - 6 5 .0 0

V e n te s  j u s q u 'à  . . .  6 8 .0 0
M o y e n s . . . . . . . . . . . . . . . . .4 0 .0 0 - 5 2 .0 0
C o m m u n s . .. .. . . . . . . . 3 0 .0 0 - 3 8 .0 0

L é g e r  d e  r e m p . . . . a u c u n  

AGNEAUX (Cette semaine) 

B o n s  +  8 0 1 b .  5 2 .0 0
A g n e le ts  p e s a n t  4 5 - 5 0  I b .a u c u n

M OUTONS (Cette semaine)
B o n s . .. . . . . . . . . . . . . . . . . . a u c u n

C o m m u n s .. . . . . . . . . . . a u c u n

P R O V E N D E S
Prix publiés comme guide et basés sur 

la fermeture des marchés le 16 septembre 1977

Prix de gros à la tonne métrique aux meunèries net sur 

wagon (en vrac par wagon complet)
M ontréal Québec Trois-Rivières Sorel

9 9 .8 0 1 0 1 .3 0 1 0 0 .3 0 1 0 1 .8 0

8 8 .8 0 8 9 .3 0 8 8 .9 0 9 2 .3 0

n e 8 7 .8 5 8 9 .3 5 8 8 .1 5 8 9 .8 5

9 2 .7 0 9 3 .5 0 9 3 .2 0 9 4 .2 0

.) ’ 9 1 .7 5 9 3 .5 0 n i l n i l

B lé
O r g e

A v o in e  c a n a d ie i  
M a ïs  a m é r ic a in  
( J a u n e , n o  3 )  

M a ïs  o n ta r ie n

Semaine Semaine M ême
M ONTRÉAL courante dernière semaine 1976
S o n  d e  b lé  8 2 .6 5  8 0 .4 5  8 8 .2 0
G r u  r o u g e  d e  b lé  9 3 .7 0  9 0 .6 5  1 1 9 .0 5
T o u r te a u  d e  s o y a  4 9 %  2 2 8 .2 0  2 2 0 .3 5  2 4 0 .3 0

T o u r te a u  d e  s o y a  4 4 %  2 0 3 .2 0  1 8 9 .5 5  2 2 7 .0 5

T o u r te a u  d e  c o lz a  3 4 %  1 2 4 .5 5  1 2 1 .2 5  1 4 5 .5 0
L u z e r n e  d é s h y d r a té e

( 1 0 0 ,0 0 0 - A  )  1 2 1 .2 5  1 2 0 .1 5  1 3 0 .0 0
P r ix  p o n d é r é s  d e s  c é r é a le s  f o u r r a g è r e s  a u x  m e u n e r ie s  d e  l ’O u e s t  c l  p r in c ip a u x  
p a r c s  d ’e n g r a i s s e m e n t  q u in z a in e  s e  t e r m in a n t le  1 2  a o û t .  B a s e :  T è te s  d e  G r a n d s  
L a c s ) .

Avoine alim. § 1 Orge alim. § I 

Tonne métrique Tonne métrique
7 1 .7 8  8 3 .1 8

Blé CW  RS m3 

Tonne métrique
9 4 .1 7

P r ix  q u o t id ie n s  d e s  c é r é a le s  f o u r r a g è r e s  

( B O U R S E B a s e : T è te  d e s  G r a n d s  L a c s ) .

1 9  s e p te m b r e  
1 6  s e p te m b r e  

1 5  s e p te m b r e  
1 4  s e p te m b r e

V . B  : L e s  p r ix  d u  g r a in  c a n a d ie n  f lu c tu e n t q u o t id ie n n e m e n t s u r  la  h a s e  d ’u n e  
s o u r c e  c o m p é t i t iv e  e n  p r o v e n a n c e  d ’u n  m a r c h é  é tr a n g e r . D a n s  le s  c o n d i t io n s  a c ­

tu e l le s . c e s  p r ix  s o n t b a s é s  s u r  la  v a le u r  d e  r e m p la c e m e n t d u  m a is  a m é r ic a in  l i ­

v r é  a u  C a n a d a . I l s u f f it  d ’a jo u te r  le s  m a r g e s  f ix e s  d u  tr a n s p o r t d e p u is  T h u n d e r  
B a y  p o u r  o b te n ir  le s  p r ix  e n  v ig u e u r  a u  Q u é b e c  e l  d a n s  le s  M a r i t im e s .

S o u r c e : O f f ic e  c a n a d ie n  d e s  P r o v e n d e s

8 6 .0 0 6 8 .0 0 7 3 .8 0
8 5 .2 0 6 6 .7 0 7 2 .9 0
8 5 .5 0 6 8 .1 0 7 3 .5 0
8 7 .8 0 6 9 .6 0 7 5 .6 0

B E U R R E , L A I T  E N  P O U D R E , F R O M A G E

SEMAINE TERMINÉE  

Jeudi, le 15 septembre 

FAB M ONTRÉAL

S u r  le  m a r c h é  d e  M o n t r é a l ,  

l e  p r ix  d u  b e u r r e  p o u r  le s  a r ­

r iv a g e s  c o u r a n ts  n o  I p a s te u ­

r i s é , a d m is s ib le  .9 2 - S I .I 7 - .9 3  

S I . I 8 .
P r ix  d u  g r o s  a u  d é ta i l - p a in s  

( m o y e n n e h e b d o m a d a i r e )  

$ 1 .2 5 .3  la  l iv re . P r ix  d e  v e n te

p a r  la  C o m m is s io n  C a n a d ie n ­

n e  d u  la i t , e n  5 6  lb , $ 1 .1 8 .
P o u d r e  d e  la i t  é c r é m é ; v e n ­

te s  d e  2 5  s a c s  o u  p lu s . P u lv é r i ­
s é . C a n a d a .1 è re  c a té g o r ie ,  s a c s  
,6 9 h 0 - .7 2 0  P r o c é d é  r o u le a u x  

n i l . A l im e n ts  d u  b é ta i l  a u c u n .

P o u d r e  d e la i t d e b e u r re ,  

a n im a l 0 .3 4 0 - 0 .3 6 0 . P o u d r e  
d e la it d e  b e u r r e  c o m e s t ib le  

4 2 0  à  4 8 0 .

P o u d r e  d e  la c to s é r u m  ( p e ­
t i t la i t d e  f r o m a g e ) . P u lv é r i­
s a t io n , c o m e s t ib le n o n h y -  

g r o s c o p iq u e , n i l . P u lv é r i s a ­
t io n , n i l . P r o c é d é r o u le a u x ,  
n i l .

L a i t é v a p o r é , c a i s s e  4 8 /1 6  
n i l .

le 17 septembre 1977
P r ix d u f r o m a g e ; b la n c  

$ 1 .1 9 ,  c o lo r é  $ 1 .1 9 .3 .

P O R C S  A B A T T U S
Lundi, le 19 septembre LA SEM AINE DERNIÈRE

Prix payés à Toronto

P o r c s . . . . . . . . . . . . . . . . 6 4 .0 5 -6 5 .0 0  P o r c s . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .  6 2 .8 5 - 6 4 .1 5

m o y e n n e  . . . .  6 4 .6 3  m o y e n n e . . . . . . . . . .  6 3 .1 5
T r u ie s . . . . . . . . . . . . . . . . 4 5 .0 5  T r u ie s . . . . . . . . . . . . . . . . . . 4 6 .5 0

m o y e n n e  . . . .  a u c u n  m o y e n n e . . . . . . . . . . a u c u n

Prix payés en Ontario

P o r c s . . . . . . . . . . . . . . . . . .  6 2 .5 5 - 6 5 .4 5  P o r c s . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .  6 1 .9 0 -6 4 .1 5
m o y e n n e ... . . . . .  6 4 .1 2  m o y e n n e . . . . . . . . . .  6 2 .8 6

T r u ie s . . . . . . . . . . . . . . . .  4 7 .9 5 - 4 9 .0 5  T r u ie s ... . . . . . . . . . . . . . .  4 5 .9 0 - 4 6 .5 0
m o y e n n e ... . . . . .  4 8 .3 5  m o y e n n e . . . . . . . . . .  4 6 .1 5

L e s p r ix  c i- d e s s u s  s o n t to u r n is  p u r  le  P la n  c o n jo in t d e s  p r o d u c te u r s  d e  p o r c s  

d e  l ’O n ta r io .
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Lr Association des propriétaires 

de boisés privés, des paroles en l'air?

L e  8  s e p te m b r e  d e r n ie r , le s  m in is ­

t r e s  J e a n  G a r o n  e t Y v e s  B é r u b é  o n t  

r e n c o n t ré  le s  r e p ré s e n ta n ts  d e  l ’A s s o ­

c ia t io n  d e s  p r o p r ié ta ire s  d e  b o is é s  p r i­

v é s . P o u r  la  c ir c o n s ta n c e , le s  d is s id e n ts  

é ta ie n t a c c o m p a g n é s  d e  le u r  a p p u i p o ­

l it iq u e , le  d é p u té  F a b ie n  R o y  q u i d é ­

fe n d  la  c a u s e  d e  c e s  p r o d u c te u r s  d is s i­

d e n ts .
L e s  m in is t r e s  e n  s o n t  v e n u s  à  la  c o n ­

c lu s io n  to u t à  fa it lo g iq u e  q u e  to u t  

p r o d u c te u r q u i a  d e s  p la in te s  à  fo r m u ­

le r ,  d o it  le  fa ir e  a u p r è s  d e  la  R é g ie  d e s  

M a rc h é s  a g r ic o le s  q u i e s t l ’o r g a n is m e  

d é s ig n é  à  c e t  e f fe t .  T o u t  p r o d u c te u r  q u i 

s e  s e n t lé s é , fa i t a p p e l à  la  R é g ie  d e s  

M a r c h é s  a g r ic o le s  q u i a p rè s  a v o ir  te n u  

u n e  a u d ie n c e  p u b l iq u e  r e n d  u n e  d é c i­

s io n  fa v o r a b le  à  l ’e n s e m b le  d e s  p r o d u c ­

te u r s . L a  R é g ie  d e s  M a r c h é s  a g r ic o le s  

e s t lo in  d e  fa v o r is e r  le s  O f f ic e s  e t S y n ­

d ic a ts . C e p e n d a n t ,  e l le  fa v o r is e  le s  fo r ­

m u le s  q u i t r a ite n t é q u ita b le m e n t to u s  

le s  p r o d u c te u rs . J u s q u ’à  m a in te n a n t ,  

l ’A s s o c ia t io n  d e s d is s id e n ts  n ’a  r ie n  

fa i t d e  c o n s t r u c t i f , e n  c e  s e n s  a u  c o n ­

t r a ire .

e n  1 9 7 6  e t 1 9 7 7  e t d o n t u n e  b o n n e  

p a r t ie  e s t  d u  b o is  f r a îc h e m e n t  c o u p é .

I l e s t v r a i q u e  d e p u is  le  d é b u t d e  

l ’é té , c e r ta in e s c o m p a g n ie s s e s o n t  

m o n t r é e s  t r o p  e x ig e a n te s  p o u r  la  q u a l i­

té  d u  b o is  p a r r a p p o r t a u x  a u t r e s  a n ­

n é e s . C e  p r o b lè m e  a  é té  s o u m is  a u x  

r e p r é s e n ta n ts  d u  g o u v e r n e m e n t  e t  n o u s  

a t te n d o n s  u n e  r é p o n s e  à  c e  s u je t .

À  l ’h e u re  a c tu e lle ,  le s  l iv r a is o n s  s o n t  

à  le u r  p lu s  h a u t  n iv e a u  d e p u is  p lu s ie u r s  

m o is  s in o n  d e p u is  d e u x  a n s . C e p e n ­

d a n t , le s  p r o d u c te u r s  d e v r o n t s ’h a b i­

tu e r  à  c o u p e r r a t io n n e l le m e n t , y  c o m ­

p r is  le s  c o u p e u rs  d e  lo ts . C ’e s t t r è s  d i f ­

f ic ile  d e  fa ire  c o m p r e n d r e  à  u n  p r o d u c ­

te u r q u i a  d e  la  d if f ic u l té  à  l iv r e r u n  

v o y a g e  d e  b o is , c o m m e n t i l s e  fa i t q u e  

c e r ta in s  d e s  p r in c ip a u x  r e s p o n s a b le s  

d e  l’A s s o c ia t io n  d e s  p r o p r ié ta ir e s  d e  

b o is é s  p r iv é s  o n t l iv ré  p lu s ie u r s  c e n ­

ta in e s  e t m ê m e  d e s  m ill ie r s  d e  c o r d e s  

d e p u is  t r o is  a n s . C e c i d é m o n t r e  q u ’e n  

a u c u n e  o c c a s io n  le s  d is s id e n ts  n ’o n t  é té  

p é n a l is é s  p a r c e  q u ’ i ls  s o n t m e m b r e s  d e  

c e t te  a s s o c ia t io n . E n  c o n s é q u e n c e , i ls

p e u v e n t e n  to u te  q u ié tu d e  d o n n e r la  

l is te  d e  le u rs  m e m b r e s  ( s i le  n o m b re  

e n  v a u t v r a im e n t la  p e in e ) a u  m in is t re  

G a r o n . C e p e n d a n t , i l e s t à p r é v o ir  

q u ’ i l y  a u r a  d e s  m e m b r e s  fa n tô m e s  

s u r  c e t te  l is te  s i ja m a is  e l le  e s t p r o d u i­

te , s i n o u s  n o u s  f io n s  à  le u rs  a g is s e ­

m e n ts  e t r e q u ê te s  d u  p a s s é  e t s i n o u s  

n o u s  r é fé r o n s  à  la  l is te  d e s  p r é s e n c e s  à  

le u r  a s s e m b lé e  g é n é r a le  a n n u e l le  d u  2 8  

a o û t d e r n ie r a u  c o u r s  d e  la q u e lle  i ls  

n ’o n t r é u n i q u ’e n v iro n  2 5  p e r s o n n e s  

d o n t p lu s ie u r s  d e  l ’e x té r ie u r  d e  Q u é b e c -  

S u d  e t  d o n t  c e r ta in s  n ’é ta ie n t  p a s  m e m ­

b r e s . P o u r u n e  a s s o c ia t io n  s o i-d is a n t ,  

p r o v in c ia le , c ’e s t p a u v r e  c o m m e  n o m ­

b r e  s u r to u t  s u ite  à  u n e  p u b l ic i té  m o n s ­

t r e  d e s  p o s te s  d e  r a d io  e t d e  té lé v is io n  

d e  la  r é g io n  d e  Q u é b e c  e t  d e  la  B e a u c e  

p o u r in v i te r d e s  g e n s  à  c e t te  r é u n io n .

P o u r  r e v e n ir  à  la  p r o d u c t io n , la  s e u ­

le  is s u e  p o s s ib le  e s t d ’a c c o rd e r à  c h a ­

q u e  p r o d u c te u r u n e  q u a n t ité  d e  m is e  

e n  m a r c h é  b a s é e  s u r  la  p o s s ib i li té  fo r e s ­

t iè r e  d e  s o n  b o is é . D e s  d é m a r c h e s  o n t  

d é jà  é té  e n t r e p r is e s  à  c e  s u je t a v e c  le  

m in is tè r e  d e s  T e r r e s  e t F o rê ts  e t  la  R é ­

g ie  d e s  M a rc h é s  a g r ic o le s . L e s  a d m i­

n is t r a te u r s  d u  S y n d ic a t s o n t p le in e ­

m e n t d ’a c c o rd  p o u r  m e t t re  s u r  p ie d  u n  

r è g le m e n t d e  c o n t in g e n t ( q u o ta ) b a s é  

s u r le  c a p ita l fo r e s t ie r  d u  b o is é  e t n o n  

s u r la  g r a n d e u r b o is é e  u n iq u e m e n t .

A c c o r d e r à  u n  p r o d u c te u r  u n  c o n t in ­

g e n t p o u r  le  r é s in e u x , b a s é  s u r  s a  g r a n ­

d e u r b o is é e  s e r a it fa v o r is e r c e u x  q u i 

o n t  d e s  lo ts  c o u p é s  à  b la n c  o u  b o is é s  e n  

fe u i l lu s  a u  d é t r im e n t  d e  c e u x  q u i p o s s è ­

d e n t u n  b o is é  r e n d u  à  m a tu r ité  c o n s t i­

tu é  d e  s a p in  e t  d ’é p in e t te .
L e  S y n d ic a t  d e s  p r o d u c te u r s  d e  b o is  

e s t u n  o r g a n is m e  à  c a r a c tè re  d é m o c r a ­

t iq u e  a p p a r te n a n t a u x  p r o d u c te u r s  e t  

i l t r a v a il le  p o u r le  b ie n  d e  l ’e n s e m b le  

d e s  p r o d u c te u r s . I l e s t s û r q u e  c e r ta i­

n e s  d e  s e s  d é c is io n s  o n t  p e u t - ê t r e  c o n ­

t r a r ié  c e r ta in e s  p e r s o n n e s  a y a n t fa i t  la  

p lu ie  e t le  b e a u  te m p s  a u  c o u r s  d e s  

a n n é e s  p a s s é e s  e t q u i o n t e x p lo i té  le s  

p r o d u c te u rs  e t s e  s o n t e n r ic h is  à  ie u r s  

d é p e n s .

L e  S y n d ic a t c o n s id è r e  l ’a f fa ir e  c lo s e  

d e p u is  la  d e r n iè r e  a u d ie n c e  d e  s e p te m ­

b r e  1 9 7 6 . L e s  d is s id e n ts  a v a ie n t r e t ir é  

le u r r e q u ê te  s u ite  a u x a c c u s a t io n s  

q u ’ i ls  n ’o n t p u  d é m o n t r e r lo r s  d e  c e t te  

a u d ie n c e . D e  p lu s , l ’e x é c u t i f  d u  P a r t i 

Q u é b é c o is  d e  B e l le c h a s s e  q u i e s t  n e u t r e  

d a n s  le  s u je t , a  d é jà  p r o d u it  u n  r a p p o r t  

à  c e t e f fe t  a p p u y a n t  e n  to ta l i té  le  S y n ­

d ic a t d e s  p r o d u c te u r s  d e  b o is  e t d é ­

m o n t r a n t u n e  fo is  d e  p lu s  q u e  le  p r o ­

b lè m e  s o u le v é  p a r  le s  d is s id e n ts  e s t u n  

fa u x  p r o b lè m e .

Sundicat des producteurs de bois
de Québec-Sud.

C e  s u je t  a  d é jà  é té  d é b a t tu  e n  a u d ie n ­

c e  e n  s e p te m b r e  1 9 7 6 , c e p e n d a n t , la  

R é g ie  d e s  M a r c h é s  a g r ic o le s  n ’a  p a s  e u  

la  c h a n c e  d e  r e n d r e  u n e  d é c is io n , le s  

d is s id e n ts  n ’a y a n t r ie n  a p p o r té  d e  p o ­

s i t if  e t a y a n t p a r  la  s u ite  r e t ir é  le u r  r e -

a
u è te  q u i n ’é ta i t e n  r é a li té  q u ’u n  t is s u  

e  fa u s s e té s  e t d ’a c c u s a t io n s  s a n s  fo n ­

d e m e n t .

E n  c e  q u i r e g a rd e  le  v ie u x  b o is , i l y  a  

a c tu e l le m e n t q u e lq u e s  m ill ie rs  d e  c o r ­

d e s  d a n s  la  r é g io n  d e  Q u é b e c - S u d . C e ­

p e n d a n t , o n  e s t lo in  d u  c h if f r e  d e  

4 0 ,0 0 0  c o r d e s  a v a n c é  p a r l’A s s o c ia ­

t io n . C e  c h if f r e  d e  4 0 ,0 0 0  c o rd e s  r e ­

p r é s e n te  to u t le  b o is  à  p â te  c o u p é ,  

s u p in  e t  é p in e t te , in c lu a n t  le  b o is  c o u p é

Abattement de 

la taxe de vente 

sur l'essence
C e r ta in s a g r ic u lte u rs  n ’o n t p a s  

e n c o r e  p r o f i lé  d e  r a b a t te m e n t d e  la  

ta x e  fé d é r a le  s u r l ’e s s e n c e .

E n  e f fe t ,  le  p r o g r a m m e  d ’a b a t te m e n t  

m is  e n  v ig u e u r e n  ju in  1 9 7 5 , a u to r is e  

le s  v e n d e u r s , le s  h o m m e s  d ’a f fa ire s  e t  

le s a g r ic u lte u r s  q u i u t i l is e n t d e  

l ’e s s e n c e  p o u r g a g n e r le u r v ie , à  

r é c la m e r u n  r e m b o u rs e m e n t  d e  1 0 c . le  

g a l lo n  p o u r  to u te  l ’e s s e n c e  a y a n t s e r v i 

à  d e s  f in s  c o m m e rc ia le s .

L e s  a g r ic u lte u r s  p e u v e n t d e m a n d e r  
u n  r e m b o u rs e m e n t  ju s q u ’à  q u a t re  a n s  
a p r è s  la  d a te  d ’a c h a t . I ls  d o iv e n t s e  

p r o c u re r le s  fo r m u le s  n é c e s s a ire s  a u x  
b u r e a u x  d e  p o s te  o u  a u x  b u r e a u x  r é ­
g io n a u x  d e  l ’ im p ô t e t d e s  d o u a n e s  e t  

a c c is e s  d u  C a n a d a .

C e s  fo r m u le s  s o n t s im p le s  à  r e m p lir ,  

e t lo r s q u ’e l le s  le  s o n t  c o r re c te m e n t ,  le s  

p r o d u c te u r s p e u v e n t s ’a t te n d r e  à  

r e c e v o ir u n c h è q u e  d e u x o u tr o is  

s e m a in e s  p lu s  la rd .

L a  r e m is e  lo u c h e  l ’e s s e n c e  a c h e té e  à  

d e s  f in s  c o m m e r c ia le s  a p r è s  le  2 4  ju in  

1 9 7 5 . D a n s le  c a s d ’u n e  fe r m e ,  

l ’u t i l is a t io n  c o m m e r c ia le  d e  l’e s s e n c e  

c o m p re n d  le  fo n c t io n n e m e n t  d e  to u te s  

le s  m a c h in e s  a g r ic o le s  e t d e s  c a m io n s  

d e  m ê m e q u e  le s d é p la c e m e n ts  e n  

v o itu r e  a y a n t u n  r a p p o r t d ire c t a v e c  

l ’e x p lo i ta t io n  d e  l ’e n t r e p r is e .

T o u te fo is , le p r o g r a m m e  

d ’a b a t te m e n t n e  s ’a p p liq u e  q u ’à  

l ’e s s e n c e , le  g a s o i l p o u r le s  m o te u r s  

d ie s e l n ’é ta n t a f fe c té  p a r a u c u n e  ta x e  

d e  c e  g e n r e .

L e s  a g r ic u lte u r s  n ’o n t p a s  à  e n v o y e r  

d e  r e ç u s  a v e c  le u r  r é c la m a t io n , m a is  i ls  

d o iv e n t le s  c o n s e r v e r a u  c a s  o ù  u n e  

v é r if ic a t io n  é ta it n é c e s s a ir e .

L e s  e x p lo i ta n ts  d e v r a ie n t c o n s e rv e r  

u n  d o s s ie r p r é c is  s u r  le  m illa g e  d e  le u r  
v o itu r e  o u  p e t i t  c a m io n  p o u r  s 'a s s u re r  
d ’o b te n ir  u n e  r e m is e  s u r  l ’e s s e n c e  u t i l i­
s é e  à  d e s  f in s  c o m m e rc ia le s .
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"Dans l’agriculture moderne, lorsque l’on 

considère les investissements nécessai­
res à la préparation du sol et aux autres 

étapes de production, les opérations 

essentielles, telles que l'épandage de 

CHAUX et de fertilisants, ne peuvent être 

négligées.”

— LA CHAUX, OUTIL INDISPENSABLE, 
appliquée en surface et incorporée au 

sol par la charrue, corrige efficacement 
l’acidité du sol et améliore le milieu 

de croissance des plantes.

— LA CHAUX favorise l'activité des micro­
organismes responsables de la décom­
position de la matière organique et de 

la libération des éléments nutritifs.

— LA CHAUX, agent de conservation du 

sol, améliore sa structure et maintient 
l’équilibre naturel des éléments qu’il 
contient.

— LA CHAUX donne plus d’efficacité 

aux fertilisants et fournit des éléments 

nutritifs aux plantes; les cultures pro­
duisent de meilleurs rendements et les 

producteurs agricoles améliorent leurs 

revenus.

*Commandez sans tarder la chaux 

pour vos cultures, en communi­
quant avec la carrière la plus rap­
prochée ou le camionneur-épan- 

deur opérant dans votre région.
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les producteurs do pierre Q<haux du cyuébecinc
4080 Wellington, Suite 11, Verdun, P.Q. H4G 1V4
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